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LES ORACLES 

DES SIBYLLES, 

Sur chaque Queftion propofée.; 

NOUVELLE EDITION, 

Augmentée d'une féconde Partie fur dci 

nouvelles Que ft ions qui n*onc 

point encore paru* 
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PREFACE. 

Q'Upîcm,e pe fojt une opinion ,pïelqtt(i 
^uaiye.rfeUe.qu'.il y ?i dans les ÛQiAbrei 
une fclençe.Qu verip occulte ^ qn ne pré- 
tend jpôs.qwp.ç^s Oracle^ fojent fî.qç^ïjaJM 
que ,ç|2i\>x^dçs Sibylles 4o,nt ils ^portent îp 
nom. Jleft vr^i qu'ils pnt irçnau fQvv.eQt 
des réponfes fi juftes , que fi qn vn^cétoît 
j>as perCuad.^ que Dieu ., poiume difent 
les Rabïns , s'èil réfefve trois Qefs , la 
première du beau & du mauvais tems , la 
féconde ^ie la fertilité., ou^/lérilité, Sq 
1^ akmûém^ , la feiencc du futwr , cyi 
pourrqit tomber dans une (fuperflitieafe 
crédulité dont ce Livre ne doit point être 
lacaufe , n^ayant été compofé que pour 
le divertiffement 9 & non pour produire 
ilans les efprits aucune impreflion. Ce** 
pendant , pour rendre juftice à cet Ouvra- 
ge , on peut dire qu'il n'y a pas de corn- 
paraifon à faire entre ce jeu d'efprit 8c le 
Panthéon des Oracles, la Roue de fortu- 
ne & autres femblables , foit dans les Vers 
ou dans la conduite qui efl recherchée a& 



PREFACE. 

lez Cûrieurement pour donner de la fatîs- 

i^ôÎQn à ceux qui la voudront examiner. 

Si la dirpoiîtion trouve quelques Cenfeurs, 

on répond feulement que les Lettres & les 

ChîfTres^ étant communs à tous les hom- 

jmes , il n'y a perfonne qui n'en puifle ufer 

^uffi bien que Pitagore , Abano, Arbatel , 

*& autres , fans pénétrer à quelle fin ils 

Tont fait , celle de ce Livre n^^étant que 

'de. contribuer ^au dîvertiflèment des Cu- 

'jrieux. Et fi d^ns le choix des Noms on 

a fuivi Tancienne ttiaxime des Aflyriens, 

il n'eft pas néceffaire d'en i expliquer ici 

'les raifons , puifqu'on n'a befoin que de 

irelle-â. 

^ Tel vît dans un crès^beau Tenpm 
' IQui- cloît fouvent le jour au crime de fa mete ^ 
ift de celui qu'on -croit avoir été fon père , 
N'en a que le bien & le noxxu 
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AVERTISSEMENT 

nécellàire pqur rintelligencc 

de cet Ouvrage. 

IV L y a deux manières de trouver la ré-i 
, ponfe^fa demande. .-» ^^ * 

Par la première , il ne faut avoir aucun' 
égard-aux nombres- féconds que Ton trou- 
vera à la fin des lignes , & fe fervir feu- 
lement des nombres premiers qui font au 
devant de chaque ligne : c^eft-à-dire , pren-" 
dre le nombre de la demande que Pon 
fait , celui de la diâion qui eft le mot- 
principal de la. demande , & qui marque^ 
ce dont il s'agit , celui de la Planette du 
jour auquel la demande eft faite , l'âge 
de la Lune , & enfin le nombre du nom' 
propre de celui qui fait ou pour qui on 
feitila demande., & 'celus/de iar.raere^* 
comme on les trouve dans, la lifte ^es- 
Noms propres ci après, reprenant , comb- 
ine j'ai dit , que le< nombres premiers de 
chaque article ,, tous Icfquels norabrès- 
ajott'téir enfcmUe 9 il en faut retranche^ 

ail) 
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^ AVERTISSEMENT. 

^us les nombres 12 , comme Penfeigoe 
la TaWe de: la fouftraôioh ci- après, & fe 
fervir du nombre reftant, avec lequel on 
îtia cbêrcHer dans \à Taîlê dé^ nombres. 
à fon article la page où fe rencontre la 
Sibylîé , qutTeîivôyè à ?Atigtti^-,-où fe 
trouvera la réponfe. 

Exemple» . ^_ - . 

Jean^ fîls de Marie ,' demande s'îîcuDOJtir 

de fe marier. 
Le nombre premier de la demande eft* 1 . 
Celui delà diftioneft 8 

Le jour auquel on fait là demande éft. 

un Mercredi attribuée a AlJéf'cufé - 
' fon nombre eft '..• / ' .' " / 
L'âge de la Lune eft / ^j/ 

Le nombre de fônnom qui éft jean , 

eft^ 44. 

Celui de fa mère, qui s'appelle Marie , 

Vefi 70 

» ■ ^^^^^ 

iTous^cesiioiblMreîajatit&ibiit 14J 



fXëfqûeis ^43'. tous les nombres 12 re- 
f ran elles , refle 11, avec lequel nombre 11. 
on ira chercher dans* la Taye'.des nom^^ 
Çres à la demandé dont" ir^'aii-ît , au-det, 
più^ auquel nombre 11; a Te trouvera le 
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Am^flS SIR ME NT. 

|tiort6re dé la f^agè où' fera Ib' Sibylle fhâ 
trenvôye à rÂugUi%Po& fef%i«6ite réponles 

T^n-fert lie péai ètte ooe be«a »* 
Poar le peu qu^ârbytnicfn cori eipric (oit fidlc^ 
Paii^e le piùs >£liiieuk des Cocos de la Ville 

Se trouvera (bus ton chapeau* 

S'il arrivoit un nom propre qui* ne* ft€ 
boint dans la lifte des noms qui eft ici p 
%l faut prendre la' valeur de chaaue lettre 
qui compofe ce nom , comme il eft mar- 
qué dans l'Alphabet ci - après' darts la prc-^ 
jniere Clef de cet Ouvrage. 

Quand après tous les nombres 12. rjB-« 
tranchés il ne refte (Ju'un , on ira au nom-, 
hrc II. & sMl arrive que tous les nortibriei 
Ibient 12. c'eft -à -diKe^ qu'après tous lef 
12. retranchés il ne refte~ rien / comme 
c'eft un Augure conforliie à fon fouhait p 
il n'en a pas été fait d'article. 

Si l'on veut fça Voir quelque c^ofe d^uti 
ahtre, il faut prendre lesr nojjis de âa^ 
ïême de ceux pour qui' on chertRer^ & de. 
leur mère* 

Autre mamem 

' L'autre manière eft bl^cètirtè & plu* 
facirlë^ iSc il n'eftpasbeioin dè^ptcmi* four 

a 111) 



faire la fupputation des nombres : car il né 
faut qu'additionnçr; les nombres féconds 
fans avoir égard aux nombres prefniers , 
celui de la demande i celui; fde ladiôion j 
celui du j^our^ celui de laLtine,& celui 
.du nom propre de celui qui fait ou pouf 
qui ;On fait la demande , avec celui du nom 
^e fa nxere. 

Exemple. ' ' . 

Jean , fils de Marie , demande s'il eil bon de 

fe marier. 
te nombre fécond de la demande eil i 
jg Celui de fadiétion eft /'8 

Celui dii jour eft ^jT 

Celui de la Luné e'ft -? 

Celui (Je Jean eft . 8 

Celui dé Marie eft lO 

^: Il feut/onc dîre j & 8 font 5) & y font 
aU i& 3 font 17 & p font aj & 10 font jy. 
^^ez^3nfuite\d^ns 1^. Tablé de la Souf- 
traftion quel eft le tiombre furnumerairé 
de 3 J , c'eft-à-dire ce qui refte 'après tous 
les 12 retranchés ,& vous trouverez qu'en 
37 il y a deux fois 12 & rèfte 1 1 , avec le- 

âiCel iUxçbre^ra ïvpos irez chercher, dans la 
^dbl« id«s skffpfki^s où vous , trouverez I9 
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"^AVERTISSEMENT. 
pageoîifera la Sibylle, qui vousrenvoycru 
a P Augure ^ où vqjis trouverez cette même 
réponfe. % 

Ton fort ne peut être qu0 beau ; ^ ' 
Pour ib peu qu'a 4*hymen , &c. 

t 

Vous devez être afiuré que la réponfe 
qui vous viendra par une de ces deux ma- 
■ieres « vousvièndra'auffi par l'autre. 



NOMS DES SIBYLLES, 

I ARTHEMIS. Page74 
a ERITHRÉE. 82 
S CUMÉE. 90 
i AMALTHÉE. p8 

5 ERIPHILE. io<S 

6 HELLESPONTIQUE, 114 

7 LIBIQUE. 12a 

8 PERSIQUE. 130 

9 PHRYGIENNE. . .138 
loALBUNÉE. 146 

II TIBURTINE. ij-4 
la EUROPÉENNE. 162 
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PREMIERE CLEF 

des Nombres» 

Valeur da demanda. 

ilombret Hômbret 

fftoiieR* iccoiidflk 

1 S'il eftibon de feinarier. . i 

2 Si la Veuve fe remariera. 2 

3 S'il réunira dans fes amours.' 3 

4 Si l'Amant aime fa Maîtrelle. 4 
y Si la Maîtrefle aime fon Amant. S 

6 S'il eft bon de coifinienccr le voyage. 6 

7 S'il fera heureux au lieU où il va* 7 

8 Si lapertefe retrouvera. 8 
p S'il fortira de fcsadvcrfîtéi. fi 

10 S'il fera avancé cette aiinéè. lO 

11 Si l'abfent retournera. IJ 

12 Si l'amour fera confiante O 

13 S'il fera riche. 1 

14 S'il eft bon dé prêtera .. a 
ry De quelle complexioii il eft. 5 
16 S'il payera fes d'ettési 4 
«7 Quel Mari elle époufera. f 
18 De quel enfant elle accouchera. 6 
15) Si la fille eft puçelle. 7 

20 S*il fortira de pflfon. 8 

21 S'il fera heureux au jeu. o 
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22, Si le Malade guérira; 

23 Si les penfées feront accompHes. 

24. Si les nouvelles feront véritables* 

2J S'ils accompliront leurs vœux* 

2tî S'il eft. bon de bâtir, 

^ Quifurvivradèis Epoux. 

5Î8 De quelle mort on mourra. 



ip S*i 
30 S'i 
yi Si 
52 S'i 
3:3 Si 
5^ S'i 
3^y Si 
3«Si 

3^7 Si 
38 S'i 



doit s'attacher à la Cour* 
eft Cocu, 
'ami^ft fidèle. 

gagnera fon proèès. 
'enfant lui appartient. 

héritera. 

'année fefa fertile, 
e divorce fint fa. 
a Place a(Sé^<ée (çraprîfc. 

fera rétabli dans- fon état. 

39 Quelle ptofeflîoD il doit embrafler. 

40 Si la crainte eft bien fondée. 
^% S'il aura piuiîeiirs femmes. 
42) Combien de Maris elle aura. 
45 S'il y aura Guerre cette année* 

44 Si la paix fe fera. 
if S'il çftfcbn de é(Wib*tre. Ji 

45 Si les révolutions lui feront utiles, iq 

47 Si la fortune changera. 1 1 

48 S'il évitera le péril. O 
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Valeur derDiSions. 



Hombret 
pfemièii. 



Nombres 



5 Accouchement. 
le Amant* 

1 6 Amu 

^ Amour. 
o- Avancement* 
3 Adverfité. 
7 Bâtiment. 

I ) Cocu. 

17 Combat. 

II Çomplexion. 

18 ConAance. 
lé Cour. 

; f. Crainte. 

% Dettes. 

5 Divorce. 

S Enfant. 

é Epoux. 
i;t. Femme. 

> îcrtilité. 

^ Fortune. 
2.0 Guerre. 

b Jeu. 

X Lieu. 

T Maitrefle. 



S 
$ 

4 
9 
O 

3 

7 
I 

î 
II 

z 

5 
S 

9 

9 
8 

O 

X 

7 



Nombres 
premiers,' 



Nombres 
fecontU*' 



1 Maladie. 
8 Mariage. 
^ Mari. 

3 Mort. 

y NoBvcIles. 

4 Paii. 

7 Penf^fes; 
IX Péril. 

5 Pertes. 

8 Prêt. 

6 PriTon. 

7 Prooisi 

i( Profedion. 

18 Pacelle. 

7 Rétabliffement, 
4 Retour. 

19 Révolutions. 
1 Richefles. 

4 Siège. 
14 Succeflîon. 
10 Survivance.. 

4 Veuve, 

4 Vœux. 
10 Voyage. 



8 
9 
3 

4 
7 

IX 

8. 

y- 

3 

.^ 

7 
4 

7 

•I 

4 

X 

ro 

4 

4 
10 



ZX:VX^V3RX!XjVX}}SX) t;Xi3rxi>.t»S«)CK;)(ât^'t^«Mt^ 



Valmr des jours en Plamttes. 



Kombres 


i 


premiers. 


• 


y II. Saturne 


f) 


X I. Jupiter 


% 


I V. Mars 


cf 


I. Soleil 


o 


O. Venus 


$ 


V. Mercort 


s 


III. Lune 

* 


5 





Kombttt 


( 


iecôfiâs. 


Samedi 


7 


Jeudi 


• 11 


Mardi 


4 


Dimanche 


z 


Vendredi . 


o 


Mercredi 


« 


Jeudi 
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Idine* 

Pour Cçavoîr Page de la Lune , il faut compter 
autantde mois qu'u y en a d'écoulés depuis le moit 
de Mars jufqa'au mois courant incluuvement , â 
oifoi tl faut ajouter le nombre de l'Epate Se celui 
du jour où l'on eft , le tout enfemble fait l'âge de la 
Lune. Si le nombre excède 30 , l'excédent eft l'âge 
de la Lune. 



Nombres pre- 
' jDiers dp U 
Luoe. 

I 
% 

3 

4 
.. 5 



Nombres 
ftcoiijlt. 


Nombre! 
mien 
Lune. 


t pre- 
4la 


Nombres 
iècoads. 


I 


. 9 




9 


& 


*ïO 




10 


3 


Il ^ 


t 


* If 


4 


II 




• 


S 
6 


.'4 


V 


z 

■ 


7 
• 


ï5 




3 

*4 



iniers «le U 

LlNlC. 

I8 

%l 
»3 



Nomltret 


Honibrc 


pre. 


KomVres 


recoodi. 


miert 
Lwic. 


deU 


iccou^. 


S 






O 


é 






t 


7 






ft 
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9 . 
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l!0 
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XI 


JO 
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Valw des Lettres de VAljlhaba. 
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ABC DE FGH I K 
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Il 9 1^ 



IX 



^ 16 IJ 

N O P Q R 



f t 5 tf * 4 

s T V X Y 21 



Noms les plus communs & leur valei^ 
pour plus grand abrégé. 
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Nombres 
ptemiert. 



40 Abdon. 
jf Abidon. 
5« Abraham. 
55 Achard. 
59 Achille* 
5) Achilée. 
7S Adalberl 



Koinbrcfl 
icconds. 



Nombres 
ptcmiers. 



Nombre) 
fccondl 



.4 

7 
S 

7 
) 

9 



4^ Adam* xo 

éf Adauâe. 5 

Si Adelard. ^ 

69 Adrien. 5 

41 Agathe; 5 

tfo Agathange» o 

43 Agnès. 7 

5J Albert. 7 

4t Aigna^i^ , o 



Tabk 

Nombre^ Nombres 

frenicrt. fccondt. 

74 Aimée. % 

^2, Aiinery« o 

74 Allain. ^ 

€i Albert. i 

59 Alexandre. j 
if Alexis.. j^ 
So Amaury; % 

'tt Amedée. 4 

91 Ambrqi&; 7 

VS Anaclet. £ 

€1 Anaftafe. t 

7^ Anaftafie. 4 

S 5 Anatolfe. i 

54 André. C 

91 An4ronic 7 

34 Ange. \o 

103 Angélique. 7 

6f Anicei. 9 

40 Anne. * 4 

200 Anfelme. 4 

66 Ancide. 6 

78 A mime. 6 

7& Antoiae. o 

J03 Antoinette, 7 

6^ Anconin. t 

83 Antonine. Ix 

99 Aphrondtfe. } 

III Apolline. 3 

}x6 Apollinie* 6 

^3 Arcade. | 

6% Armand. * t 

60 Arnoul. o 
^ ti Ar(cene. 9 
106 Afcifclei so 



desNomSk 

Nombres 
premiers. 

6$ Atbalie. 

$9 Athanafe. 

74 Athanafie» 

43 Attal. 

37 Aubin. 
"f o Augufte. 
4i Au^«tlUB. 

31 Arit. 
'54 AaCbert 
'S% Aufone. 
^3 Aufonin* 
6i Auxibie. 

B 



NoiMmcv 
ieCMiu 

f 
tl 

« 

4 
I 



30 BacK 
17 Bal. 

76 Baderne. 

jf Barbe. 

70 Barlaam. 

49 Barnabe* 
m Barthélémy, 

66 Bafile. 

9f Bafilide. 
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Quelle profeflîon il doit em- 
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Si la crainte eft bien fondée* 
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S'il y aura guerre cette année< 
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Si la paix fe fera. 
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S'il e& 1>on de combattre. 
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utiles. 
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Si la fortune changera. 
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S'il évitera le péril. 
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SECONDE CLEF 

DES FIGURES. 

5 

S'il eft bon de fe marier. 
SiiyUe Tiburtine ii. Augure 3. 

3 
Sî les penfées feront accomplies» 

S'AyUe LMque 7. Augure 5. 

. 9 
S'il eft bon àé commencer le voyaget 

Sibylle Cumée 3. Augure 2, 

I o 

S'il réuflira dans Tes amourst 

Sibylle Erithrée 2. Augure i. 

7 . 

Si la veuve fe remariera. 

SibylU Eriphïle y. Augure 3. 

8 
Quel mari elle époùfera. 
Sibylle Arthams i. Augure 2. 

S'il fera heureux au lieu où il v£$ 
SibylU Helleffmnque 6. Augure i. 



24 L£$ Oracles 

lo 

Si Tannée fera fertile. 
Sibylle Eurofécnm I2. Augure 5« 

4 
S'il fera nche. 

Sibylle Arthams i. Augure 2. 

6 

S'il fortira dé Tes advedités. 
Sibylle Erithrée 2« Augure 2. 

7 
S'il eft cociu 
Sibylle Cumée 3* Augure u 

9 

De quelle mort on mourra. 
Sibylle Aràwms i. Augure 3. 

S'il doit s'attacher à la Cour. 
Sibylle AnuiUhée 4. Augure 2. 

Si l'année fera fertile. 
Sibylle Perjique 8. Augure U 

3 : 

St le divorce finira. 
Sityllc Tiburtine Ti. Augure 5* 



i>Es Sibylles. t£ 

4 
Si la filk eft pucelle. 
Sibylle HtUefpontique 6. Augure 2. 

S'il fortira de prifon. 
SUyUe Albunde lO. Augure i« 

9 
De quel enfiuit elle accoucherai 
Sibylle Arthams u Augure 2. 

7 

Si l'ami eft fidèle. 
Sibylle Phrygienne p. Augure l. 

4 
S'ils accompliront leurs vœux. 
Sibylle EripUle jT. Augure 2. 

S'il eft bon de bâtir. 
Sibylle Albunée io« Augure i. 

Si les nouvelles font véritablef« 
SibyUe Arthemit i. Augure^» 

6 

Si l'enfant lui appartient. 
SibyUe Amakkée ^ Augure 2i " 



j6 Les Okaclec 

10 

De quelle cotnplexion il eft. 
Siiylle Européenne 12. Augure u 

1 1 

S'il fera heureux au jeu. 
Sibylle Libique 7. Augure 2. 

S'il gagnera fon procès. 
Sibylle Cumée 5. Augure l. 

3 
S'il héritera, 
SibyUe Eriplùle J. Augure 3. 

4 
Qui fiirvivra du mari ou de la femmei« 
SibylU Cumée 3* Augure i. 

10 

Si les penfées feront accomplies» 
Sibylle Erithrée 2. Augure 3. 

6 

Si le malade guérira. 
SibylU Européenne I2. Augure 2. 

1 

^ Si la Maître0è aime fon Amant. 
Sibylle Erithrée 2s Auffire2^ 



Si 



Dss SibyxIlBs.; pi 

1 1 

Si rami eft fidèle. 
Sibylle Libiçue J. jiugure 5. 

S*}1 cft bon de fe marier. 
Sibylle Eritbrée 2. Augure U . ^ 

6 

Si la veuve fe remariera* 
Sibylle Tiburtine 11. Augure 5* 

4 
S'il payera fes dettes. 
^ibylle ErîphiW ^. Augure Im 

3 . 

Si la fille eft pucelle. 
Sibylle Eurifpéenne 12. Atigurei* 

Si rabCèfit retoul'nera. 
Sibylle Européenne 12. Augure t% 

I I 

S'il eft bon de combattre. 
SihyUe AmaUhée ^. Augure 5* 

S'il eft bon de prêter. 
Siylle Cumée ^. Augure^ 



t$. Lf-8 ; Ç K A C>I. E » . 

4 

S'il fera avancé cette année» 
Sibylle Libique j. Augure i» 

Si la perte Ce retrouvera, v • : 
Sibylle Parfique B. Au^re 2. 

S'il fera heureux au jeu. r 
Sibylle ArthanU u Augurai 3. 

Si le malade guérira» " , 
Sïbylk Alhunèe a o^ Augure^ i» . , 

8 

Si les penfées feront accomplies. 
Sibylle HeH^p(mù^ 6, Augure a* 

S'ils accomplirqBt leprs voeox.. 
'S^lk Artbfim i* Augure 3. 

9 

S'il eft bon de baXîr. 
Sibylle Atrudtbée^^ Ai^guresU 

I k 

Qui (ùrvivra di^ m«ri ou ieîhlftmxOCi 
SibyUe£urojpéentw?iji» éêégvrer^ 



»^ 



De quelle mort on mourra* 
SibyUe Cumée 5. Augure 1. 

10 
S'il eu cocu. 
SUylU Libique 7. Augun ^ 

. 4 
Si l'enfarit luî- appartient. 
Sîiytte Erhhrée 2. Augure 1. 

7 

Si les neuvelier font vénrtàM^s; 
5*/^Ue Amakhée ^ Augure u 

Si FAmant dme (à Maîtrtiley 
SibyUe EriphUe. s. Augura ^. 

S'il eft bon de o6i»battré» ■ *'' 
Silylle Européenne. lOkAf^gimiyi^ ' / x>i 

3 
Si rabieoc retouniera; 
SibyUe Pkrygiame.^. Augure- Jgi 

» 
S'il cil cocu» > 
Sîb^lU Tiburtmiii^ Ai^gffft a^i . 
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S'il aura plufieurs femmes. 
SihylU Eruhrée^z. Augure ^ 

I I 

S'il y aura guerre cette année. 
SibylU Cumée.^. Augure^ 

8 

Si la Place afliegée ferai ^rHe. 
Sibylle Anudthée ^ Auffire 4. ^ 

3 

Si la- fHftittiè .changera. 
Sibylle Cumée .^* Augure 4. 

4 

CombieAi éïh *au ra de maris. 
Sibylle EriphikS* ^^g^^4:* 

9 

Si les révolutions lui feront utiles. * 
SiiylU Helk/p^mique 6» Augure 4. 

S'il fera rétabli dans fon état» 
Sibylle Libiquej* Augure/^ 

4 

Si la crainte eft bien foAdiée» 
SièffUc ftrjîgm ^ Al^ffirt/ip 



M 



l . 



DSS SiBYLLBS. ai 

lO 

S11 ^gnera fon procès. 
Sibylle lÙunine ii. Augure 2. 

7 
Si l'Amant aime ùl Maîtrdle. 
Sibylle Cumee 5. Augure 2. 

2 

Si la veuve fe remariera. 
SibylU>Libique 7» Augure !• 

9 

S^l eft bon de fe marier, 
SibyVie Alhunée io« i4iigiire 2. 

6 

S'il eft bon de bârin 
Sibylle Uhique 7. Augure 3. 

4 
S'il fortîra de (es adverfîtés. 
Sibylle HellefpMtique 6. Augure l« 

II 

Si la fille cû pucelle* 
iSîbyUe Phrygieâne 9. Augure 3. 

• » 

S'il eft bon de combattre. 
Sibylle Libiqwf. Augurt 2. 
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4 

Si rabfcnt retournera. 
Sibylle Cumée 3. Augure 5. 

3 

Si les nouvelles font véritables. 
SUiyUe ErîpluU $. Augure 2. 4 

9 

S'il fera avancé cette année. 
Sibylle Amalthée 4. Augure 5. 

X 

Si la perte fe retrouvera. 
SihylU Européenne 12. Augure i. 

7 

S'il eft bon de combattre. 
Sibylle Helkfpontique 6. Augure l« 

10 

S'il eft bon de prêter; ' . 

Sibylle Perjîque 8. Augure 2* 

5 
De quelle complexion il eft; 
Sibylle Eriphile J. Augure i. 

I I 

S*il fortîra de prifon. ' 
SiiyUe Artkemis i» J^^^P2i, 
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3 

S'il cft cocu. 
Sibylle AmaUhée 4. Augure 2« 

4 

5*il hérîtera* 
Sibylle Perfique 8. Augure l. 

De quelle mort on moarra. 
Sibylle Lîbique J. Augure 3. 

9 

Si les nouvelles font véritables. 
Sibylle Hdl^ontique 6. Augure 2. 

7 

Quel mari elle époufera. 
Sibylle Ubique 7. Augure 2. 

6 

De quel enfant elle a^ccouçherat 
Sibylle Tîburtine ij. Augure i. 

1; 

Si les penfées feront accomplies. 
Sibylle Eriphile j*. Augure 2* 

8 

S'ils accompliront leurs voeux« 
Sibylle Amamofi ^ Augure l. 
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4 

Quelle profeflîon îl doit embraflèr. 
SibylU Arthtms i. Augure 4* 

10 

S'il fera rétabli dans Ton état. 
SibylU AUnmée 10. Augure 4. 

5 

Si Pamour fera conftant. 
Sîbylk Tiburtme 11. Augure 4. 

Si la fortune changera. 
Sibylle Erithrée 2. Augure 4. 

6 

Si la Place aflîeg^ée fera prife. 
Sibylle Cumée 5. Augure 4. 

3 

S11 y aura guerre cette année* 
Sibylle EriphiU y. Augure 4. 

I 1 

Sî la crainte eft bien fondée. 
Sibylle Amalthée 4. Augure^ 

S'il aura plufieurs femmes* 
Sûylk HeUeyfcntique 6* Augure ^ 






9 

S*il feça riche* . 
S\bylU Perfique 8. Augure 2. 

Si i'enf^nt lut appartient. 
Sihylk Albuné^ IQ» Augure 2.. . 

10 

S'il doit s'attacher à la -Coun 
SïbylU Arthends i. Augure 5. 

7 
S'il payera . fes • dettes, • 
Sibylle Phrygienne 9^. Augure 5. 

4 

Si Tami eft fidèle. 
Sibylle Amaltbée 4. Augure. 2* 

1 t 

S'il héritera. . 
StlylU Cumée.^. Augure l» 

8 

Si le divorce finira. 
Sibylle Amaltbée^. Augure 2m 

Si Tannée fera, fertile. 
Sibylle Phrygmnfi p. Aug/ire 2i 
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6 

S'il doit s'attacher à la- Cour; 
Sibylle Cumée 3» Augure i. 

4 
S'il fera heufeax au lieu où il va^ 
Sibylle Erithue a^ Augure 2. 

9 

S'il heVîtiera- 

Sibylle Helkffontiqut 6. Augure 5, . 

5 
S'il eft bon de.fe xnarien 
Sibylle Phrygienne p. Augure 2. 

10 

Si la veuve fe remariera. 
Sibylle Albuaée lO* Augure 2^ 

Si la fille efi pucelle. ^ 

Sibylle Eriplule^j;. Augure !• 

6 

S'il fôrtira de prifoiti. 
Sibylle PerJîqiU B. Augure 3» 

II 

Si le malade guérira* 
Sibylle EripUle J. Augfin u^ . 
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7 

S'il eft bon de bâtir. 
Sibylle Arthemîs i. Augure^. 

I I 

Si PAmant aime fa Maîtref!è« 
SilylU Erithrée 2. Augure U 

4 • 

Si la MaîtreiTe aime Ton Amantt 
Sibylle Amalthée ^. Augure 5. 

3 
S'il eft bon de commencer le voyage* 
Sibylle Erithrée 2. Augure 2* 

I I 

De quel enfant elle accouchera* 
Sibylle Cumée 5. Augure 3. 

9 

S'il fera heureux au jeu. 
Sibylle Tiburtine il. Augure l. 

5 

S'il fortira de fes adverfîtés. 
Sibylle Perjîque 8. Augure 2. 

7 

S'il fera heureux au lieu où il va» 
Sibylle Libique 1. Augure 1. 
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•• • « • 
» . ■ 

De quelle complexion il eft. 
Sibylle Cumée 3. Augure 3, 

2 

Si les nouvelles font véritables. 
Sibylle Tibùrtine il. Augure 2. 

5 

Si les penfées feront accomplies» 
Sibylle Albunée 10. Augure !• 

8 

S'il gagnera fon procès. 
Sibylle rhrygienne p* Augure i. 



.« .*" 



/ 



6 

Si la perte fe retrouvera. 
Sibylle Albunée 10. Augure 3. 

S'il eft bon de prêter. 
Sibylle Eriphile y. Augure I. 

I I 

S'il payera fes dettes. 
Sibylle Perjjque 8. Augure 2. 

4 

S'il efl coGU. 
Sibylle Européenne 12. Augure ^i 



> 
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9 

Combien elle aura de maris. 
Sibylle Per/ique 8. Augure ^. 

6 

Si la fortui\e . changera. 
Siiylle Albunèe 10. Augure 4. 

3 

Si les révolutions lui feront utiles. 
Sibylle Phrygienne p. Augure 4., 

2 

Si la paix fe fera. 
Sibylle Alhunêe 10. Augure 4.. 

S'il fera rétabli dans fon état. 
Sibylle Tibiirdne 1 1 . Augure 4.. * 

.7 
Si Pamour fera confiant. 
SSylle Européenne 12. Augure 4.. 

5 
Quelle profeffion il doit embraffer. , 
Sibylle Perfiquè S. Augure 4. 

9 

Si la paix fefera. 
Sibylle Ârthemis 1. Augure 4. 

Ciij 



8 

Si le malade guérira. 
Sibytte Perfique 8, Augure 3, 

3 
S'il gagnera Ton procès. 
Sibylle Erithrée 2. Augure l. 

7 
De quelle complexion il efl. 
Sibylle Arthenûs i. Augure 2. 

10 

De quelle mort on mourra. 
Sibylle Albunée 10. Augure i» 

î 

S'il fera riche. 

Sibylle Phrygienne p. Augure 5# 

4 
S'il fera avancé cette année» 
SUfylle Eurcfévme 12. Augure U 

9 

S'il eft bon de combattre. 
Sibylle Erithrée 2. Augure 2. 

6 

S'il eft bon de commencer le voyage* 
SilyUe Dbique 7. Augure i. 
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S'il payera fes dettes. 
SihyUe Cuméê*^. Augure 5 • 

5 

S'il gagnera fon procès. 
Silylle Amahhétj^ Augure 2» ^ 

Si le divorce finira. 
Sibylle Erithrée 2^ Augure i. 

. 3 

Si Tannée fera fertile. 
Sihyïle Cumée 3. . Augure, 2. 

S'il fera heureux au lieu où il ya« 
Sibylle Tiburtim ri. Augure 3. . 

10 

S'il fortira de ks adverfités. 
Sibylle Arthmis i. Augure i. 

Si Tabfent retournera. 
Sibylù Erithrée 2^. Augârea; • . 

7 

Si la Maîtreflê aimé foii Amant» 
S}hy\k PhrygkrmQ. Augure 2. 

C luj 
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3 

Si la veuve fe remariera. 
Sibylle Arthemis i. Augure u 

6 

. S'il eft bon de fe marier. 
Sibylle Eriphile $. Augure 3, 

4 

Si les nouvelles font véritables. 
diijy//e Libique 7. Augure 5. 

Si l'année fera fertile. 
Sibylle Amdthée 4. Augure a. . , 

8 

Qui furyî vra du mari ou de la fenûnc^ 
oibyUe Artbems i. Augure.^. 

1.0 
S'il fera riche. 
Sibylle Erithrée 2. Augure 2. 

S'il eft bon de fe marier. 
Sibylle Arthemîs i. Augure i. 

9 

.Si la Maîtreffe aime fôn Amant. 
Sibylle Titurtine 11. Augure 3. 



10 

S^ils accompliront leurs vœux. 
Sibylle Hellefpontiqut 6. Augure 2. 

S 

Si la fortune changera. 
Sibylle Albunée lO. Augure^ 

I 1 

S'il ^oit s'attacher à la Cour. 
Sibylle Alhunée 10. Augure u 

6 

S'il gagnera fon procès. 
Sibylle Europémne I2. Augure 3; 

5 

Si l'eiifant lui appartient. 
S%Me Phrygienne p. Augure !• 

4 

Si les révolutions lui feront utiles» 
Sibylle Albunée io« Augure 4*. 

r 

Si le divorce finira. 
Sibylle Cumée. ^i. Augure 2* 

7 ^ 
Qui fy^vivra du mari ou de la femme* 
Sibylle Libi^ue 7. Augure 5. 



^ Les Oracle! ' 

3 

Sx la veuve fe remariera. 
SAylle Arthemis i. Augure l. 

6 

S'il eft bon de fe marier. 
Sibylle Eriphile J. Augure 5. 

4 

Si les nouvelles font véritables. 
Sibylle Libique j. Augure 5. 

9 

Si l'année fera fertile. . 
Sibylle Amahhée ^. Augure 2m . 

8 

Qui furyivra du mari ou de la feiâilCt 
Sibylle Arthends i. Augure -^^ 

S'il fera riche. 
Sibylle Erithrée 2. Augure 2. 

S'il efl bon de fe marier. 
Sibylle Àrthemis i. Augure i. 

5> 

, Si la Maîtredè aime fon Amant. ^ 
Sibylle Tiburnne il. Augure 3. 



mis Si btllbs« fj; 
1 1 

S'il réuffira dans Ces amours. 
SUyUe Albunée IQ« Augure 2. 

5 

Si l'Amant aime fa Maîtreffiu 
SûyUe Arthams i. Augure i. 

4 
Quel mari elle époufenu 
Sibylle Erithrée 2. Augure 3. 

6 

S'il payera fes dettes. 
SïfyUe Arthemis i. Augure 2; 

7 
Si la fille efl pucelle. 
Sibylle Tiburtine il. Augure li 

z 

Si rabfent retournera. 
Sibylle Arthams i. Augure SV 

5 ^ 

S'il fera avancé cette année» 
Sibylle Hellefpomique 6. Augure -U 

7 

S'il fortira de fes adverfitcs. 
Sibylle Albunée IQ. ylugure j. 



Si la veuve fe remariera. 
Sibylle Perjîque 8, Augure i. 

Si la fifle eft pucelle. 
Sibylle Erithfée 2. Augure 5. 

3 
Combien elle aura de maris. 
Sibylle Tiburtine 11. Augure ^. 

10 

S'il héritera. 
Sibylle Phrygienne p. Augure ï. 

5 

Qui furvivra du mari ou de la femme* • 
Sibylle Tibufiine 1 1 . Augure 2. 

Il 

Si la Maître/Te àîriie Ton Amanti 
Sibylle Perfique 8, Augure i. 

S'il aura plufîeurs femmes; 
Sibylle Erîphile j*. Augure ^^ 

7 

S'il fortira de prifon. 
Sibylle Erithree 2. Augure 3» / ^ 



DES Sibylles. 
II 

Si la Place aflîegée fera prife. 
SihylU Européenne 12. Augure ^. 

9 

' Quel mari elle époufèra. 
Sibylle Phty^enne p. Augure 3. 

S 

Si Tamour fera confiant. 
Sibylle HeUefpontique 6. Augure 4; 

4 

De quelle complexîon îl eft. 
Sibylle Tiburtîne 11. Augure i. 

5 

S'îl eft bon de prêter. 
Sibylle Arthemis 1. Augure H 

9 

S'il fera rétabli dans fon état.: 
Sibylle Amalthée 4. Augure 4* 

3 

De quelle mort on mourrai 
Sibylle HeUefpontique 6. Augure 5* 

10 

S'il eft- bon de combattre. 
i^itylle Alhunée 10. Augure j; 
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8 

Si la Maîtreflè aime fon Amant. 
SUylle Cumée 5. Augure 2. 

I I 

jr 

S'il eft bon de bâtir. 
SîbyUe HdUfpantique 6. Augure. 2* 

6 

S'il eft cocu. 
Sibylle Phrygienne p. Auffire 1. 

4 

Si les pénfées feront accomplies* 
Siiylle ArtRemis i. Augure 3. 

10 

Si le malade guérira. 
Sibylle Tiburtine 11. Augure i. 

7 
Si l'enfant lui appartient. 
Sibylle Européenne 12. Augure 3. 

Si l'ami eft fidèle. 
Sibylle Alhunée 10. Augure 2. 

5 

S'il fortira de prifon. 
Sibylle Hellejpomique 6. Augure 2$ 



^ 



Dss Sibylles. ^f 
II 

S'ils accompliront leurs vœux* 
Sibylle Perjique 8. Augure ^. 

z 

S'il fera riche. 
Sibylle Eriphile J. Augure l. 

8 

S'il héritera. 
Siiylle Européenne I2« Auguat 5. 

4 

S^l eftbon de prêter. 
Sibylle lÀbique 7. Augure 2* 

Si l'abfent retournera. 
StbyUe AUntnée lO. Augure 5. 

Quel mari elle époufera. 
Sibylle Eriphile $. Augure i. 

5 

S'il fera heureux au jeu. 
Sibylle Européenne 12. Augure 2^ 

8 

S'il fera heureux au lieu où il 
Sibylle Arthms. i. Augure u 



^ L E s O R ▲ € L c s; 

7 

Si l'année fera fertile. 
Sibylle Erithrée 2. Augure i. 

1 1 

S'il eft bon de fe marier. 
Sibylle Européenne 12. Augure 5. 

5 

Si les révolutions lui feront utiles^ 
Sibylle Cumée 3. Augure 4* 

4 

S'il réuflira dans fes amours* 
SibyUe Arthemis l. Augure l. 

8 

De quelle complexion il efi. 
Sibylle Phrygienne p. Augure 3. 

7 

S'il y aura guerre cette année* 
Sibylle Arthemis i. Augure^ 

z 

Quel mari elle époufèra. 
Sibylle HeUefpontique 6. Augure 2^ 

4 

De quel enfant elle accouchera» 
SibylU Perfque 8. Augure 3. 



SI 
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9 

Si la perte fe retrouvera. 
Sibylle Arthmis i. Augure, i. 

10 

Si Paçii eft fidèle. 
Sibylle ErifhiU S • Augure 2. 

8 

Si la paix fe fera. 
Sibylle Libique j. Augure 4; 

6 

S'il fera heureux au jeu. 
Sibylle Hellefpontique 6. Augure 2. 

1 

Si la crainte eft bien fondée» 
Sièylle Perfique 8. Augure 4. 

5 - 

S'il héritera. 
Sibylle Erithrée 2. Augure i. 

1 1 

S'il fera riche. 
Sibylle Albunée 10. Augure 3. 

T 
S'il évitera le péril. 
Sibylle Amalthée 4* Augure 4. ^ , 

D 
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II 

Quel mari elle époufera. 
Sibylle Européenne' 12. Augure l. 

9 
S*il fortîra de prifon. 
Sibylle Eriphik J. Augure i. 

3 
S'il fera riche* 
Sibylle Lîbique 7« Augure 2. 

2 

De quelle complexion il efi. 
SibyUe Pcrfique 8. Augure 3. 

10 

Si Penfant lui appartient. 
Sibylle Cumée 3. Augure i. 

3 
S'il eft bon de combattre. 
Sibylle Arthemis i. Augure 2. 

6 

Si l'Amant aime fa Maîtreflè. 
Sibylle Phrygienne 9. Augure 2. 

5 

Si la perte fe retrouvera. 
iSi^Ue Eritbré^ a. Augjure 2. 
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T 
De quel enfimt elleaccoucheraf 
SityUe Eriphile J. Augure i. 

S'il fortira.de fes^ adveriit&# : 
Sibylle Amakhée^' Augure^. 

Qui furvivta da mari ou de la femme* 
Sibylle Albunée lO. Augure i« 

4' 
Si Ja veuve £ remariera. . î 

6'iiyUe Phrygienne ^* Augu»^ i^ - 

7 
Si la perte fe retrouvera. 
Sibylle Amalthée 4* Augure 3. 

I I 

S'il eft bon de prêter. 
Sibylle Erithrée2. Augure 5* 

6 

De quelle mort on mourra. 
Sibylle Téurtiiu 1 1. augure. 2« 

3 
S'il fortira de prifon. 
Sibylle Amdthée^ Augure i. 

Dii 
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4 

S'il eft bon de commencer le voyage* 
Sibylle Albunit to* Augure 3. 

1 

S'ils accompliront leufs voeux. 

Sibylle Cumée }. Augunei* 

6 

Qui furvivra du mari ou de la femme; 
SiiyUe Eriphile J\, Augure 2» 

S'il réuiCra dans fes amours* 
Sibylle Eriphile S* Jtu>gun 3* 

1 1 

Si b vduve fe remariera. 
Sibylle Amalthée ^. Augure 2u 

4 
Si l'Amant aime fa Maîtrede* 
Sibylle LibiqueJ. Augura i. 

10 

Si la fille eft pucelle. 
Sibylle Arthemis i. Auguu 2U 

3 
Si la perte £t retrouvera. 
§ïbylU IieUefpmùqm 6. Augure u 
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Si le divorce finira. 
Sibylle Perfique 8. Augure !• 

4; 
Si la forttme chaagera. 
Sibylle Phrygienne> 9; Augure 4» 

10 

Combien elle aura de maris. 
Sihylle Erithrée 2. Augure 4. . .»w 

7 
S'il réuiSra dans Tes amours. 
Sibylle Téurtine n. Augure 3. 

3 
S'il fera heureux au lieu où il va« 
Sibylle Perjiqu^ Si Augure 2» 

6 

Si l'abfent retournera. 
Sibylle Hellefpontique 6^ Augure x* 

8 

Si les nouvelles font véritables*' 
Sibylle Européenne I2« Augure 2. 

De quel enfant elle accouchera* 
Sibylle Europémne li. Augure 2* 



ni 
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4 

S'il eft bon de commencer le voyage» 
Sibylle Albunét, jo. Augure 3. 

2 

S'ils accompliront leurs vieeux. 
5i^Ue Cumée ^. Augute 1^ 

6 

Qui furvivra du mari ou de la femme; 
Sibylle Eriptùle Jh Augure 2» . 

S'il réuffira dans Tes amours* 
Sibylle Eriphile S* ^éufgure 3* 

1 1 

Si k vouve fe remariera. 
Sibylle Amakhée 4. Augure 2# 

4 
Si l'Amant aime fa Mmtrefle* 
Sibylle Libique 7. Augura !• 

10 

Si la £ile eft pucelle. 
Sibylle Arthemis 1 . Augun 2# v 

3 
Si la perte iè retrouvera. 
i^i^jUe Héliefpcmàqm £• Augure u 
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5 

S'il payera fes dettes. 
Sibylle L'éique 7. Augure 2. 

1 1 

Si les nouvelles font véfîtables» 
SUylle Erkhrte 2. Augure 3« 

4 
S'il efi bon de bâtir« 
Sift^Ue TiÉurtim il. Augura 2^ 

S'il fera avancé cette znofe* > 
Sibylle Phyffeme 9. Augure 3. 

5 

Si la Maîtreflè 9Mne fon Âmaot 
Sibylle Libique 7. Augure l. 

10 

S'il efl bon de fe marier» 
Sibylle AmaUhée 4. Augure 2« 

7 
S'ils accompliront leurs vœux» 
Sibylle Albunée lO. Augure i« 

3 
De quel enfant elle accouchera; 
Sibylle HdUfporaique 6* Augure 2^. 
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3 

Sî Tamour fera confiant. 
Sy^lk Albunée lo. Augure 4.. 

4 
De quelle mort on mourra. 
Sikylle Phrygienne p. Augure u 

9 

S'il doit s'attacher à la Cour, 
S^i/e Llbique 7. Augure 3. 

. 10 

Si le divorce finira. 
^ Sibylle Hellefpontique 6. Augure 3. 

5 

Si le malade guérira. 
Si^tte Amalthée 4.. Augure l. 

4 
Si la Place aflîegée fera prife. 
Sibylle Erithrée 2. Augure 4.. 

10 

S'il eft bon de commencer le voyage^ 
. Sibylle Tiburtine II. Augure 3. 

- 2 



S'il gagnera fon procès. 
§ibylk rerjique .8. Augura i 



Si 
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9 

Si la fortune chaagera. 
Sibylle Européenne I2. ^Uffire 4. 

7 
Si la crainte eft bien fondée* 
Sibylle Erithrép 2. Augure 4. 

5 

S'il y aura guerre cette année* 
Sibylle Hellefpontique 6. Augure ^ *J 

S'il doit s'attacher à la Cour. 
Sibylle Européenne I2. Augure 3. 

II 

De quelle complexion il eft* 
Sibylle Hellefpontique 6. Augure 2» 

4 

S'il fortira de prîfon. 
Sibylle Européenne 12. Augure 2. 

8 

De quel enfant elle accouchera* 
Sibylle Libique j. Augure 2. 

6 

Si les nouvelles font véritab|es* 
SUylle Albunéç xow Augure I* 
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6 

Si Tami eft fidèle. 
Sibylle HMe/pontique (5. Augure j« 

3 

Si Tenfant lui appartient. 
Sibylle Perfique S. Augure U 

lO 

Si Pabfent retournera. 
Sibylle^Amalthée ^ Augure 5. 

7 

S'il fera riche. 
Sibylle Européenne 12. Augure r« 

1 1 

S'il gagnera fon procès. 
Sibylle EtriphiU J*. Augure 2. 

5 

Quel mari elle époufera. 
Sibylle Téurtine ii. Augure i. 

9 

Si le divorce finira. 
Sibylle Européenne if2. Augure J* 

8 

Si l'ami eft fidèle. 
Sibylle Cumée j. Augure l. 



PIS s X 1 T L L B |. 5 r 

5 

S'il eft bon de bâtir. 
Sibylle EriphUe ^* Augura 2» 

7 
S'il fera heureux au jeu. 
SihylU Perjîque 8. Augure J. 

3 
S'il payera Tes dettes. 
Sibylle Tiurtine li. Augure i. 

lo 

Quel mari elle époufera. 
Sibylle Cumée J. Augure 3. 

S'il eft bon de bâtir. 
Sibylle Phrygienne p. Augure i» 

Si les peofées feront accomplies* 
Sibylle Perjique 8. Augure j*. 

« 
S'il fera riche. 
Si^^Ue Hell^pontique 6. Augbure u 

5 

S'il eft bon de commencer le voyage* 

Èi| 
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De quelle mort on mournu 
Sibylle Eriphik 5*. Augure a» 

z 

.Si l'enfant lui appartient. 
Sièylle Eriphik J. Augure 3. 

9 

, S'ils accompliront leurs vœux* 
Sibylk Européenm I2» Augure^2. 

6 

S'il aura plufîeurs femmes. 
Sibylle Arthemis 1. Augure 4* 

S 
De quel enfant elle accouchera* 
Sibylle Erithrée 2. Augure 3. 

4 

Si la paiic fe fera. 
Si^I/e TibwrUne 11. Augure 4. 

7 

Si les penfées feront^accomplics. 
Sicile Européenne 12. Augure 2. 

6 

S'il évitera le péril. 
Sibylk Tiburtine il. Aingure ^ 
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10 

Qui iurvivra du mari ou de la femme* 
Sibylle AmdLthée^ Augure i. ^^ 

6 

S'il ferarkhe. 
Sibylle Cumée 3. Augure 3. 

4 
S'il y aura guerre cette année; 
Sibylle Européenne 12. Augure ^ . 

S'il fera rétabli dans Ton état. 
Sityîle Eriphile J. Augure 4. i 

Si l'amour fera confiant. 
Siiylle Cumée 3, Augure 4*. 

S'il eft bon de commencer le voyage; 
Sibylle Phryg^ne $. Augure 2* 

6 

Si les jrévolutîons lui feront utiles^ 
Sibylle Amdthét 4. Augure 4. 

4 
vSi le divorce finira. 
Sibylk Eriphile $. Augure 3. 

tr ••• 

Jb 11) 



yi Lï s Oracles 

lO 

Si l'Amant aime fa MaîtreiK* 
Sibylle Perjique 8. Augure i. 

De quelle mort on mourra* 
Sibylle Européenne 12. Augure 3. 

3 
Qui furvivra du mari ou de la femmct 
Sibylle Phty^enne 9. Augure x» 

5 

S'il eft cocu. 
Sibylle Hdlefpontique 6. Augure 3» 

8 

Si PAmant aime fa Maîtreilè» 
Sibylle Tiburtîne 11. Augure 5* 

I I 

Si l'année fera fertile» 
Sibylle HeUefpohtique 6. AugjuiTe 3. 

7 

S^l doit s^attacher à la Cour. 
Sibylle Tiburtine ii. Augure 2. 

S'il héritera. 
Sibylle Albunèe, lO. Augure 2. 
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z 

Qui furvivra du mari ou de la femme* 
Sibylle HeUëfpontîque 6. Augure J. 

lO 

S'il payera Tes dettes. 
Sibylle HeUfpcmïque 6. Augure u 

5 

Si la fiHe cft pucelle. 
Sibylle Perfiqufi 8. Augure 3. 

Si le malade guérira. ^. 

Sibylle Libique 7. Augure 3. 

7 

S'il éft bon de Te marier. 
Sibylle Perfique 8. Augure l. 

I I 

S'il eft bon de commencer le voyage. 
Sibylle EripfiiU J. Augure 3. 

5 

S'il fortira de fes adverfîtés. 
Stbylle Européenne 12. Augure u 

9 
Si l'ami eft fidèle. 
Sibylle Téurtine 1 U Augure. 2. 

£ iii} 
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3 
Qaelle profeflîon il doit embraflèr* 
SilyU^ Lihlque 7« Augure 4^ 

5 

S'ils accompliront leurs vœux. 
Sibylle Libique 7. Augure 3. 

10 

S'il fera heureux au lieu où il va* 
Sibylle Cumé% 34 Augure z% 

1 

S*il payera fes dettes» 
Sibylle Erithrée 2* Augure 3» 

9 

Si la fille éft pucelle. 
Sibylle Libique 7. Augure 2. 

1 1 

Si Pamour fera confiant. 
Sibylle Perfique 8. Augure 4^ 

4 

S'il doit s'attacher à la Cour, 
Sibylle Hellejpontique 6. Augure 3, 

8 

S'il eft bon de prêter* 
Sibylle Européenne 12. Augure i. 
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6 

Si les penfées feront accomj^lies* 
SityUe Amdthée ^ Augure i. 

S'il fera avancé cette année* 
Sibylle Erithrét 2. Augure 2. 

Il 

S'il fortira de Tes adverfités» 
Sibylle Phrygienne p. Augure 2. 

8 

Si la crainte eft bien fondée. 
Sibylle Phrygienne p* Augiay ^ 

2 

S'il eft cocu* 
Sibylle Albunée lO. Augure 2« 

3 

De quelle complexion il efl. 
Sibylle Erithrée 2. Augure*^. 

9 

Quelle profeffion il doit embralTfr. 
Sibylle Albunée lO. Augure ^. 

5 
S'il évitera le péril. 
SilyUe Erithrée 2. Augure ^ i 
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lO 

De quel enfant elle accouchera* 
Sîhylle Phrygienne 9. Augure 3. 

Si la Place afliegée fera prîfe. 
Sibylle Arthenûs i. Augure 4. 

5' 

S'il fera rétabli dans Ton état« 
SïbyUe Erithrée 2. Augure 4. 

10 

Quelle profeflîon il doit embraflèf* 
Sibylle Amdthie 4. Augure ^ 

9 

Si Famour fera confiant, 
Silylle Libique 7. Augure 4. 

n 

Combien elle aura de maris. 
Sibylle Phrygienne p. Augure 4, 

10 

Si les révolutions lui feront utiles. 
Sibylle Européenne 12. Augure 4. 

5 

Si la paix fe fera. 
Sibylle AmaUhde 4. Augure 4* 
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9 

S'il réuffifa dans Tes amours* 
Sibylle Perfiqke 2. Augure i. 

3 
Si rAmant aime fa Maître(Iê« 
SibyUe AmaUhie 4. Augure 3. 

. 7 
S'il eft bon de commencer le voyaget 
Sibylle Artkemis i. Augure i. 

Si l'abfent retournera. 
SihyUe Libique 7. Augure i« 

5 

S'il efl bon de combattrct 
SibyUe Cumée 3. Augure 3» 

4 
S^il &ra heureux au jeu. 
SiiyUe Amakkée 4. Augure l . 

Si le malade guérira. 
SibyUe Erithrée 2. Augure 3« 

3 » 

S'il réuiltra dans Ces amour# 
SibyUe IMqutj. Augure l. 
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1 1 

S'il aura, pluiîeurs femmest 
Siiylle Albunée lo. Augure ^ 

6 

S'il fera heureux au lieu où il va» 
Sibylle Amalthie 4*. Augure 3. 

2 

S*il yaura guerre cette année. 
SiiyUejjburtine ii« Augure ^. 

8 

S'il doit s'attacher à la Cour* 
SïhyUe ErîphUe $. Augure 2. 

7 

^ Si la paix fp fera. 

kSibyllt Hellefpomique 6. Augure j^ 

1 1 

Si les penfées feront accompUe$é 
SibyUe Tiburtine 11. Augure J. 

4 

S'il fera rétabli dans fon état» 
SibyUe Perjîque 8. Augure 4.. 

10 

S'il fortîira de prifon. 
SibyUe Libique 7, Augure 2. 



A 
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3 

Si la crainte eft bien fondée. 
SUylle HelUfpontique 6. Augure ^. 

8 

Si l'enfant lui appartient. 
Sibylle HeUefpontiqut 6. Augure 5. 

10 
Si la fortune changera. 
SiiylU Libique 7. Augure ^ 

S'il efl bon de conunencer le voyagÇt 
Sibylle Perfique 8. Augure 2. 

9 

Si la Place aflîegée fera prife» 
Sibylle Tiburtine 1 1. j^ugwre 4. 

5 
S'il fera heureux au lieu où il va* 
SibyUe Albunie 10. Augure 3. 

10 

S'il aura plufieurs femmes. 
Sibylle Cumée 3. Augure 4*. 

3 
Si le malade guérira. 
$ibylk Arthms h Augure 5.; 
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S'il eft bon de prêter. 
Sibylle Téurtine ii. Augure u " . 

5 

Si la paix k fenu 
Sibylle ÈrlphiU $• Augure 4. 

3 

S'il aura pluiîeurs femmes* 
Sibylle Européenne I2. Augure^ 

io 

^ la perte fe retrouvera. 
Sibylle Fhrygtenm p. Augure 2. 

5 

Si la crainte eft bien fondée* * 
Sîbylk Arthenûs i. Augure ^. 

^ 5 
S'il fera avancé cette année. 
Sibylle Cumée 3. Augure 3. 

9 

S!i\ fera heureux au lieu où il va# 
Sibylle Phrygienne p. Augure 2. 

I I 

S'il évitera le péril. 
Sibylle Ubique 7. Augure 4* 



9 

Si la veuve fe rèmarienu 
SUylic Eritharée 2. Augure i. 

7 
S'il fera rétabli dans Ton état. 
Sibylle Cumée J. Augure i^ 

6 

De quelle complexion il eft« 
Sibylle ÏÀbique 7* Augwre 2« 

4 

Si Pamour fera confiant. 
Sibylle Ainakhée 4. Augure ^ 

S'il fera avancé cette année. 
Sibylle AUmnée 10. Augure 3. 

1 1 

De quelle mort on mourra. 
Sibylle AmaUhée 4. Augure i. 

6 

Si la paix fe fera. 
Siiylle Européenne I2. Augure^ 

4 
S'il gagnera fon procès. 
Sibylle Albunée zo. Augure 2. 
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3 

Si la Maîtreflè mme Ton Amant» 
Sibylle Albunée lo. Augure 5. 

Si la fortune changera* 
Sibylle Amalthée ^* Augure 4. 

7 
S'il héritera. 
Si^Ue Amalthée 4. Augure 2» 

I I 

Si les révolutions lui feront utiles. 
Sibylle Arthams i. Augure 4. 

S'il eft bon de prêter. 
Sïhylk Hellefpontique 6. Augure i. 

10 

Si la crainte eft bien fondée. 
Sitylle Albunée lo. Augure 4. 

6 

S'il y aura guerre cette année. 
Sibylle jLibique 7. Augure 4. 

8 

S'il fortira de prifon* 
Sibylle Tiburtine 11. Augure U 

Combien 
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8 

Combien elle aura de m^s» 
Sibylle Arthenûs i. Augure ^ 

1 1 

Si la perte fe retrouverai* 
Sibylle Camée. ^. Augure 2. . 

3 
S^il fera rétabli dans fon état 
Sibylle Arthends i. Augure 4^ i, 

7 

Si la fortune changera. 
Sibylle Eriphile S* Augure ^ 

5 

Si la veuve fe remariera* 
Sibylle Cumée 3. Augure 2f . 

1 1 

S*il eft cocu. 
Stbylle Arthemis |. Augure 5, 

6 

Combien .elle aura de maris. 
Sibylle Hellefpontique 6. Augure. 4 

.2 

S'il évitera le péril. 
SibyUc Phrygienne ^« Augure ^ 
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9 
S'il y aura guerre cette année* 
Sibylle Eritkrée 2* Augure ^. 

lo 

S'il fera heureux au jeu. 
Siiylle EriphiU y. Augure l. 

8 

Si les'tévolutions lui feront utiles» 
SHyUe Eriphile J. Augure 4. 

2 

S'il fortira de fes adverfîtés. 
Sibylle Cumée 3. Augure 3. 

9 

Si la crainte eft bien fondée* 
Sibylle Cumée 3, Augure 4. 

5 
S'il doit s'attacher à la Cour. 
Sibylle Phrygienne p. Augure i. 

6 

Quelle profeffion il doit embraflfer. 
Sibylle Erithrée 2. Augure 4. 

lO 

S'il évitera le péril. 
SHylle HelU/pontique 6. Ai^urt ^ 
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z 

S'il réuiïïra dans Tes amours. 
Sibylk Amakhée 4. Augure 3. 

10 

Si la Maîtreilè aime Ton Amant* 
Sibylle Eriphile $. Augure 3. 

7 
S'il gagnera fon procès. 
S'éyUe HeUefpmtique 6. Augure 3. 

3 
Si la Place afliegée fera prife. 
Sibylle Perjîque 8. Augure 4. 

5^ 

S'il fortira de fes adverfîtés. 
Sibylle Libique 7. Augure i. 

6 

S'il fera avancé cette année. 
Sibylle Perjique 8. Augure 2. 

4 
S'il efl bon de combattre. 
Sibylle Phrygienne 9. Augure 3. 

7 
Combien elle aura de maris. 
Sibylle Libique .7. Augure 4. 

Fij 
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7 

Si Tabfent retournera. 
Sibylle Perjî^ 8. Augure 2, 

1 1 

Quelle profeilion il doit embrailer. 
Sibylle Tibunine 1 1 • Augure ^. 

Si la fille c& pucelle. 
SiiyUe Amalthée^. Augure i. 

8 

Si l'année fera fertile. 
Sibylle Albunée lO. Augure 2. 

5 

Si la Place. affiegée fera prife. 
Sibylle Phrygienne p. Augure ^ 

I I 

Si le divorce finira. 
Sibylle Phrygienne p. Augure !• 

6 

S'il fera rétabli dans fon état. 
Sibylle Phrygienne p. Augure ^ 

9 

S'il évitera le péril. 
Sibylle Eriphile J. Augure ^ 



lO 

Si Pamour fera confiant* 
Sibylle Arthanis i. Augure ^* 

5 

Combien elle aura de maris* 
Sibylle Européenne 12. Augure 4* 

S'ils accompliront leurs voeu^« 
Sibylle Tihurtine 11. Augure 2. 

10 

S'il y aura guerre cette année. 
Sibylle rhrygienne p. Augure 4. 

9 

S'il payera fes dettes. 
Sitylle Européenne 12. Augure l. 

7 

S'il aura plufieurs femmes. 
Sibylle Perjîque 8. Augure 4. 

6 

S'il réuflîra dans fes amours. 
Sibylle Cumée 3. Augure 2. 

8 

S'il évitera le péril. 
Sibylle Européenne I2t Augure ^ 



I 
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Si les révolutions lui feront utiles. 
Sibylle Européenne 12. Augure ^ 

8 

S'il fera heureux au jeu. 
Sibylle Erithrée 2. Augure 5. 

7 

Si la P4ace afliegée fera prife* 
Sibylle Alhunie lo. Augure ^. 

4 

Si l'année fera fertile. 
Sibylle Tiburtine 11. Augure 5. 

2 

Quelle profeffion il doit embraflèr* 
Sibylle HeUefpomique 6. Augure 4^ 

7 
Si le malade guérira. 
Sibylle HdUfpontique 6. Augure 2. 

Si la Place ai&egée fera prife* 
Sibylle Eriphile $. Augure 4^ 

4 

S'il évitera le péril. 
Sïbylk Cumée 5« Augure^ 



D E s s I B ir L Xi B s. 7^ 

1 1 

Si la paix fe fera. 
Sibylle Erithrée 2. Augure 4. 

7 

Si le divorce finira. 
SïhyUt Albmée 10. Augure 2. 

6 

Si l'amour fera confiant. 
SïbyïU EriphUe S^ Augure ^ 

8 

Si la perte fe retrouvera. 
Sibylle Ubique 7. Augure i» 

5 

S'il aura plusieurs femmes* 
Sibylle Uhique 7. Augure ^ 

1 

S'il héritera. 
Sibylle Tiburtine IX. Augure ^^ 

Si les nouvelles font véritables* 
Sibylle Perfique 8. Augure 3. 

5 
S'il réuiSra dans fes amoitrs» 
Silylle Phryg/mne ^* Augure a. * 
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8 

Quelle profeiGon il doit embrailèn 
Sibylle Cumée 3. Augure 4. 

S'il eft bon de prêter. 
Sibylle Phrygienne p. Augure 5; 

Combien elle aura de maris*. 
Sibylle Amalthée 4.. Augure 4. 

Si l'enfant lui appartient. 
SibyUe Téurtine 11. Augure 2. 

8 

S'il y aura guerre cette année. 
Sibylle rerfique 8. Augure 4. 

3 
Quel mari elle époufera* 
Sibylle Perfique 8. Augure 3. 

4 

Si la crainte eft bien fondée. 
Sitylle Libique 7. Augure^ 

Si l'Amant aime fa Maîtreflè* 
^iiyUe Aîbunée xo^ Augure j« 



Si 



DES Sibylles; 7^ 

1 1 

Si la fortune changera. 
SiiyUe HelUfpomique 6. Augure ^ 

5 

Si l'ami eft fidèle. 
Sibylle Européenne 12. Augure^» 
10 

S'il fera rétabli dans Ton ^tat. 
Sibylle Tiburtine 11. Augure ^ 
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TROISIÈME CLEF 
DES AUGURES. 

SIBYLLE ARTHEMIS 
PREMIERE. 

A U G U K E I. 



N 



E tiens pas ton choix fufpendu ; 
Préftre au célibat Pécat du mariage | 
Le tems que l'on diflere i fc mettre en ménage , 
£fl on tems de fhiSxs perds, 

3 , 

Elle n'aura pas la donceur 
De demeurer loog-tcms (ans fe donner un maître; 
Et ce fécond époux ne manquera pas d'ccre 

Ce qu'étoit fon predécelleur» 

En vain tu crois en obtenir 
L*eilet dont ton amour fe flateenrapourfuîte} 
De fecrettes raifons dont fon ame eil inflruice , 

T*cmpécheront d*y parvenir. 

Quând pour t'aflurer de fes feux , 
fl b'cû point de ferment que fa bouche ne jure , 
pc£t qu'il croit que le Ciel pardonne le parjure 

Des Jouetus ôc des Amoureux. 



DES Sibylles. Tjf' 

6 

De ce que tu prérends fçavoîr, 
Tu ne recerras pas de préci&s nouvelles* 
Parce que ta Maîcrefle eil du nombre de cellel 

Qui changent da matin au foir, 

7 

Si ton Toyage a pour objet 
Le plaifir , le commerce , ou quelques amourettes} 
De Mercure & Venus parts au jour des PlanetieSn 

L'eâet remplira ton projet. 

8 

Sors promptement de ton logif , 
Sans aroir nul regret de quitter ta doneuce i 
Par-tout od nous trouvons la foniina meilleure] 

Ce doit être notre pays. 

9 

N'attends pas qu'il te (bit rendo ; 
C'eft inutilement que tu te le propofes ; , 
Et fans perdre de tems pour recouvrer les cliofeSJP' 

Crois que c'eu autant de perdu. 

Son mérite avoir peu d*éclat ; 
Mais la fortune un jour le rendra plus angaflé; 
Quoiqu'on voye fouvent le proverbe £tre |uftC| 

Qu'eUe eft le partage d'un fiib 

IX 

Sur tes moeurs attache tes yeux j 
Ils ont jufou'i préfent ta fortune bornée; 
Et tu ne Fauras pas meilleure l'autre anoéei 

Si tu ne te eouvecACS- mieux. 



SIBYLLE ARTHEMLS 

m 

PREMIERE. 

'Augure IL 



JL Es plaifîrs qu*il goâte autre part, 
Ne l'oUigcront' pas i retourner C\ vîte^ 
£c coism^ il trousve ailleurs un agréable gîte , 
^ : . ^'^ ' il ' ne reviendra que biea tard» 



» 

.Bvitc un combat en duel, 
Puîfqu'oHitre que les Loix t'en défendent l'ufage , 
C'fft qof ton mail vais fort aujourd'hui te pre'iage 
^ ' De irouyer un dyltin eruel, . " ' 

Qiiîtce ces defîrs emprefles 5 . 
£tiâns en. vain chercher une .grande richeflè, 
Tâfihc de t'acguerir un grand fonds dc/^geffc, 

Ta feras après riche aflec 



'Soulage en Ton afHi^ion 
tJn ami malheureux au'accablc l'indigence : 
OuU#Q^'^^ en aura de la reconnoifTance , • 

Ç'eft fûre une boi^e aâion. 
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6 

Sur quelque chimérique efpotr i » 

Ke fâîs pas en procès d'inutiles avances ; - * 
Il {'en coûteroit plus en Exploits , en Sentences^; 

Que ce ^e tu peux en avoir. 

7 

Il eft' d'un -naturel fort gâî , 
Son efprit cil galant. Tes manières gentilles ; 
Et ion plus grand pencbint auprès des belles filles ,' 

Eft de Youloir planter lé mai. 

o .... 

Pauvre fille , je plains ton fort , 
Parce que ton époux aura tant de feiblefle , 
Que pour te pouvoir faire une tendre careffe , ' 

Il ne fera pas'affez fort, 

9 

De fes tendres embrafTemens ,' 
Un garçon bien formé fera bien* tôt l'ouvrage; 
Et qui par fa vertu fera dans fon* bel âge- 

Les délices de fes parens. 

io 

Cette' pocelle eil en darigèr , 
Et Pamour dans fon cœur certains defirs ârît naf«j 
tre, ' ♦ 

Pat lefquds un Amant s*ea rendioît bien*c6c aub 
tre. 
S'il trouvoit 1 beure du Berger. 

.-: '■» II \ 

. " . Vainement to te réjouis- * ' '.'^ 

Sur refpoir d'obtenir une prompte fortîe,* 
Si tu n*as, pour gagner ton Juge & ta Partie; ^ 
Un puiilànt fecoufs de tpuit» 

Giij 
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SIBYLLE ARTHEMIS 
PREMIERE. 

AUGURB. JII, 

a, 

T 

,. ,,, . -■' U Peox jouer feton ton gré, 
A I hombre , au lanfquenet , au brelan , à labétc s 
Mais clicrchc le moyen de jouer tête à lêtc , 
Ton gain fera plus affuré. 

3 

Ne fais nulle difficulté 
De oréparcr oour lui ce au*il faut d'équipage , 
Çwfqu'il eft fur Je point de faire un long voyate 

Par l'ordre de la PaeuJté. * 

4 

Les effets fiiirront tes.defirs $ 
•M?î*"*ea çfpere.pas fi pjcompte diligence t 
U £iut encore ufer de quelque patience , 
^: .,: -Aifaiit li'en goâter ies fia^ . 



t r 



Quelque favor&ble pour toi 
Que puiffc éci* aujourd'hui cette prompte nou- 
velle. 
Ou Jufqu'i quel potni qu'elle te.foit cruelle. 

N'y prite pas beau;9up de foi. 



DES S lis TL LE S. 7f 

6 

Fort fouvent de tendres pUifirs » 
Pour combattre fes Yoeux s'offrent i (a penHfe • 
Mais bien loin que fou ame en ^uifle 6cre oâen^ 
fie, 

Elle en tcj^tt le^ icùn, 

7 

A^ant que ïien exécuter 
Touchant le bâtiment que ton cœur (è propofej 
Domie-toi le loifir d'examiner la chofe^» 

Ceû aflez pour t'en rebuter. 

8 

H Sans cbercfaer un autre Devin ; 

Pour fçavoir qui des deux doit commencer la 

ronde , 
Sois certain que c'eft toi qui dois dans l'auufr 
monde 

Aller faire apprêter le vin« 

9 

Homme ou femme je plains top fort p 
GoAte moins les plaifirs od l'amour te convie, 
Pùifque le même emploi qui t'a donné la vie » . 

Doit être caufe de a loort. 
lO 

Ne tiche pas de t'y pouffer , 
Ta jeuneffe fans fruit s'y verroic eoalkméej 
Et tu n'en recevras qu'une fimple fumée » 

Sans jamais y rien avancer. 

Il 

Ta femme r*a manqué de foi • 
Mais cela ne doit pas te fembler fort étrangej^ 
N'ayant fait en cela aue te rendre le change 

De ce qu'elle a rcca de toi. 

G uij 
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.SIBYLLE ARTHEMIS 
PREMIERE. 

AUGUKE IV. 

4 oJ'"' ^"' P''<^«n<l l'acquérir 

Avant que "aflîcffer atiA» «.,1 r^ r 
Puifoii'î^ .,'-„ ^ ' ""-»"" "it fon compte: 
Puil^u a n CD recevra oue la perte ou la honte' 

De n avoir pd la conquérir. 

3 

Il ne doit rien en eiToeirer 

!L-5St'''V"™V""-Sa'ample. 

P0.fr P"«''*,«l"«l<îu«fois un exemple. 
Pour apprendre aie modérer. ^ ' 

4 

T ».~ I • f ""'S* fur-tout , autant qu'il fe peut 

vl' ? 'f"""' ''^ "=« '^' confcience', 
, Vole feulement qui le yeut. 

fVn, .. ^''^P*'"«-">' contre les coups 

«infi de c« malheurs que produifent ta crainte, 
i-es effets en feront plus doux. 



.DES Si b yll^ï. Ri 

6 

Son defttn le condamne à deux , 
Dont la première aura V'humeur affez commode , 
Et l'autre prendra foin de le mettre à la mode. 

Sans rendre fon fore plus heureux. 

7 
Quoique les Difciples de Mars 
Dérouillent leurs mourqucis & fouibiflcnt leurs 

piques , 
Le Soleil paffera par deux fois les Tropiques, 
Sans qu'on voye leuis écendars» 

8 

- Elle n*aura qu'un feul époux. 
Encore aura-t-il peu de vigueur en partage î 
Mais elle fçaura mettre un Amaat en ufagc^ 
Four godter des momeas plus doux, 

9 

Les vaincus comme les vainqueurs , 
Se peuvent préparer a bien vuidcr le verre ; 
Et Ton ne parlera bien-tôt que de la guerre 

Que l'amour fera dans les coeurs. 

JO 

Sans avoir égard au ferment 
Que' fa bouche t'a fait d'être toujours fidellc ; 
Son cceur prompt à briîlfer d'u^c âamme nott'^ 
vclle , 

Changera très-facileqieht. 

^I 

Parmi ces révolutions,. 
La fortune rendra juftlcc à ton mérite, 
5i tu peux quclaue tems fous un zélé hypocrite 
' Dcguiicr tes intentions. 
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SIBYLLE ERITHRÉE 

DEUXIÈME. 
Augure L 



V^ Ulcives bien (on amitié , 
Sa bouche ne dit rien que fon cœur ne le jure ; 
£t comme il a pour toi l'ame fincere & pure , 

Ne le clieris pas à moitié. 



Argent , perdrix , pâtés , jambon , 
Jeune & tendre beauté , bref tout ce qui peut 

plaire , 
Ne ferriront de rien pour gagner ton affaire » 

Ton procès n'^ft pas affez bon^ 

4 

Cefle de t'en mettre en fouci » 
Tu te £ais un grand tort d'en avoir aucun doute; 
fit quoiqu'on ait voulu prendre la même route » 

On n'a pas fi bien réufC 

s 

Tu prétends en vain aujourd'hui 
Devoir bientôt jouir d'un puiffant héritage ; 
Le fuccés t'apprendra que c'eA n'être pas fage» 

Qiie de s'attendre au bien d'autrui. 
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6 

Ce divorce capricieux ^ 

Aura dans peu de tems fà coorfe terminée ; 
£t ce relâchement dans le noeud d'Himenéc 

Ne fera que le ferrer mieux. 

7 

Les plants & terres de Ubour 
Seront de bon rapport ; & des beautés privées, 
De tendrefle & cadeaux étant bien cultivées, 

Porteront des fruits de ramour» 

8 

Il aura pour toi des appas , 
l^lufieurs à ton bonheur viendront porter envie i 
£t parmi les befoins que demande la vie. 

Le bois ne te manquera pas. 

9 

Ce ne fera pas par fierté 
Qu'elle ne voudra pas goûter du mariage ; 
Mais c'eft que pour rentrer encore dans Pefcla/« 
vage. 

Elle aime trop fa liberté. 

10 

L'objet qui produit tes fouhaits, 
Eft tranfporté des traits par qui Tamour notti 

bleffe ; 
Mais il lui faut marquer |n(qu*oâ va ta teadrefle^ 

Pour voir tes defirs fatisËûtt. 

I> 

Quitte ce defir curieux , 
Qui ne fait que montrer le foible de ton ame | 
£( cefT^ de douter d'une (încere flame , 

Que prouve (k bouche & fes yeux. 
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SIBYLLE ERITHRÉE 
DEUXIÈME. 

* ■ • 

Augure IL 



X Rcns de pîus juftes feniiniens, 
Et ne t'arrête pas à fcs belles paroles ; 
On trompe les enfans arec des babioles , 

£c les hommes par des ferçiens» 



Sans appréhender d'accident , 
Tu peux de tous côtés voyager fur la tee ; 
Mais il n'cà pâs certain que tu ne trouves guerre 

Deâus TEmpire du Trident. 



M^rife ton pays natal , 
£e nVn épouie pas le Seigneur ni la Ville , 
Puifque tu trouveras ailleurs un domicile 

Dont Tair te fçta moins fatal. 



s. 



. JV h. 



Soit hardes , hijotir, or , Argent , 
N'en e(pere jamais faire la découverte; 
Et tire feulement ce profit de ta perte , 

De n'être plus fî négligent. 



DES Sibylles. 8y 

Chaque jour tu te plains à toit, 
El» recelant les coups du malheur qui faccablc; 
Ta iralivaife conduite en eft feule coupable» 

£t non le caprice du fort, 

7 

N'^fpere aujourd'hui ni demain 
Reflentir les effets d*an fort pllis agréable , 
£c crois que c^eû beaucoup s'il t'eS plus favori* 
ble 

Quand ta feras a Pan produLÎn* 

8 

• 

Il ne viendra plus en ces lieux , 
Parce qu^ayant ailleurs la fortune prorpcre. 
Le plaifir qu'il y goûte cft caufc qu'il préfère 

De nouveaux amis à fes vieux. 

9 

Sur terre ou fur l'autre élément. 
Sois certain d'emporter une prompte yidloire-; 
Souvîens-Poi feulement qu'il y va de ta gloire 

D'en ufer génereufcmcnt. 

lO 

Pendant le cours de tes beaur ans , 
Tu n'auras ni grands biens « ni de grandes difet-» 

tes ; 
Mais un fort plus heureux t'offrira des noifetics 
lorique tu n'auras plus de dems. 

II 
Sois alTuré , iv tu le fais , 
Qu'à perdre ton argent il faut que W t'apprê- 
tes : 
On te» donnera bien de« excofes honnêtes , 
^Am d'auues payemens jamais. 



^ Les Oracles 

SIBYLLE ERITHRÉE 

» 

/ 

DEUXIÈME. 
Augure II L 

XN *En croîs pas avoir payement » 
En vais fur cet efpoir ton attente fe fonde : 
C*eft comme qui voudroit tirer du ièu de l'onde ^ 

£c de l'huile du diamant. 



Il peut te paroîcre accompli^; 
•l^ais i ces beaux dehors donne peu de créance: 
Ce ^u'il a de vertu n'ell que dans l'apparence , 

£t Ton coeur n'en efl pas rempli. 

Son (brt ne fera pas plus doux 
Que celui que l'on voit éprouver a ces belles ^ 
Qui pour avoir trop fait autrefois les cruelles , 

Ne peuvent plus trouver d'époux. 

L^eufaot dont elle accouchera 
Ke fera pas d'i^bord à fon père agréable ; 
Mais la. mère afpirant a faire fon femblable» 

£o fbaet s'en applaudira. 
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6 

On pourroit juger au befom 
Que jamais de Ton corps elle n'a fait ufage ; 
Mais fi par les défi rs. l'honneur faifeit naimage^ 

Le fiea feroit déjà bien loin* 

7 

N'efpere pas dorénavant 
Sortir facilement de ta fombre tanière , 
Si tu n'as pour objet la porte de derrière t 

Au lieu de celle de devant. 

8 

Tu trouveras dans tous les Henx 
Ce gain (î recherché par tant de baflès âmes • 
Mais celui déjouer a l'homme ou bien aux damei 

Te fera plus avancageux. 

Rien ne le peur plus fecourir , 
Puifqu'il doit'fuccomber fous les maux qu'il en* 

dure. 
Mais prens un Médecin pour en faire la cure , 

Il en pourra plutôt mourir. 

^ En vain tu formes àes projets 
Que la crainte ou l'efpoir chaque jour acconii* 

pagne : . 

C'eft proprement bâtir des Châteaux en Bfpagne , 
Puifqu'ils n'auront pas leurs e£Pets, 

II 

Pour te débarrafTcr.l'efprit, 
De ffavoir fi la chofe efl fincere ou bien fable ^ 
Tiens- toi pour affuré qu'il elj: très- véritable 

Ce qu'on te dit ou qu'on t'écrit* 
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SIBYLLE ERITHRÉE 
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A U G U RJB IV* 



V-> Ette juftc appréhenfîon 
Ne dois pas aux chagrins livrer ton ame en proie ^ 
pMi^ue c'cft un avis que d'en haut Ton envoie , 

Pour ufer de précaution. 

' 3 

pais provifion de vertu , 
Pour être ferme aux coups d'un dcflin trop con- 
traire, 
Puifque tu cours danger , quoique tu puifles faire. 

D'en être bientôt abbâta* 

Après quelques légers comlsats. 
Ses lâches habitans en céderont les portes ; 
Et ia feule valeur de quelques femmes fortes 

Soutiendra le choc des Soldats. 

j 

Soit a tort , ou hicn f uftcraetf , 
Qa'il ait de fon bon gré perdu la jouiilànce, 
Il ne rentrera pas fî-tôt dans fa puiflanct. 

Qu'il fera dans le donumcm. 

Port 



A 
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6 

Pour l'honneur & pour l'intérêt , 
D'une Charge de Robe embraflei'cxercicc : 
Si c'efl à ton avis acheter h Juftice , 

Tu pourras la revendre après. 

7 

C'cfl mal a propos t'eflFraycr ; 
Par l'appréheiîiîon d'un mal ima^aire, 
Avant qu'il foit long-tems tu verras le contraîff 

De ce que ta crains d'cffuyer. 

8 

Peut-être ira- 1- il jufiju'i troîs:, 
ta première fera d'une humeur affei rude , ' ' * 
L'autre lui donnera beaucoup d'inquiétude ,"* ** "^ 

Et latroifiéme bien du boisr 

9 

Quoiqu'on levé force Soldats*, 
Et qu'on prenne grand foin de garnir h jErontley* 

rc , 
On ver^ a toutefois paflipr l'année cnfipre * 

Sans qu'il fe donne des combats. 

D'uiï époux & d'un bon âtAi, 
Son ardeur obtiendra tout ce qu'elle de£re; ' f 
Dcforte que l'on peut a jufte droit lui dire t 

Qti'elle en aura pn & demi. 

II 

Pjr un doux relâche à nos maux ; 
Les Peuples des SjoMacs ne fèiont plus^ les dupesj 
£c hs bleds ie verront plus foules par lesjuM 

Quç par les pieds de leurs chevaiuu 

a 
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./V Pris avoir bien combattu 
Contre k^ mouvemens de la pa/Hon itnirt , 
Vn principe d'honneur , fur le point de fk içndrc. 

Fera triompher fa veau. 

3 

Ta ne fcaurois faire un emploi 
l>ont ton ame puifle être Uii jour plus fatisfàite^ 
PBifqa'il te produira tout ce que ta fouhaite , 

SJms que rien forte de chez toL 

• •• 

4 

Afin d'être inftruit de ton fort , 
M'att^ds pas que Peftet réponde à ron enrie $ 
Fcëpare-toi plutôt d'abandonner la vie , 

Que d'afpirer après fa mort. 

Soit dehors oct dans ta maifbn , 
Bfftmine avec foin les gens que ta fréquente | 
Pttifaae tu cours danger d'une mort viotente 

Par ie ftr ou par k poiCon, 



i 
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6 

Ta feras bien venu des Grands , 
Pourvâ qu'à leurs defirs tu vemllel bien foufctir 



re. 



Et que par un moyen qni ne Ce doit pas dire^ 
Tu te rendes de leurs parens. 

7 

Jufqu'â préfent fois convaincu 
Qu'elle ne louff^re pas qu'un autre homme la 

touche • 
Mais £ par les defirs on peut fouiller la couche j 
Elle t'a fait fouvcnt cocu. 

8 

* 

Cet ami Ce doit ménager; 
Mais dans fès intérêts ne t'embarraflê guéres , 
£t ne t'ouvre pas fort fur certaines matières 

Ou tu te mettrois en dangec 

9 

Accommode-toi fi tu peux/ 
De crainte d'éprouver un jugeméiit inique ; 
Car il n'eft pas nouveau d'obtenir en pratique 

Le contraire de ce qu'op veut. 
lO 

Tu dois avouer cet enÊmt» 
Comme tu l'as été d'un qui s'eil cru ton père , 
Sa mère n'ayant fait que ce que fit ta mère 

Avec ton père en te faifant, 

IX 

Tu fouhaiees en vain le trépas 
De ceux dont tu voudrois pofleder rhérirage • 
Un d'entr'eux , dont le bien ièmble être ton paM 

yivia pltt9 que tu ne aOis pas. 

Hij 
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2, 



En 



vaia pour les accommoder 
On voit de toutes parts que chaque ami s'empreffc , 
A moins que le chevet pour eux ne s'intércffc > 
' Rieft ne pourra tes accorder.. 



Pomouc & Cerés produiront 
Ce qui peut a nos yeux rencii e la terre belle » 
La plus grande moifibn cependant fera celle 
/ Que Mars & que l'Amour feront. 

4 

Ne t'arrête pas <ax difcours 
Qui te feront tenus pour t'en 6ter l'envie , 
Puifque c'eft le moyen dnns le cours de ta vie 

De pafier d'agréables jours. 



Qpoiqu'elle ait un /eune amoureux. 
Elle doit bientôt prendre un époux a fa fuite , 
Parce que le paffé Payant ties bien initruite^ 

Elle ffait qu'un & un font deux. 
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6 

N'épargne ni crëfors ni foins , 
Pour d'un objet charmant furmonter les caprî'« 

ces : 
La fuite t'apprendra que de û grands délices 

Ne pouvoient pas mériter moins. 

7 

Il te chérît d'un feu fi beau , 
Que Cl quelque accident te privoit de la vie, 
Le chagrin qu'il auroit de te la voir ravie , 

Le feroit aller au tombeau. 

8 

Elle employé tout (on pouvoir 
Pour vaincre cet amour qui par toi l'a fçu pren* 

dre ; 
Mais il elt dans fon cœur comme un feu fous la 
cendre , 

Qui brûle fans fe faire ?oir. 

Ne te prefle pas de partir , ^ 

Ou du moins ne fors pas aux heures de la Lnne^ 
Ce planète efl contraire a ta bonne fortune , 

Et tu pourrois t'en repentir. 

Sans uAr je difcours divers 
Pour te faire autre part choifîr un domicile , 
Quitte fans héfiter Mai fon , Royaume o\x Ville ^ 

L'homme eft né pour tout l'Univers. 

II 

Ton voleur s'approche d'ici , 
Non qu'il foii en état de te pouvoir rien rendre; 
Mais la crainte qu'il a que tu le fafles pendre. 

Le fera te crier m;;xci. 
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SIBYLLE CUMÉE 

TROISIÈME. 
Augure I I L 

2 

JL U pourras du fort en courrons 
Eprouver quelque tems éncor les injuftices ; 
Mais comme il doit après terminer tes fuppHces, 
^ Ses bienfaits t'en feront plus^ doux. 



Tout fera propice à tes vœux , 
L*occafion au moins te fera bon vifage ; 
Mais pour ne laifler pas échapper la volage > 

Il faut la iàifir aux cheveux. 



Il fera bientôt de retour , 
Fatigué du voyage & fans argent en bourfe ; 
Mais fi-iôt qu'il aura trouvé quelque refTource, 

Il ne fera pas long (ejour* 

s 

Ne diffère pas d'un moment 
A te rendre à l'endroit où la gloire t'appelle : 
Si ta prens le parti d'une jufte querelle , 

Ttt vaincras inunan^uablement* 



SES SiBTLLBS. $S 

6 

Sans t'éblouir de leurs appis , 
Contente-toi d'avoir ce qu'il te faut pour vivre , 
Puifque ce font des maux dont le Ciel te délivre 

En ne te les accordant pas, 

7 

Ta peux fans craindre le fuccis. 
Aider de tes moyens ceux qui t'en font prière; 
Fuifque l'on te rendra la fomme toute entière » 

Sans entreprendre de procès. 

8 

Crois qu'il ne dépend pas de lui , . 
Que fon plus grand defir eff de te fatisfaire ; 
£t que s'il fe trouvoit en étae de le faire , 

Il payeroit dès aujourd'hui. 

9 

Tout fon vice eft d'être jaloux, 
Puiiqu'il eft généreux , fincere & plein de zélé. 
Propre â fervir l'ami comme la Dcmoifelle ^ 

Mais il fera fâcheux époux. 

lO 

Il fera riche , mais vilain , 
Et te fera fouffrir la peine de Tentale , 
Puifque de ces grands, biens qu'à tes yeux il éta- 
le , 

Il n'augmentera pas ton train. 

II 

Une fille fera le fruit 
Qui doit de fes plaiiîrs rendre un fâr témoîgn*» 

Et de qui la beauté dans la fleur de fon ige> 
fera quelque jour bien du btoic ^ 
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SIBYLLE eu MÉ E 

TROISIÈME. 
Augure IV. 

2 

\J N peu de refroidiflcment, 
Du plus tendre des deux allarmera la flame ; 
Mais pour faire rentrer le calme dans fou anie. 

Trois mçcs fuffiront feulcmenc. 

Qaoî que faffent tes ennemis , 
Pour forcer la fortune à quitter ca demeure , 
£lle ce maintiendra jufqu'à U dernière heure 

Au même rang qu'elle t'a mis* 



Le dancçer qu'à préfent il court , 
Peut fans doute cbranler le plus ferme courage ; 
Mais de ce qne fur lui fera fondre l*orage , 

Le moment en fera très-court. 



Clicrclie promptement un appui , , 

Pour te mettre â couvert des effets de l'orage ; 
£0 pratiquant en tout les maximes du Sage , 

Profite du malheur d'autrui. 

Uaffiçgeanç 



DES Sibylles. s^ 

6 

L'afficgeânt s*eQ enr parera, 

Non que par la valeur il pût s'en rendre maître J 

Mais païce qii*en feS mats elle 'teriferme ua tial-» 

tre 

Qui fans £auce la livrera. 

7 

Ses aniîs le rétabliront : 
ïl en doit cependant appréhender la fuite ; 
Et s'il ne change pas d'humeur & de conduite^ 

Ceux qui l'ont fervi le pjw:4font. 

8 

Pour joindre Phonneur âuit plâîïîrs ; 
Embrafle le parti des cnfans de Bellone , 
Et tu fçauras que Mars nous produit & nouj 
donne 

De quoi contenter nos defirs* 

9 

Cette crainte cft faûs fondement; : 
£t n'eft à bien parler qu'une terreur panique •- ' 
Mais pour ne pas agir en mauvais politique, 

Sois prêt à tout événement. 

lO 

Tâche de furmontqr le fort 
Qui yotfdroit t*accabler d'un fécond hymenée; 
î'uifque ïi tu ne peux vaincre ta deftinée , 

11 fera l'auteur de ta. mort. 
II 

Les efprits font aflez brouillés ; 
Mais on ne prendra pas encor fi- tôt les armes; 
Parpc que pour nourrir à préfent leS Gendarmes > 

Les Peuples font trop travaillas. 



^^ 'L E s O R A C L E s 

SIBYLLE AMALTHÉE 

QUATRIÈME. 
Augure L 



-LyE's qu'elle eut atteint fon prîntems, 
ElIesVn déCâiiit avec beaucoup de hâte, 
JParce qu'elle fçavoit que ce bijou Te gâte 

Quand on le garde trop long-cems. 

3 

Il fortira de & prifon , 
Et fe^ gouvernera d'une façon Ci Tage, 
Qu^n croira qii'ît a-voit oefoin d^ cette cage 

Pour lui réformer la -raifon. 



Quitte rattachement du jeu , 
C*eft une paflion à res jours fi funefte , 
Que tu pourras rifquer pour jouer de ton refte , 

La corde , le fer ôc le feu. 



Que fon mal ne l'afflige pas , 
tl guérira bientit du mal qui le poSede , 
Si quelque Médecin ne vient par ion remeiic 

Lui donner le coup^du trépas. 



DES Sibylles. ^ 

6 

Peifide dans tes (èmtmens, 
^î ces intentions fe trouvent craverfées • 
^Ta vercas toutefois quelque iour tes penSçf ^ 

Avoir d'heureux événemens. 

7 

Pour ne pas être pris (ans vert > 
S^ache que. ce difcours n'cft pas imaginaire : 
C'eft pourquoi s'il ie trouve à tes de£rs contrais 

Tâche de t'en mettre i couvert» 

8 

Le Cloître lui Jéplait en tout , 
A rompre tous Tes vœux (on ame fe dtfpofê; - 
Et comme la contrainte ou Tamonr en- font caule ^ 

L'un ou l'autre aufiî l'en abfout. 

9 

Si tu mets ton argent ailleurs ^ 
Ta n'en dois cfperer utilité ni joie • 
Crains plutôt ^a*il ne foit d^ns quelques jours U 
proie 

Des banqueroutiers ou voleurs. 

lO 
L'objet qui t'a donné ùl foi , 
N'a pas des fentîmens a ton bonheur contraires f 
Maisdonne cependant bon ordre 1 tes afEiires-^ ^ 
Pttirqu'ii doit mourir avant toi* 

ai 

^tès A'avoir Jd commit 

Aucunes aûions od Ja vertu ne brilte , -r 

^iD 'iiûra fes jours pleuré de fa fami(lé ^ 

£t regreté dci fcs amis. ' 
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SIBYLLE AMALTHÉE 

QUATRIÈME. 
Augure IL 



T' 
U ne manqueras pas d'emploi ; 
Si du Caméléon tu fuis bien la méthode ; 
Mais à moins que d'avoir une vertu commode ; 

Relie clos & couvert chez toi. 

t 



Celui pour qui tu veux fçavoir 
Si la femme conferve une flime fidèle , 
N'a pour voir d'un cocu le plus parfait modèle 5' 

Qii'i regarder dans un miroir. 



"N 



S'il falloit pour le fccourir 
Biuptoyer Tes amis, Ton crédit 8c fabourre» 
Tu dois être afluré d'avoir une reflbwrce 

Qu'il te viendroit lui-même of&in 

S 

Tu n'ieti dois appréhender riien , 
La brigue 'ne fçauroic te porter préjudice, ^ 
f on pouvoir efl tropibible j Se pour faire injuilicen 

Ton Juge eit trop homme de bien. 



DES Sibylles. >0]9 
6 

Cet enfant ne t'apparnent pas; 
De tes embraflemens il n'a pas reçu l'être ; 
£t de tout ce que dit celle qui l'a fait naître; 

Tu ne dois pas faire grand cas, 

7 

Sans ufer d'artifice bas , 
Ni que d'aucun forfaù l'avarice te fouille; ; 

Tu ne laifleras *pas d'avoir une dépouille 

D'un coté que tu n'attends pas* J 

8 

Leur différend s'affoiblira , 
Si pour les réunir quelqu'ami les abouche ; 
£t s'ils font une fois enlemble fur la couche » 

Le refte (t rétablira. 

9 

L'abondance de la moiflbn ' 
ï>es tréfors de Celés viendra remplir les gran^ 

ie ceux de Bacchus les flériles vendanges 
Feront enchérir la boiflbn. 

10 

Ne crains aucune adverfîté , 
L'hymen te produira chaque jour cent délices ; 
Et ce qui d'un jaloux feroit tous les fupplicesg ' 

Caufera ta félicité. 

II 

Pour fe confoler du défunt,. 
Elle entrera bientôt dans un fécond ménage ; 
Et s'y. gouvernera d'une façon fi fage, 

(Jii'cUé n'ira plus â l'emprunt. 

liij 
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SIBYLLE AMALTHÉE 

QUATRIÈME. 
Augure II L 



J^ B faccès remplira tes vaBux , 
Si tu prens biçn le tems de marquer ta tendre^Te, 
Puifque de digne objet dans fan cœur s'intéicâe 
. : A faire tour ce que tu veux. 



L'amour efl par toi Ton vaûiquenr, 
Candis que ton objet fe préfente â fa vâe ; 
Mais ne te voyant plus , la première venue 
. Fait le m^e effet Cas ion coeur. 



Un tel foupçon te feroit tort ^ 
Et pourrait l'engager a manquer defconftance» 
Si^our prendre lur toi cette jufte Vengeante , 
^ Sô^ àttioût tiétck pas fi fo^. 



iîen ne ^oit arrêter ïe^comi 
Qui tek dégoâcera ne vaut pasq^'ori l^&ôutc, 
^uifque tu trouverai fendant tonte (i route 

.Le chemin fur $c dés feèaûf joiars. 



DES Sibylles. xoj| 
6 

N'abandonne pâs ta maifon 
Suf P«rpoir.dc trouver ailli^urs pln$ d'avantager 
Pour peu que Ton (ait bien, ce n'eApasêcreiagS 

Q;je de quitter fon horizon. 

7 

Sois plus tranquille déformais, 
Et dans tes d6Hons montre moins "le feiblefle, 
ruifque c*eft être fou que d'afpirer fans ccffe 

A ce que Ton. n'aura jamaist 

8 

Patiente fufqu'i la fin , 
Sans te laiflcr abattre au malheur qui c'accâble; 
JL'heure eft proche où le Ciel a tes vœuxfavora^ 
Wc, 

Te prépare un heureux de(lin« 

9 

L'efpoir d'être plus élevé 
TIatte inutilement ton ame intéreilee ; 
Du. moins n'efpere pas ta fortune avancée 

Avant que l'an foit achevé. 

lO 

Il y pourroit bien féjoumer , 
Si la raiiîon étoit (on entière maitrefiè; 
Mit^ une paHion qui l^agite fans ceffi 

Le fera bieittât retouzner. 

Il 

*t» combat te fera fatal*. 
Si pour Tenir aux mains tu ne prens d'autres heoi^ 

Tiftaaotte, ordonnant qu^ £uidra. que cammé 

l?ar r^fcendant de ton rival. 

I lUJ 
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Sibylle eriphile 

CINQUIÈME. 
Augure II I. 



X U dois croire île bonne 'lot 
Tout ce ^ue t'en a dit ta femme ou ta maîcreflc : 
Quand il n'en feroit rien , c'eft un trait de ùeciSt 
Que d'avouet qu'il eâ de toi. 

3 

Quitte ces dcfirs empreffés , 
Et ceffe d'afpirer aux douceurs de la vie , 
S'il faut four contemer pleinement ton envie 

Avoir le bien des trépaiTés. 

4 

L'un des deux fe met en danger 
Dans la réunion que ion cœur {e propofe » 
Puifque de Pun d*enir*eux l'cfprit ne s'y difpofe , 

Que pour fe pouvoir mieux venger. 

Le prîntems aura force âeurs , 
L'ét^ beaucoup de grains > Tautomoe bien des 

vignes; 
£r*l'iiivèr approchant , <|uel0iits fièvres maligitfs 

Occuperont les Fcir>yieurs. 



\ 



]DBs Sibylles. tof 

6 

Des renverfemens Be ces lieux ( 

Ne prens aucun chagrin^ quoique le mal redou- 
ble: 
Tu pourras plus à l'aife y pêcher en eau trouble , 

£t ne c'en trouveras que n\ieux. 

• • ■ • « 

7 

Il ne fera qu'un vain effort 
Pour fe mettre à couvert des effets de l'orage; 
Et rien n'empêchera qu'il ne fafTe naufrage , 

Quand même il feroic dans le port» 

8 

On la verra bientôt paflTer 
^Dans les mains d'un vainqueur tout fier de fa vîc-t 

toire : 
Les Dames cependant remporterotit la gloire 

De ne fe laiffer pas forcer. * 

9 

Dans peu de jours avec honneur 
î>ans Ton premier degré nous le verrons paroîtrtf ; 
]Et par Ton changement nous donner â connaître 

Qu'il içait profiter du malheur* 

lO 

Pour acquérir bien des écus , 
iParml les gens de robe acheté quelque Office ; 
Le plus grand mal pour toi dans ce doux exer^i 
cicc, - . 

C*efb d'être du rang des coctts. 

II 

Ne néglige rien aujourd'hui 
Pour te mettre i couvert de quelque fort barbar<i j 
]£t tâche de trouver au mal qu'on te prépare 
' Q£idquc Puiflance pour appuie 
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SIBYLLE ERIPHILE 
CINQUIÈME. 

A u G cr R E I. 

2 

V/ Uelqucs gens te croiront beureax 
En voyant de grandis biens t'arriver en partage ^ 
Mais a faute d*en faire un raiiônoable ùfage, 
Tu ne feras qu^un riche gueux. 

3 

Cherché un moment plus fortuné 
Pour prêter ton argent à qui t'en perfécutef 
5inon crois quM ÇtxiL dans la même minute 

Aulfi-tât ^du que donné. 

On en pourroit efperer peu , 
Kapot pas i pséfent le deltin favorable • 
Mais il payera tout d'un gain confîdérable 
. Qa'il' £tj:a^ ^]/^e. jour au j^. 

r 

, Il ne fait rien en pas un lieu 

<2ue £l langue indifcrette auilî-tô't ne publie ; 
fit ibuvent de l'Autel od foa cœur facri^e , 
Il détruit â l'inlFanc lé DieO. 



DES SlBYLrS&T 

6 

Dans les plaifirs les plus charmans 
On te verra inir le^ cours de>ta carnes»; 
Éi taat que toti époux gardbra lu Itifnitrc, 

Vous vivrez comff^e deux amans* 

7 

Celle qu'elle doit mettre au jour , 
De mille beaux talenS fe trouvera pourvue j 
Et Ton aftre en promet une agréable* iffuc 

Pour les délices de ramour. 

8 

Elle en a quelque tems pris foin t 
pans l'appréhenfion de devenir enceinte ; 
Mais l'amour a la fin ayant banni fa crainte à 

Il cft préfentement bien loin. 

9 

Il n*y reftera pas long-temps ; 
tTun efpoir fi charmant il peut flatter fès peM 

nés, 
Puifque l'on fe prépare i détacher fes chaînes 
Pour lui donner la clef des champs. 

lO 

En vain tu cherches le bonheur; 
B?^n loin de rencontrer le gara que to dcjfires; 
Ju cours tin grand danger, fi tu tte t'en itères ^ 

D'y pcYdre jmqû'î tort h<if»«ur.> 

il 

Son mat bé Vevf qt^s Capucin , 
C*eft inutrlcnient qaé l'en f remédie , 
Non qu'il doi^ m^uilit^de oette maladie , 

Jéiis il mourra; dU Médscif»» 
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SIBYLLE HELLESPONTIQUE 

SIXIÈME. 

A U G U R E I. 



J. Ont y dott fiif^re tàn feuhaît : 
We ft^guge ^t)nc pas Poccafion ^ belle , 
eptnfqise <|ùat)d là foftane ou^ i'AAtovtt ooos afh 
pelle > 

On n'a jamais aflez tAt fait. 

3 . 

Confole-roi danis ton malbear ^ 
1^^ donne pour un tems du relâchd â tes peines , 
ÎPuif^e eu recevras des nouvelles certaines 

De ta perte & de ton voleur« 

4 

Après tant de calamités, 
Dont un injuâe fore te fait fentir l'atteinte , 
Le* Ciel dans peu de jours £ivorable â.ta plainte , 

finira tds adveritcést 



. Ne te laffe pas d'erperlpr , 
Lj' fortune fouvent éprouve fes courages^ 
Et tu poflederas bienti^ k& ava^caiges 

4 Oà chacun te voit alfpirer. 



DBS Sibylles. )xy^ 

6 

Quoiqu'il faffe tout ce qu*il peut 
Pour faire que la couife ait une prompte iflUe^' 
Le retour qui bientôt doit l'of&ir â ta vâe, . > 

Ne fera pas Ci prompt qu'il veut. 

7 

Si c'eft pour intérêt ou rang, 
Qu'à tenter un combat ton courage s'apprête,' 
Le laurier dont tu crois environner ta tête 

Se trouvera teint de ton fang. 

• 8 

Quitte ces deiîrs imprudens , 
.-Sims avoir nul chagrin d'en perdre l'efpëranec^^ . 
Puisque ne pas avoir des biens en abofubmce , 

Te fauve de mille accideos. 

9 ^ 

1} s'eti faut pas faire à demi , , 

RefiijG: hardiment le fecours de ta bourfe ; 
Autrement fois certain que fans nulle reilbiirec' 

Tu perdras l'argent 6c l'ami* 

Ta ippÙK4S en venir â boue 
En 'k]it'4«'>Mi^€^ tems paur te payer ùl <kcte\& ^ 
Mdifi £ tu veu^ en £aire une entière recette » 

Tu A^m^ nff uç de per^ tout. 

Son .pfyj^\t feroit revêtu 
De tout ce que produit une fage conduite, . 
Sil'iiidifcre^ion qui jamais ne le quitte, ^ 

N'ca •WcutciDfoi* la vertu. . * - ^ 
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SIBYLLE HELLESFON TIQUE 

SIXIÈME. 
Augure IL 

X On époux fera bon & hcaUf 
II aura de refprit ; ui voudras être hoonêce 7 
}A^ ton tempérament menace un peu ùl titfr 
. .De quel^u'aigrerte de taureaUi. 



Ce ftra d*^vm joli gat.çon , , . 
Qui réjcAiira fort celui qu'on croit fon pcrc; 
tQtioiqu'il foit incertain que fon aimable xnerr 

L'ait tout reçu de fà fa^oo. 



■* * 



ïHe ne fc pat dîfpetffiri 
Pafr foibleffe autrefois de Hfr le laUfi^i» iprend*re$ ,, 
Mais elle fçauroit m eux "à préfi?nr ^♦en défeitdstt»* 

Si c'étoic a tecopameocet» - - 



Tout (era propice a tes voeux , 
Qpot^uc ta liberté pour tin tems'fe diSere;. 
I^nUque tu Sortiras apre& de ta mifere 

Pour éprouvtjr ûH fott Iiearetou 
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Cherche un fexe autre que le tien , 
Si tu veux rencontrer la fortune meilleure ; 
Et tu.ue feras pas à jouer un quart d'heure ^ 

Que tu ne t'en refTentes bien. 

7 

Dans peu de jours il guérira. 
Par les forns d'une femme ou d'un ami fidelle i 
Mais fi la Faculté le prend en fa tutelle , 

il eft fans doute qu'il mourra» 

8 

En fortune , amour ou procès , 
Et fur quelque fujet que tournent tes penfées; 
Au lieu d'appréhender de les voir traverfées , 

Tiens-toi pour certain du fuccès. 

9 

Si ce bruit peut t'endommager , 
Pour t'en mettre â couvert ufe de prévoyance ? 
C'eft un proverbe fâr , que trop de confiance 

Attire fur nous le danger» 

10 

Pour donner fin à fes ennuis » 
Son cfprit Tçait duper les âmes les plus fines; 
Et quelquefois au lieu de pénibles matines » 

Lui fait pafler de douces nuits» 

II 

L'édifice peut être beaa^ 
Mais fera fi contraire à ce que tu projette^,' . 
Que le faifant bâtir il eft fur que tu jettes 
' Les foademens de ton. (ombeaii. 
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SIBYLLE HELLESPONTIQUÉ 

SIXIÈME. 
Augure II L 



i]N E crains pas de porter le deuil 
De celle <ui de celui qui parcage ta couches 
Ec lef ois aujourd'hui cet avis par ma bouche , 

Qu'il te mettra dans le cercueil. 



Qm que m fois, ne t'âttens pas 
A parvenir lamais dans l'txriéme vieiikfle : 
Trvp de plaifirs godcés dans ta veae ieuneflè^ 

Feront aroncer ton tfiépas. 

4 

Pourfuis tes foins iufques au boi\t. 
Sers toi de tes amis , fais de grandes dépenfes , 
£t fois fuir pour le priiE Je toutes tes avances , 

Que tu n'obtiendras rien du tout. 



Ton époufe te le fera , 
Parce que ta conduite à fe venger la poufle ; 
Et comme elle verra la vengeance étie douce^ 
* Souvent elle fe vengera» 



DES Sibylles. 119^ 
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De fes amis & de Tes foins , 
Ta dois tout efperer d'une amitié fi grande ; 
Mais fi de fon argent tu fais quelque demande j 

Il le garde poux ks befoins* 

7 

Ton procès eft en bonne lAain ; 
Ton Jaee à la faveur ne fe rend pas traitable | 
Et ta dois recevoir un Arrêt équitable 

Qui t'en rendra bientôt cenain. 

8 

Douter qu'il ne foit pas i toi , 
C'èft faire un tort cruel à l'honneur de fa mère; 
Dont la ffame pour toi toujours tendre & fiocere » 

Ne t'a jamais manqué de foi. 

9 

D'une grande fucceilion 
La nat&re ou Pamour t'offre le bénéfice , 
Si de quelqu'étranger l'hypocrite artifice 

Ne t'en vole une portion. 

10 
Il finira dans peu de jours ; 
Mais quoiqu'â vitre mieux l'un & l'autre s'obli*^ 

Si dû trop & trop peu l'un d'eux ne fe corrige. 
Il recommencera toujours. 

li 

Les fruits feront de trés-bon goût , 
V. L'automne abondamment en fournira nos beltet; 
Et pour en trop manger y un grand nombre (CStS 
«Ues. 

Laiâeront Ibuveat aller tout. 
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SIBYLLE HELLESFON TIQUE 

SIXIÈME. 
Augure IV. 

2 

X-» E trafic cft ce qu'il te faut ; 
Par lui ta bourfe peut fe relever en boffe r 
A la Cour & par-tout il eft plus d'un négoce 

Par où l'on s'élcvc bien baut. 



Ne te laifle pas accabler 
A 4es refTentimens que Pcfpérance donne ; 
Il fera toujours tems, fi le tonnerre tonne , 

De te préparer à trembler. 

4 

Une feule lui fuffira ; 
Encore ne pourra-t- il l'employer toute entière; 
Et pour la faire aller un jour au cimetière , 

Un autre ouvrier l'ufera. 

S 

Malgré les vœux & les fouhait» 
Que font de coures parts les enfans de Bfllpne, 
•Il ne fc fera rien du printems à l'automne 

Qui ne foit conforme à la paix» 

Elle 
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6 

m 

llte n^kurâ que ^lenz man»; 
Vn nombre fi petit finis doute l'effarouche r 
Mais pour eqr retenir les pUifits de U cOucàe^ - 

Elle aura plufieurs favoris* * ^ 

7 

Inutilement cbaque jour 
On publie en comis lieuxL ia guerre rcrmio&> 
Où ne lai (Fera pas' durant toute l'année 

D'encendie le fon du tambour. 

8 

; ils ne (è dédinironc paf, 
Quelques Coins que i^on prenne à combattre teult 
fiâmes ; ..j 

£t cette douce ardeur qui captive leur&ames 
Subfiftera juiqu'au trépas. 

9 

Tu (cras- du nombre de ceiiz 
Qui dans ces roouremens auront le fort contraî^el 
£t toa feul reconfort fera dans cette affaire' , ' " 

De n'être pas (èul malheureux. 

•lO 

Quel que puifle être ce danger ^ 
n s'en garantira , s'il a de la prudence ; 
£t quoique ce péril foît en grande évidence ;, 

Oa le verra s'en dégager. 

XI 

<iuoiqu*un deftîn fort tnçonftant 
Des chofes d'ici bas foit prefque inféparable ^ 
Ta fortUne poiirtant ne lera pas muable, ' ^ 

' fiicu pourras vivre contcQi;. ' *« i 

h 
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S >S Y L L E L I B I Q U E 

SEPTIÈME. 

♦ *• A l> G u A E. I. 

JH Lie vivra fur le commua , 
'Ite s^appeccevra bien par uo fréquent uûge , 
jQjie qui n*a pas d'époux , en a bien davantage, 
Que celle à q4i l'on en voit un. 



Tu goûteras tous les pîaiiîrs 
tlottt l'amour ravorifc une flame fidèle ; 
l'objet que m chéris n'ayant point d'autre xék 
' Cjjac de répondie à tes dcûrs. 

*Cc terti^Vé Amant , pour t^abufer , 
Jure qu'il eft fournis aux loiit de ron empire; * 
Mais dSins i*6ccâfiott il ne voudroît pas dire? . 
Le oui qu'il faut pour t*époûf«t. 

■ ^ 

. Elle J'aime avèc„tai>Ç d'ardêurV , . ^ 
Que fi*pour t«- prouvçt ja,rorce de fa fiaihe , ' . 
fiUc étoit en pouvoir de te donner Ion ime y " ' ' ^ 
JTu l'aiiroU âinfi'qué fon-ctawîi 
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Q - 'S 

' •ïl aura !é téms affez bctt , * • - - -^^ 
Çt nç trouvera pas de rencontre fôchcufe : . ^ ^ 
Oepétida&if eil cUttin Lalcho(e eft Jbri d^uvim i 
Qu'il ne foie arrêté par Teau. 

7 

Il fera fi charmant pour toi/, ^ | 

y trouvant a ton gré toutes chofés propices^ 
Qae tu ne voudras pas en quitter les délices ^ 

Pour goûter les'plaiiirs d^un Roi. 

Ton butin fe retrdureca; • i 

Mais pour y parvenir n'afe pas de menace? 

Si c\ik perte, il n'aura pas lérti de fxplacef ^. f 



QiK^taue np(aUie!iii:e«« (fue-fu fins ; 

Ke t'atttft)s pas a voir la fin. 4e ta di (grâce , t 

Si par dçs vgevix au Ciel enSp il ne (a lade ^ 

De ce voir téàm »M .al>^ij» * 

Sur <|«0i <)tte ttt portesi les yeu» , 
Pour à tes interte trouver quel^id m.aiief«.j - '^ '^ a 
T;u3f8rta»éco*iIef tome i'ani^ô entière- ^ .. ^ 

^fis en être ni pis ai jiai^ieuK* ) 

II 

Ce;, (qqi jdeiB Couhaixt^^fyfetfim : ^ 
N*atten6 pas<|jie jatmais dan$ Ta »aifo^ j^conp^g;, 
£t co^pj»e«'il<Jtdit retourné ^afts % cwu^ - • Z^ 
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• * 

(3 Ois diligent pour le combat» 
fuifqu'il faut fous tes coups qoe l'eatiemi fuc* 

ctœbe , 
Et que |U.le verras ainfi qu'une colombe 

Qii dfiÛbttS k faiicoo js'ab^. . 



, : ^i^ef^^ere pas de yô*» jamais. ' 
D*un grand nombre de biens ta Fortune faivie : 
En cherchant feulement les bcioins de la vie , 
Tesdefirs (êrom fati&faks» 

4 

5am aller plus loin pëiîélrér , 
'AflTifte lôn ami fUr le gage qu'il l'oftre , 
Poifque c'eft de l'atgent qui ne fort de toac<^e. i- 

Que pour y promptemeat rentrer. 

S 

' Ce ri'eft qu'un efpoir décevant, 
C)f^ <!i8 croire obtenu la chofe qui t*e(l due : - ' 
Soit Q»*on y fatisfaffc , ou qu'elle foît perdue^- - 
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<î 

Il eft trîftc le plus fouvcnt; 
ïaîncanl , orgueilleux , d'une humeurpeu traïublej 
Bpnemi du travail , grand ami de la t Aie , 

Enfin propre pour le Couvent. 

"' 7 - 

Tu feras les plul£ran4s defirs 
. Doplusainubli^pouxquCfoit'dansleRoyiaiDei ' 

Mais tu le trouveras un peu tr«p écononte 

Pour ta boorie 9c pour tes plaifiis. 

8 - » 

Cet iénfam fera très-tîcn né, 
11 aura le cœur grand, Vefyni vif, l*anie nette i 
Mais il ne viendra pas deilous une planette 

Propre à le rendre fortuné. 

9 

Bile en a fouvcnt Élit refus 
Aux vowii d'un tendre Amanr qui fcupiioit foo^ 
elle ;. ... -, 

Mais s'il lui témoignoit avoir le même zélé. 

Elle ne réfifterott plus. 

Par le moyen de fon argent , 
Jusqu'à fon ennemi , tout lui fera propice i 
£r cdoi qui vouloir l'envoyer au fupplice 

Lui aevie&dra for^ indulgente 

II 

Le jeu te fiivoriferas 
Mais comme h l^onune aifémenk fe rebute ; - \ 
Si tu n'en Ccsixs ufer > ce qui vient d e là flûte 

XtttambQiir;i'e9.recouinera. . ' 
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« - ' 
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SEPTIÈME. 

t f' "■■A U G V^HW^ tl'h' '" •'*•,'•■" 

• I . • 

' > -^ ' "Il > • «■ { 

Ne 1^ it^^^yçLS rpng-.teoïs fyii I4 ^çôuçtisç,^, » j 

Puil'^a'il jiflurra donné;: ivoifîu pV yoifiqc, . t ; . 

bans peu des maKjues de fitûié^ 



/ .K 



: Dçlivre-toi de l^eint>afra^ 
^1 fe jetteitt fbuvcnt'dé vaines efpérirntej - ' 
St ccfle d'afpircr auij çliofes que tu pcnfcs,^ ' . , ». 
Puifqœ tu a*y parviendras pas, * 

Voutôtr fi»T)<î autre à<i<éfîî^' *' \ . 
FâîreonfiîtTondemertt'ftirxîe'^ttWfcedL^fh*',, T l 
Ccfl comnSë qui Toadroit afrpU4wdt*p¥niictfŒf ^ '•* 

r 

Par le 4î^pîp <njt par râm^tiir^ 
On lui nerra quritter Ton 3uflere retraite $ i 

Puis ayaiiJ pleinement fi>n anie tsiû^hUi*^ 

.Keiouraér àu'lofèûrB'iïJoui: ' " * 



r •• » ^ 



6 

Ne t'ayife pas de bâtir , 
De ton argent comptant £iis vn i^eilkuir ufafe § < 
£c ne t'expofe pas , voulant palTer potir ftge ; 

Au chagrin de te repentir. 

7 ' 

Sans faite de coppablcs vafox , 
Ni qu'on puifTe jamais te donner aucuti blâme ; 
On te verra furvivre â l'objet de ta flâme , 

Sans que ton dnt Toit moins heureux* 

8 

De quelque fexe que tn &« , 
D'un deftin tres>cruel ton anre te menace ^ 
Et que tu finiras tes joars dans une place ^ 

Pour fubir la rigueur des loix. 

9 

TtL peux chez les s^ens de pouvoir 
Èfperer d'être admis jnfqu'à leur confidence j 
Mais de ce qu'ils feront fans, vouloir ta pré(ènce| 
Fais femblant de ne rien fçav^ir. 

lO 

Tu n*en es pas hors de danger , 
Son vent on pouffe â bouc la femme la plus Tage» '^ 
Et parle même endroit dont on reçoit l^outragCn 

Il eft bien doux de fe venger. ^ 

II 

Me Peftime pas too ami , 
Son^lprtt n'eft rempli que de pure casteleî * 
El; ib|M l'occafioa , pour une bagatele» 

U derieiidrois toa ennemi. 

UIJ 



• 
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SIBYLLE LIBÎQUE 

SEPTIÈME. 
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xL Ce rétablira dams peu ç 
~^ai$ comme ibn erpric le porte » la vengeance ^ 
On defliii rigoureux £iifam tourner la cnaûce > . 
X«iii donnera plus mauvais jeu. - ^ 

3 

Si tu defires t'6ngraifl*er ^ 
Parmi les Partiiàns^ que ton defîr te plonge ; 
Maïs prens garde qu'un jour ^ de même qu^c 
w éponge, , -. 

Le Koi ne vienne à te prefler. 

4 

Ufe des foins les plus preflàn^ 
Pour te mettre a couvert du coup que l^on t'apw, 

prêt^ 
£c ne te âate pas d'ëviter la tempête , 
Si tu n'as des fecours puiflans. 

s 

Une femme ttt affex pour in!; 
Et fans vouloir donner plus d'eflbr à fa namc; ' 
Qu'il tâche d'empêcher que cette bonne Dame* ^ 

N'ait befoin 4u fecours dVuitfiuî. 



6 

ta gaerre Ce déclarera , 
On forcera Château , Ville > Fort & Paflàge ; 
Mais Je beau fexe aura pourtant cet avantage^ . 

Que pas un ne le forcera, 

7 

Elle doit jufqu'a fon trépas 
Codter tous les plàifits que' l'hymen nous piér 

fente; 
Et fi d'un feul époux foa ardeur Te contente , 
Cela ne lui manquera pas» 

8 

On parle de la paix dans peu ; 
Mais avant que de voir la guerre terminée, 
Quantité finiront leur trUle dedinéc 

Par la faim , le fer & le feu. 

9 

Quoique par ks difcours cKarmans 
Sa pafïïon te femble être fidèle & forte , 
La confiance â fon fens efl une vertu morte 

QjÂ ne vit que dans les Romans. 

10 

Quetque heureux que tu fois , prens foin 
X)'être dans la fortune â tes amis propice : 
Comme tu cours danger d'efluyer fon cagricej 
Ta pourras en avoir befoin. 

II 

Ne crains pas de pedre le jout 
Da^s lies divers dangeripod la vie eft fujette ) 
Tu t(aL% à redouter que les périls od jette 

L'imprudente ardeur de l'amoai« 
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xN 'En attend pas un bon fuccés i 
Ton Juge çflT ^çlair^^ mais il a. le coear tendre { 
Et ù ton ennemi fçait l'endroit de le prendre ^ , . 
' Tu perdras bientôt ton procès 

3 

Ccft mal établir ton renom , 
Que de fcmbler douter de l'Iionneur Je fa mcrCA 
Et fans confiderer fï Pcnfant t*a pour perc , 

Contence-toi qu^l ait ton nom. 

.4 

Sur refpoir d'un fort plus heureux, 
On te yoit fouhaiter qu'un trépas t'enrichiffc : 
Ayant cju'il ïbit loog-tems , pour te refadrc ji 
^ tice , » 

La mon mettra fin a tes iweux. 

9 

lui qveidit Je ces épcnts 
N'ejl fw^t les raaîmer qti^Be fubiiJe amoice; 
Qui leur Êiit éprouver le trouble dla divorce , 

foi» trwvvcr k calme piitf doux. 



*•■' I 'f» 
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Tous les biens feront redoubles , 
De pl^f t^ St ;de 'grakif ^a n^fiTon fora honoe ; 
JEt Ton n*âura pas moins de fruits pcnchint l'aun ' 
tomne, 

Qt/ai» nok dUoik oi a||a 4^hlés. 

, 7 

Evité *cct cngagenaciit, > »- 
Ce qu'il offre a tes yeux doit peu te faire envie , 
Puifque par fon moyen tO: paflerois la vie 

Dans an perpétuel tourment» ^ 

Ses fpupirs pouflcs fi foûvent ^ 
"Ne font que les effets d*une flamc fecrere ; 
Ct bien loin que ce foie un mort qu'elle regrete ^ 

£lle ne cberche qu*ua vivant. 

Ta pourras en venir a b^ut , 
pourvd qu*i tes defirs la prudence foit jointe ; 
Mais û*t\i veux trop vîce aller pouffer ta pointe, * 

Tu â'en obtiendras ryen dti tout. 

10 

Tu peux te lîater juftement 
De l'avoir pu foumettre ai» loix de ton empire ;' 
Puifqu'il a'èft pas de j<^r ^ Qon cgmm? ae fott«* 
% • pire ..' '.i . » 

Db h fe|c« éc kn ipiirmoi.:! 

Ne doute pas de fon amour , 
>]! de ce q«e ton cGeur pest fi» lelbn prétendre | 
Puifqu'elle a pour chacun un i gnitd foui ik teiH' 

(^cBe en aliaef^ tanfxtf^va. 




SIBYLLE PERSIQUE 

huitième; 
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X Arts , s'il fe pent , dans cet inftane. 
Soie poot amour, procès, £ûc publie onmyflere | 
Ne crains point de trouver la fortune contraire;.^ 

Parts , 6c tu reviendras content. 



Si ce n*eft pour fervir ton Roi » 
Ke va pas autre part chercher un domicile : 
Pour en avoir toujours un qui te foit utile. 

Ne déloge point de chez toi« 



K'efpere pas en rien avoir, * 
De ceux oui ei*devant t'ont la chofe ravie: 
Quand même de te rendre il leur prendroitenvlcj} 

£lk n'eft plus en leur poiivoici 

Donne trêve d tes dépkifire^ 
fie ctflè de traket ton aftre de barbare » 
Puifque dès aujourd'hui fa bonté te prépare 
. De ^«oî coâcf i^tér . tes, disfirs» . 



/ 



6 

Quelque jonr que tu puifles voir 
Jl ponej: \a fortuAcxii u» rang plui illuftce „ 
Ceft beaucoup fi tu^eux dans refpace d'un loftxe 

.yenb'à hpu( de ton efpoir. 

7- 

N*attends plus que dans ea maifba 
11 Tienne t'affurer d'une flame fidèle : 
Il a changé d'amis , de ttiaîtrefle & de zélé » 

Quand il a ckangé d'horizo^ 

8 ■ 

^ours au combat fans différer » 
£n vaîn ton ennemi tient fure ta défaite ; 
Le fuccès t'en rendra l'ame auflî (àtisfaite 

Que tu le pourrois efperer. 

9 . 

La fortune t'élevera; 
Mail comme des humains l'inconftance fe foue^' 
Quand elle t'aura mis fur le haut de (a roué , 

Son caprice la tournera. 

10 

: , Ne crains pas de rîfqucr ton bien 1^ , 
Si ^u peux d'un ami loulager U fouffrance, 
'Puffqu^il te rendra tout / A: qu'en (elle occuC'^ 
rcfflce ' 

Tu pourrois jifpofer du fien. 

II 

11 aio^era mieux chicaner , 
Dât-il être en danger de mourir fur la paille. 
Plutôt que ^e vouloir dèbcnrkt une maille 

9om lie iè pat roic ioadamnex» 
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> i. «j - 1 ^ ' 
L mangera iès revenus 
A force de vuider trop fouvent la bouteille , 
Et Ion fonds pourra b en avoir chance pareille 
Avec la Décffe Venus. 



Dans le tranfpfén de fon courroux , 
Elle fe vengera d'autrui ft^r elle-ifiême ; 
Et par le feul motif d'un deferpoir extiénie ,^ « r 

Le Clourtf fera Ton ^poux. 

4 

Cet enfant arrivera bien, 
Mars fans pouvoir jamais accroître fa famille ; ^ 
Car <JUô que ce, dbive être une très- belle fiile . ';. 
" Elle tio fera propre a rien, • • - i 

/• 

L'amour qui régne fur fes Fens, 
Ne foufFrit pa« iopg-tein^ qu'elle eût ïon puceU4 

Et la 4Àt con(èntir 4« c^^ d'éçre fâgo j ....:.' 

. £Ai%Y«yr^4'^il:.4^Jc$ip4IXili. ' 
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• 

Ce n'eft qu'un efpoir décevant , 
S'il pritead yo«r dans peu la an de fa disgrâce | 
JEt' Ton illHt ftrft dtfiix , quelatie cKo(è q«'il^faâe | 

S*il n'en fort que les pieds devant. 

7 

De quelque bonheur en ce jour 
Tu peux certainement âater ton efpérance ; 
Mais lorFque tu verras un peu tourner la chance, 

Crains-en un plus fâcheux recour. 

8 

Sois certain qu'il en reviendra , 
Mais crains en même cems qu'après il ne letom* 

, be : 

Xe même qip l'aura retiré de la tombe ^ 
Sera celui qui le luera. 

9 

Changé de réfolution , 
Afin que le fuccês réponde a ton envie ; 
Autrement ^fois cenain de ne voir de ta vie 
L'effet de ton intention, 

lO 

Qj^el que puiffe être cet avis^ 
So\t paix ,'guerre , procès , amourette .ou querelle | 
Pe quelque genre euHu que Toit cette nouvelle , ^ 

Les cffvts en feront fuivis. 

II 

^.^ Ce qui flate le plus les fens , 
t^c'Sra pas A*t'^i:i far une ame- fi belle ; 
Ct htxs jamais changer ni de vœux, ni de zélé». ^ 
- Le Giel a^iM feul i(oa encens* . 



S 
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c 

1. A craînce n'eft pas (ans ralCon , 
^on au'il faille au chagrin que ton cœur s'aban-^ 

donne : 
Mais agis prudemment pour fauver ta personne ^ 
' Ou pour garantir ta maiTon* 

3 

£n vain (bus de nouvelles loîz 
L*ennenii cidît la mettre avant quelques (èmamesx-. 
Elle aura pour fècours de vaillans Capitaines 

Qui reculeront Ces exploits» 

4 

Son trop de hauteur l'a détruit ; 
Mais rentrant dans (es droits , il aura Tavanfagc- 
Qu'indruit par fon malheur à devenir plus iage^ - 

11 en recueillera le fruit. 

s 

Pour pafler d'agréables jours , 
Tu ne peux nrieusc choiiîr que le métier des armes i 
Mais, encore que nourri dans le bruit d«s allaimesj 

^faura te xé^uir umjours. 

Frens 
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6 • 

Prens des /eiîtimeas |;énëreux , 
Et ne t*âllarme pas d'une choie incertaine, 
Pttifijtt'à quelques oérilsîqtç le fort nous entraîné * 

On n'eu que trop tôt malheureux, * 

'7 

Il n'eft pas certain qu'il en ait\ 
Kon qu'i vivre fans femme il ait aucune pente * 
Mais i\ s'efforcera d'en éprouver cinquante 

Pour en avoir une â fouhait* 

^ Bile fe fera «haudemefir ,* ! 

Des Villes fe verront par le feu défoIées{' * ^ 

Les loij( de tontes parts en feront tioléè^/ ; i 
Et le ceûe pareillement* * 

9 

Trois jfcvilement lui faffiroot, , 
Pour contenter un peu ù. chaleur naturelle j ;v «m 
JBt jS ce ri^rf affcz pour àflbuvir la belle , ' . j 
*" * ' ^liifîeurs autres fucceJeront. 

• 10 

De toutes parts cliacvn eft las 
De faixtt inceâkmment de nouvelles apj>roches$ 
JEt nous aillons donner plus d'emploi à nos BiV'^ 
-.. xkes, ,1 

Que n'en auront nos coutelas* 

On les yerra fe défunir , 
£t prefque pour un rien entrer dans Kinconilaa^ 

Jraute par un des deux de faire un peu d^avancç^ 
* £t par l'autre de jctcûir, . - » 

■ -M 
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L Otir oe pas KffaotîE d'èjilief , 
iIcKete ii ts peux ^elaae mâfon jolte^ 
Et poulie pas n&)acr de faire use ^^^ 
* Fro&e de celle di^^tufoi* 



t'cSst reraplira ton defir , -, f 

TU fut vivras l'objet a, qui l'hymeii tç fe ; .^ i 
Mais ton dèdl n'aura pas fon année aicfoôipEM? 

Sans en avoir du déplaifir. 

Ce qui le doit mettre au tombeaiit, 
Ifc fircAque t'ef&t d'uoe ^oifibn trop gian«le, . 
Kon qu'A puifle être dh que le vin lui cotMDai»* 
de, . 

Mais pour s'être trop rempli d'eaa 

* Ne te rebute nullement. 

Sans craipdre le refus, pouffe toujours ta poiiife^ 
Awrvû qu'à tes projets la prudence Iqîi, jointe^' 
J!^ patviendras alTurémcâtt 
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6 

Ton front eft a couvert de tout , 
Ta femme juTi^u'ici oe t'a pas fait d'outrage } 
Mais je ae r^ons pas qu'elle Toit touiouis Age j 

Si tu la poufles trop à bout. 

7 

Il faut par foi juger d'autrui ; 
C*eft en t'eiamimint que tu fçauras sSl t'aime j 
£t fois certain qu'alors il igira de même 

Que tu voudras faire pour lui. 

8 

Ton ]uge a de Pint^ritë , 
Quelque difcours qu'on tienne à fon dëfavantagei 
Et fon Arrêt dans peu te rendra témoignage 
•Qu'il ne manque pss d'équité. 

9 

Ne te ri^le pas fiir les traits 
Que pour t'en affarer fon vitage te montre? 
La terreur ^ l'amour en femblable tencoAtit 

Prodttifeot les mêmes eStt% 

lO 

Tu peux fdrcment t'en flater ; 
Mais des biens ou des maux cemme lé fort iiti 

. p«^c. 
Je ne te dirai pas quelle fera la cKofe 

De quoi tu pourras héi iier. 

Pour l'on 8s l'autre il vaudrolt mieux 
Roflipre , s'il fe pouvoit y l'hymen qui ks aflembl^, 
Puifquç k ncBud faul qui les a joint enfemblQ 

Leur fera toujours odieux. 

Alijl 
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1 Lufieurs fe porteront fort bien ; 
^*il faut pour la fanté faire grande diecte^ 
Anfqûe cle la moiflon la petite cueillette 
J-eur en offrira le moyen. 



Celle qui recevra ta foi ,^ 
Ne te -gardera pas une flame fîdèlle ; 
JEt d'etitre tes amis quelqu'un recevra d'elle 

Les mimes careffes que toi. 



•T^ Tu te remarieras a tort j 
tt ce fécond hymen qui te promet des charmes; 
Me te produira rien qu'une fource de larmes 
Pour te faire pleurer la mort. 

J 

Profite du tems & des lieux , 
S<xi$ timfde ausrand jour^ mats hardi fnrhhmnti 
jEt ijfache que rarnoor, aînfi que la fdtcuiie, ^ 
JF^Yorife Taiidacicui. 



VES SlBYLLSs/. [Z^r 
6 

Me crains pas que d'aatres appas 
Vttifieat forcer fon coeur i devenir Totage: 
Jdûû que ton efprit , fon étoile l'engage 

A t^aimei; jufques au trépas. 

7 

l'eiferere dans ton amour, 
Et croîs que cet objet dont ton ame eft captive^ 
£n lefTent dans (on cœur une ardeiir aufli vive , 

Quoiqu'il n'ofe la mettre au jour. 

8 

K'appréhende aucun ma\]vai>^rc , > 
Et fois fur d'achever tranquillement ta courfe : 
SûSkt courir nul danger pour toi ni pour ta bourfé ^ 

'tu retourneras â bon port. 

9 

Prefle-toî de te mettre aàt champs , 
Tuifqne tu trouveras le deftin favorable ^ 
£t que l'amodr , le jeu ^ le profit & la table ' 

Sefofit le» emplois de ton tems. 

lO 

Ta perte fe retrouvera , 
Si tu fcaîs prudemment conferver le filence ; 
Mais u ta n^ets la chofe en trop grande ëvidet^^ 

ce, ' 

Soii (Ût qu'elle t'échappera. 

II 

En vain pouHînîr tes t favau* 
Tu cherches dn remède an malheur qui r'accabl^^ ] 
Tes foins font fuperflus , ta mort feule eft capable v 

Pe donner jc^mede i ces mata. 
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2 

JL/ Ans peu de tetns le jour viendra 
Que t9 pourras avoir la fortune en panage ; 
Mais fais agir tes fbins , car c'eft un avantage 

<^e le beau (èxe t'obtiendra. 



Il (è difpofe i revenir ; 
Maïs inutilement pour lui tu t'iniéce&s : 
Flàinr&^amis nouieaui, 8c oouveUft nMitrifo» 

Tout banni èc fini i^wvm* 

4 

Ikon fort ne fera pas &ul , 
I(:VS ne crois pas tenir une viftoire prête: 
JLa valeur de celui qui doit te tenir tête , 

Doit rendre Je combat 4gaL 

s 

On te verra fur le bon pîé 
F)4<f avec plaiftr les beai^r jours d« ta vî«$' 
Hm dans l'âge avance , bien loin deiuUe emfl^ià 
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6 

Si tu n'as pas befbin d'argent i 
tt^tes^en à celui i^m t'en fait la demande; 
Mais fois fur qu'il faudra devant qu'il te le rende 

Eiivojf r deux foii uq Se^en(.. 

7 

Il te lemectni fen iQUveari 
T'entretenant toujours par de belles paroles 1 
Mais enfin tu feras faiisf^tr en pidoies, 

Quand tu n'attendras que d^ vent* 

: • 8 • 

Son caur cft de la gloire ^ptîs , 
Dans les plus grande dangers, il n'efl rien qui 

l'étoane ; 
Et quoiqu'il iR>it ami des enfons de Bellonne > 
il aime mieux >$eux de Cypris. 

9 

Ton ^pouY fera revêca 
De ce qti^ii'kii faudra pour te rendre contente, 
Puifque pour féconder de tout point ton attente , 

11 aura beaucoup de vertu. 

10 

t7n fiîs viendra dans peu Je tcms 
De celle dont \u veux fçavoiç la délivrance; 
Mais pour en concevoir une grande efpérance,' 

il faut qu'il pa0e fon printems. 

II 

Jufqucs a prëff nt fà venu 
A confcrvë fon corps auffi-bien que Coti ame, 
i*M que le feul peofcr d'une impudiq^ue Hamc 

Ait jamais fon cœur combattu. 
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xJ Ans un aufti preilânt malheur, 
Peu de gens aujourd'hui voudroient remplir 'fii 
: place ; . . t 

Mais q uelque grand que loit le cou{^ qui le menacé , 
Il B*cn fettffiira que la peur^ | 

3 

L'Etat entier ert fouffiira; 
Mais C\ tu veux agir en tu(é politique g 
Ce^ ^i fera du tort à la caufe publique > t 

^ ^era ce qui t'établica^ 

4 

Toujours dans an pareil état 
Tu verras la ibnune i tes defirs propice ; 
£t de tes envieux furmbntant l'injuftice , • 

Tu vivras dans le même éclat* 

S 

Elle fera bîentât le faut , 
Qaoiqu*à Te bien défendre elle ait beaucoup de 

zélé ; 
Ét^cé doit être encore un grand bonheur pour elle j^ 
Si Ton ne la prend' pas d'affaut. ^ 

Outre 
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6 

Outre que fcs foins diliççen» 
Ne pourront relever la fortune abbatue^ 
C*cft que de fes malheurs la caufe étant connue^ 

Il eft plaint de très-pcù de gens, 

7 

Dans les négociations 
Tu verras le fuccès répondre à ton attente • 
Ainfî pour avoir l'ame endérement contente^ 

f aisren tes inclinations. 

8 

C'efl t'allarmer mal à propos , 
Redonne â ton efprit une afïïette tranquilfe^ 
Et tâche de bannir une crainte inutile 

Qui vient pour troubler ton repos* 

9 

La paflion nî l'intérêt 
Ne fera pas d'efFet fur unç ame fi belle ; 
£c ia crainte qu'il a d'être époux infidelle, 

Le fera reiler comme il c(k. 

lO 

Un grand nombre d'objets charmans 
Aux Villes comme aux champs verferont bien des 

larmes , 
Forcés qu'ils fè verront de donner aux Gendaroie^ 

Ce que méritoient leurs amans* 

II 

Après en avoir ufé deux , 
EUd ne voudraj)a$ en prendre davantage» 
£t coatente de vivre en un chafte veuvage^ 

Le Ciel aura (èul tous fes vœux« - 

•: ■ ■ N 
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JLJ Ans peu c!e fours it (brtira , 
Sans que dans fa prifon jamais on le renvoyé: 
Toutetois (es amis en auront peu de joye. 

Car bientôt Ton foit finira. 

3 

Sur les cartes & fur les dez 
Tu nt dois jamais faire un jugement foHde ; 
Leur ufâge fréquent rendra ta bourfe vuide. 

Et tes amis mcommodez. 

é 

lî échappera pour ce coup ; 
N'appréhende donc plus que Ton mal je furmontC; 
Mais la fanté , qui rut à s^en aller fi prompte » . * 

Ne reviendra qu'a pas de loup. 

s 

Cefl*e déformais de vouloir 
Apprendre (l l'effet doit remplir ton attente » 
tmÙpLt tu ne dois pas avoir Pâme contente 
' De ce qu'on te fera fjavoir. 
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S'il y va de ton intérêt , 
t4e traite pas ce bruit de pure bagatelle ^ 
Et pour t'en voir bientôt confirmer la nouvelle^ 

Tiens- toi dés â pr^ftnt tour prêt. 

7 

Sans en concevoir de remords , 
Son ame de Tes vœux s'eft toute dépouillée , 
Croyant que la vertu ne peut être fouillée 

Par les impuretés du corps. 

8 

Des entreprifcs que tu fais , 
Si pour t'en détourner il (^ut beaucoup d'exemsè 

pies , 
De mille fondateurs de Palais Bc de Temples, 

On n'en voit pas deux fatisfaits. 

9 

Toi qui his cette queftion , 
Ne re prefle pas tant de fçavoir la réponse , 
Puifque l'événement que ce nombre t'annonâC 

£ft contre ton intention. 

10 

^*il étoit libre de cboifir , 
On ne pourroit pas mieux finir fa deftinée , 
Pttifque ce qui la doit rendre un jour cen&inéej 

Sera caufë par le plaifir. 

II 

Quitte^e dangereux deffein ; 
La Cour n'eft pas l'effet d'un efprit qui pétille i 
£c tUiptuirrois un jour fça voir que la SafUk ^ 

N'eft.paS'HAtogemefK biea(kin. 
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SIBYLLE ALBUNÉE 

DIXIÈME. 
Augure IL 



C Xamine tes aAtons , 
5ur cela feulement régie ta dciïinée , 
fit ïie préfume pas que ta femme foit née 

Pour lurmenter fes palHons. 



i. 



Défais-toi d'un. ami trompeur; 
Et fans prêter TpreiHe aux difcours xl'tm parjure , 
dois que tous les fermens que fa bouche te jure 

Sont défavoués par fon cœur. 

4 

Crois que l'efFet fuivr^ tes roçux , 
Jufqu'à ce qu'on t'ait dit que ta caufe eft perdue i 
-Car fi Ton t'en alloit prédire ici l'iffue, 
* Tu fcrois trop tôt malheureux,' ' 

5. 

Sois déformais très-affuré . - 
Quécet.enfiint n'eJft pas un cffejt dci/.a Mmei ; 
ÇcpcÉdant il eft bo», pouiié^ter te.Wawc j 
.. De le teairifow ^ifciA \ :; 



BEs Sibylles.' . 14^' 
6 

Sols perfuadé que dans peu 
XJae facceflîon accroîtra ton domaine ^ 
pont tu pourras au moins un jour de la femaine 
.Faife bonne chère & grand feu. 

7 

Ce divorce cft prêt à finir j 
Mais leur cranquillicé n'aura pas grande fuite; 
De l'un des deux époux la mauvaife conduite 

Le fera bientôt re venin 

8 

Le tems pour ft montrer plus beau , 
Rendra le Laboureur fruûré de Ton attente i 
£t le bon Vigneron aura l'ame dolente » 

N'ayant -pas de vin faute d'eau. 



Pour paffer d'agréables ans ,- 
L'objet que tu prendras aura foin de te plaire ; 
fit fiera nuit & jour fon pouvoir pour te faire 

De beaux & vertueux enfans» 

10 

Quoique fort ardente au plai/Ir, 
Or\ la verra tefter pendant quelque tems veuv^f 
Mais de plufieurs amans elle fera l'épreuve » 

Afin de pouvoir mieux choifîi. 

II 

Un cœur plus tendre que le (îen 
Pourroit tout accorder au tranfport de ta flatlfCi 
Mais comme la raifon domine fur fon ame » S 

Ta ne, dois en efperer riea* 

N iij 
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2 

V^Uoîqu'il te dife , ne crois pas 
Que Ton cœur foie fournis au pouvoir de ces char- 

' mes r 
Four fe l'afFujettir , l'avarice a des armes 
Plus puifTantes que ces appas. 



On ne tVn fçaiîroit <^»re vtrt 
Qui te puiffe donner aucun Aijec de plainte , 
Parce que cet amour dont fon. ame cà atteinte 

£fl encore plus fore ^ue le tien. 

4 

S'il te faut panir de ces lieux , 
Du moins pour quelques tems tâche de le remettre; 
Et ù tu peux agir au moyen d'une lettre ^ 

Tu ne ferois encore que mieux. 

Tu ne inanqueras pas d'emploi ; 
iBr-Fetevanc de tous un. accueil favoraole. 
Tu pourras éprouver qu'il eft très-véritable 
Que nul n'eu Prophète chet ^o^* 



DES Sibylles. ijrt 

^ 6 

Sans tous tes Jifcours que tu fais , 
L'âUteur de ton larcin ^toit prêt de !e rendre ; 
Mais il aimeroit mieux Te faire aujourd'hui pendre ^ 

Que de leftituer jamais. 

7 

Souffre conftamment tes malheurs, 
Le deft'n s'eit Ixûé de t'c:re fi Inibarej 
£c pour finir 'cs maux, ù honré te prépare 

Apics des épines dss fleurs^ 

8 

Tes defirs feront fatisfaîts , 
La fortune n'efl pas à te nuire obftlnée; 
£t tu ne feras pas i la fin de l'année 

Sans en recevoir des bienfaits. 



Il reviendra dans peu de jours, 
Sans d'aucun mauvais fort avoir été la proie i 
Et par ce prompt retour il comblera de joie » 

Et fes amis & fes amours. 

lO 

Ne crois pas fans aucun haxard 
Contre ton ennemi mefurer ton épée ; 
Tu pourrois bien avoir le dcftin de Poiapéep' 

Au lieu de celui de Cefar. 

II 

Tu feras heureux , mais prens foin 
D'Itre dans ta fortune i tes amis propice ; 
Comme tu cours danger d'éprouver fon caprice j 

Tu pourrois en avoir befoin. 

N luj 



lya Les Oracles 

SIBYLLE ALBUNÉE 

DIXIÈME. 

Augure IV. 



l^'Efpérance d'un fort plus doux 
Fait croire i bien des gens que la paix fe doit 

faire ; 
Bellone cependant â leurs defîrs contrai re» 

Refiera quelque tems chez nous. 

3 

Quoiqu'ils fe jurent tous les deux 
Que rien ne peut jamais ébranler leur confiance; 
Avant qu'il foit long>tems, une petite abfcnce 

Eteindra l^rdeur de leurs feux. 

4 

' Les rapines, (kccagemens, 
Combats , violemens , meurtres , prifons , fupplî--' 

.,fccs, 
Cliez COI comme autre parc feront les exercices 
Qiie produiront ces changemens. 

s 

Tu pourras aifëment forcir 
Des pièges dangereux qu'un ennemi te drefle ; 
Mais de ceux que te tend une faufTe tendrelTe^ 

Tu ae pourras te garantir* 
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6 

D'aucun bruit ne t'ébranle pas , 
La fortune n'efl point à tes âcCns concraite ; 
£t tu réprouveras , contre fon ordinaire, 

Conilante jurqu'â ton trépas» 

7 

On ne fcroit qu'un vain effort • 
A combler (es fofTés 6c battre fès murailles , 
51 i'enncmt lecrét qu'elle a dams Tes entrailles 

Ne lui faifoit pas plus de tort. 

8 

Il perdra fcs foins à chercher , 
Pour tâcher d'y rentrer , des amis & des brigues | 
Il a contre fcs loix de plus puiffantes lig%s 

Qjai fçauront bien l'en empêcner. 

9 

Tourne vers l'Autel ton penchant, 
C'efl le meilleur parti que ton cœur puifle pren- 
dre : 
Pour les biens temporels & la pndlon tendre » 

Ce n'eil pas un podc méchant. 

lO 

Soit de biens , de peine ou d'affront, 
A te faire du tort le deftin fe difpofe i 
Et tu verras bientôt les effets de la chofe , 

Si pour Pempêcher tu n'es prompt. 

II 

Deux certainement il aura, 
Sans avoir pour cela beaucoup d'ouvrage a faire ; 
Parce que l'une 8c l'autre ayant le don de pUirc , 

Un aoii le foulagera» 



/ 
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C) Ers Ta mi de tout ton pouvoir, 
Fais agir ton crédit & de bonnes paroles ; 

is s'i^ient aujourd'hui t'emprunter des piftoles^ 
^N'cfperc pas de les l'avoir* 



Mais 



Ton argenç te fera rendu , 
Quoique pour t'allarmer chacun te puiffe dire» 
£c fi tu ne Tas pas quand ton cœur le defîre> 

Ce n'eft qu'un peu de tems perdu. 

4 

Son plus ordinaire défaut 
Eft une anibition qui n'efl point limitée , 
Et qui peutrêtre un jour jufqu'à fon point mon« 
tée, 

Le fera tomber de bien haut. 

Ton époux fera fans ralfon , 
Tvrogne , querelleur , ne cherchant qu'a déplaire ; 
£t pour ton plus grand mal , incapable de raire 

Souvent la paix de la maifoa. 
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6 

Celui qu'au monde elle mettra 
Ne tiendra que très-peu du côté de (a mère ; 
Mais en revanche aum , pour contenter fon perc. 

En tout il lui re Semblera. 

7- 

Cette fleur dont chacun fait cas, 
N'.i p:ii encore été de chez elle enlevée ; 
Mils elle ne l*cûc pas fi long lems confèrvéc. 

Si le ventie ne levoic pas. 

8 

S'il fçait employer fon argent , 
Il trouvera dans peu fon Guichetier facile ; 
Mais il faut qu'à forcir & fuir loin de la Ville 

il fe montre bien diligent. 

9 

Qiielque tems il t'entretiendra , 
En montrant quelquefois un affez bon vifagC; 
Puis ayant confuaie le plus beau de ton âge , 

Enfin il te ruinera. 

lO 

Par des remèdes plus qu'humains , 
Il devra fon falut aux en fans d'Efculao/e ; 
Mais il ell incertain qu'à la mort il écnappe , 

S'il tombe plus entre leurs maias, 

II 

Des chofes dont tu t'entremets , 
La fin ne fera pas de tout point aflbrtie; 
Mais fois très-afluré de voir une partie 

Du fuccès que tu t'en promeec 
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\^ E$ nouvelles font un faux bruît, 
Qiic «juelqu'uù à dcffein a femé par la Ville , 
Et dont la découverte efl auflî difficile 

Que de voir le foleil la nuit. 

3 

Le feu d'un pur & Tafnt amèûf 
A con facré fbn coeur & fes ans i l'Eglife; 
Mais un plus violent viendra (bus fa chemi(èj 

Qui l'en fera fortir un jour* 



Tu ne fçaurois mieux employer 
L'argent qui ne t'eft pas aujourd'hui néceflaire; 
An moins tes créanciers , fî le fort t'efl contraire , 

Trouveront de quoi fe payer. 



' Si tu ne te fens pas d'amour , 
Tâche que ton devoir reflemble à la tendrefle^* 
£c ae refufe pas une tendre carefle 

A qui doit te laifler un jour/ 
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6 

Voyant tous Tes deffeins trahis,' 
^ Il prendra le parti de changer de demeure ; 

Ct tiourant autro part la fortune meilleure^ 
Il mourra loin de Ton pays. 

7 

Tu ne fçaurois pas mieux choifîr , 
A fréquenter la Cour la Fortune t'invite : 
C'eft afTez que tu fois quelque tems hypocrite 

Pour voir l'efièt de ton deGr. 

8 

Reftes-en à ce premier vers ; 
Souvent à trop fçavoir un curieux s'expofc : 
Les éclaircifîemens fur une telle chofe 

Mettent les bonnets de trarers. 

9 

Tu ne peux, fans lui faire tort. 
Douter un feul moment d'une amitié Ci belle i 
Et cette ardeur qu'il a de te fcrvir eft telle. 

Qu'il en méprifcroit la mort. 

lO 

I Sois parefleux ou diligent , 

Ton ]uee fur ce point eft ennemi des brigues ; 
Et tu n^ pas beloin de chercher des intrigues , 

! Si tu fais parler tan argent. 

II 

Cette demande fans befpin 
Marque les fentiniens d'une ame un peu jaloufe •. 
^ais crois-en ton amante > ou crois -en ton 
époufe , 

£t ne j^iaiitt fâs plus loin. 
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X-rfE defir de porter le deuîl 
FUte mal a propos ton ame intércfTée : 
Celui dont tu prétends la faifon avancée ^ 

Te conduira dans le cercueil. 

3 

Ce divorce cft prêt a paffer • 
A fe bien réunir chacun d'eux ih difpoté ; 
Mais dans leur union comme il manque une chofe ' 

Il pourra bien recommencer. * 

4 

Il fera très-beau vendanger; 
Mais les grains n'auront pas un femblable avan* 

tage; 
Et l'on mettra fouvent ce proverbe en ufàge 

De bien boire & de peu manger« 

S 

Ta femme fera toute i toi , 
Sans jamais de Phonneur outrepafler les bornes, 
Jufqu'à ce qu'elle ait fçu que pour donner des cm* 
nes^ 

Ton exemple lui fcrt de loi: * 
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6 

Dans rhymcn elle rentrera; 
El fi à\i tcms pafle quelque regret la totîclie, 
C'cft de n'avoir pas eu , pour partager ia coucbe^ 

L'époux qu'elle poiTedera. 

7 

Inutilement tu prétende 
De voir d'un bon fuccès ta paflion fui?îe ; 
Va aucre jouira tout le tems de (a vie 

Des délices ou tu t'attends. 

8 

Tandis qu'il n'aura rien de toi , 
Tu le verras toujours fournis a ton empire; 
Mais dés qu'il obtiendra ce que Ton cœur defîre» 

Il n'aura plus amoui: ni foi. 

9 

Tu t* fiâtes mal â propos , . 
Si tu crois pofleder le cœur de ta niaîtfeflci 
Un plus heureux amant occupe fa tendrefie , 

Lorfqu'elle trouble ton repos. 

lO 

Difpofe«toi fans balancer 
A partir promptement pour faire ton voyage : 
Ce. qu'un aftre bénin t'y promet davantage , 

Doit t'obligcr â le prefTer. 

II 

Ton fcjour y doit être heureux , 
)Bt la douceur f'en être également commune, 
Autaat pour les moyens que donne la fortune^ 

Que pour les plaifirs amoureux. 
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V-/ N parlera de mouvetncns , 
Et déjà dans les champs les maifons s'abandon- 
nent: 
Ce tie fera pourtant, fi des combats fe donnent^' 
Seulement qu'entre les amans. 

3 

D*«n époux tendre & vigoureux, 
Dans fa belle faifon elle fera ferrie ; 
Et s'il meurt le premier, elle ufera fa vie 

Sans s'engager à d'autres cceuds* 

4 

La paix dont on parle en ces lieux, 
Se fera par les foins des Rois , Etats ou Princes : 
Mais il n*efl pas certain qu'en toutes les Provinces 

Le mal iît^t fe change en mieux. 

S 

Toujours de plus fort en plus, fort 
A s'aimer conftammcnt leufs âmes fe difpoftnt; 
Et quoiqu'â leurs de^rs quelques chagrins s'oppo^ 
, fent. 

Ils ne changeront qu'à Ja mort 

Dans 
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Dans uù danger ^ftifll preflant , 
Qaanticé périront fans aucune reflfource ; '^ 

Mais un peu de fecours du côté de la boarfè 

L'ôtera d'un pas (î gliiTanc. 

7 

Dans ces rcnverfcmcns divers , ; 

Tu ne trouveras pas la fortune propice : 
Appréhende plutôt d'éprouver Ton caprice 

Par quelque dangereux revers* 

8 

Par l'tïFet d'un aftre malin , 
Tu fçauras quelque jour que fouvent la fortune 
£ft lemblable au croiflant , qui devient pleine 
lune» 

Et puis tombe dans le déclin. 

9 

Ceft en vain que fon aflîégeafit 
Fait voir en (on endroit une fierté fi haute : 
Malgré tous fes efforts , il y perdra fans faute 

Ses gens , fon honneur , fon argent. 

Dans fon premier degré remis , 
Avec erande fplendeur il finira fa vie; 
Ei malgré les efforts de la plus noire envie ^ 

Terraifera fes ennemis. 

II 

Vers TAutel adreffe tes voeux , ^ 

Et n'examine pas le penchant de ton ame : 
C'efl l'unique moyen , quelqu'ardeur qui t'enfla^^ 
me , 

D'arriver i ce que tu veux. 

û 
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SIBYLLE EUROPÉENNE 

DOUZIÈME, 
Augure L 

2 

iN E te plains pas dt ton deftin , 
Ta perte ne provient que de ton imprudence : 
Ccpeadant quelque jour, contre toute apparence-. 

Tu recouvreras ton butin. 



N'e(perc pas un meilleur fort , 
Sans ceffc a tes defleins tu le verrns contraire} 
Et m feras toujours, quoique tu puifles faire, 

Malheureux jufques â ia mort. 



Par le moyen de tes amis , 
Tu pourras éprouver un fort plus favorable , 
Et fubfîlter après dans l'état honorable 

Où ton mérite t*aura mis, 

s 

Il viendra comblé de malheurs , 
Non que fur les chemins aucun lui fafle ofitfa<»e 
Mais parce qu'il n*aura pas- aflez d'équipa'J-e ^ 

Pour appréhender Us voleurs, 
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6 

N'en attens pas un fort plus beau , 
Souvent la vanité nous en fait trop accroire ; 
£t tel croit â grands pas courir à la viéloire , 

Qui ne rencontre qu'un tombeau. 

7 

Tu ne vas plus manquer de rien , 
Toutes chofès chez toi viendront en abondance i 
La raifbn en pourra pafTer ta connoiflancc , 

Mais ta femme le (^aura bien , 

s 

Pour le peu qu'à faire du bien , 
D'un penchant naturel ton ame foit émue ,~ 
Tu pourras lui donner une pleine étendue y 

Sans que tu rifques rien du tien. 

9 

Sans qu'il te foit befoin d'arrêt > 
Ni de faire en procès aucune diligence , 
Quand tu defîreras de r'avoir ta finance , 

Ton argent fe trouvera prêt. 

10 

Il pourroit au jeu s'engager, 
Et d'un fore malheureux éprouver la iiCgncc ; 
Mais en manquant d'argent pour dire taupe fc. 
mafTe , 

II. deviendra bon ménager. 

II 

Un homme brutal & jaloux , 
Infidèle , joueur & d'une humeur chagrine y 
Eil celui que le Ciel aujourd'hui te defline , 

Afin d'en faire ton époux. 
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SIBYLLE EUROPÉENNE 

DOUZIÈME, 
Augure IL 



V^'Eftune file qu'elle aur^i, 
Dont la mère aifément peut connoître la fuite» 
Puir<]u*en examinant de tout point fa conduite , 

Ç'ed la même qu'elle tiendra. 



Un amant qui tient le tacct , 
Avec elle autrefois eut un tendre commerce ; 
Mais il n'eut pas plutôt mis fo barique en perce,' 

Qu'un autre y plaja fon faucec. 



Tes amis ne s'épargnent pas; 
Mais quoiqu'à te fervir leur zélé foit extrême , 
Tu cours un grand danger , fi tu n'agis toi-même , 

D'y refter jufqu'i ton trépas, 

y 

Sî pour tes deCrs il fuffit 
De fçav'oir (i le gain doit fuivre ton envie, 
Appreiis que C\ tu peux ne jouer de ta vie. 

Tu feras aiTcz de profit. 



DES Sibylles. i6f 

6 

Par le moyen. des Médecins, 
Il fortîra bientôt du pays où nous fbmmes , 
Puifqu'cnfin il fuflit pour tuer cent mille hommes 

Du moindre de ces aflaflîns. 

7 

Soît fous l'Empire heureux àcs Lys , 
Soit en quelqu'autre lieu^ fi le deftin t'y guide. 
Cet aflrc fortuné , qui fur tes jours préfidc , 

Rendra tes fouhaits accomplis. 

8 

Les nouvelles dont on t*in(lruit , 
Poivent peu te donner de crainte ou d'efpérancc, 
Puifque c'eft un menfonge appuyé d'apparence , 

Mais que la vérité détruit. 

9 

Quelques tendres réflexions 
Lai font contre fes vœux révolter fa jeunefle ; 
Mais comme la vertu s'en rend toujoursmaîtreffe. 

Elle dompte fes payons. 

lO 

Ce bâtiment doit être heureux , 
L'utile y fera joint avec le déleftable ; 
Eit puis après ta mort il (èra profitable 

A tes enfans ou tes neveux. 

II 

Tes foupirs feront exaucés, 
Tu furvivras Pobjct à qui l'hymen t'engage; 
Mais fi tu veux rentrer dans un fécond ménage^ 

Ton gîte eft.chez ks trépaflcs. 
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SIBYLLE EUROPÉENNE 

D O U z"l É M E. 
Augure II L 



V^ E nombre fatal fait prévoir 
Que las de voir régner l'injuftice & Tenvie , 
11 prendra le parti de fortir de la vie 

Par grandeur d'ame ou dé(è(poir. 



Les Grands te recevront fort bien , 
De leur protection tu pourras tout attendre $ 
Mais fouviens-toi qu'il faut tout voir & tout en- 
tendre, 

Et ne parler jamais de rien» 

4 

Pourquoi te donner l'embarras 
Pour fçavoir fi ton front eft orné d'un panache! 
Ne ïc fuffit-il pas que ta femme le fçache, 

Et que l'on ne l'ignore pas f 

s 

Tant que ta fortune ira bien , • 
Il te f ra toujours des offres de fer vice : 
Mais s'il t'en arrivoit quelque fâcheux caprice. 

Tu ne dois en efperer rien. 



SES Sibylles. tSj 
6 

K.epofe-toi fur ton bon droit, 
Ht que dés aujourd'hui ton ame foit contente , 
Paifque pour féconder de tout point ton attente , 

Ton Juge fera ce qu'il doit. . 

7 

On t*y remarque trait pour trait: 
Un fi jufte rapport avec ta reffemblance 
Fait connoître aifément l'auteur de fa naiffancç , 

Puifque c'eft ton portrait tout fait. 

8 

Tu peux te fiater juftement 
Qu'une fucceffion remplira ton attente » 
Mais tu pourras avoir l'ame un peu mécontente 

Par les claufes d'un teftament. 

9 

On a beau les perfuader 
Qu'il faut que leur efprit a la raifon Ce range ; 
La volonté de l'un fe porte trop au change ^ 

Et l'autre ne peut l'accorder, 

10 . 

Souvent l'apparence féduit , ., 
La terre cette année en rendra témoignage ; 
Et comme une pucelle au printenris deYonâge, 

1 ortera bien des fleurs fans fruit. 

II 

Ton (bw ne peut être que beau, 
Pour peu que ton efprit à l'hymen foit facik , - 
Puifque le plus fameux des cocus de la Ville 

5e trouvera fous ton chapeau. 
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SIBYLLE EUROPÉENNE 
DOUZIÈME. 

AUGUKE IV. 



INI E faccombe pas â l'effroi ; 
Mais d'un cœur généreux , & comme un homme 

Reçois- en les effets , ou détourne l'orage 
Qiii s'apprête a tomber fur toi. 

3 

Celle qu'il a prife ou prendra , 
Sera l'unique objet de fa foi conjugale ; 
Et leur pudique ardeur d'une tendrcffe égale, 

Jufqu'âU trépas s'entretiendra. 

Ce que Bellane a de fureurs, 
En différens endroits fera mis en ufage ; I 

Et chez nous , comme ailleurs , ce que produit fa ! 

"g« » , I 

' • Fera répandre bien des pleurs. ' 

s 

De ce que toute femme craint , 
Le dedin aujoui'd'hui menace fon bel âge ; 
Et de voir ce proverbe envers elle en uUge , 
Qliî trop embfaiTe mal étreint. 

Cette 



\ 
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6 

Cette p^z dont oi^ parle tant» 
Par les intérefles eft déjà réfolue : 
Ml^is quelque tecçs agrès qu'elle fera conclue j^ 

Chacun n'en feca pas content. 

Deux coeurs fi tendrement unis 
Conferveront long-tems leur amour dans fa farce J 
£c & la j'aloufîe y feme du divorce , 

Ils feroiit bientôt réunis» 

Q 

Rien Bê pourra l'en garantie;^ 
S'il n'ufe àes moyens dont la voie eft oiivertC; 
Mais quand il toueheroit au moment de fa perte j 

Son argent l'en feroit fortir, ^ 



La fôrcime â préfent te Mt'i 
fit pendant quelque tems remphrar ton l^tfooite^j 
Mais ne te flate pas qu'elle foit plus conftan^ 

Que le grand flambeau de la nuit* 

lO 

Le ïélc nùvLt trompe fouvent , 
Et le titn pourra bien te caufer des trav«r(ès;< 
S'il te fait entreprendre , â la £aç 



des trav«r(ès;< 
on des Perfes ^ 
D'adbter le Soleil hvânt. 



II 



Çejtte Place cû en. grand danger , 
A moins que promptemeiît elle ne capitule • ' 
Autrement ion vainqueur ne fera pas fcrupulfr 
^f ^ Vc la donner i fkccager.^ ^ 
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DES SIBYLLES. 

SECONDE PARTIE. 
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Avh fuir cette fiçànie Fardée 



CO M M E de toutes les Tables qui font 
à la tête de la première Partie de ce 
Livre , il n'y a que celle» de la valeur des 
noms proRiW; Si des. leçtr^i^e l'aiphabet 
qufft^ftt'd'u&ge pour celte ^'ci , rca^fé' 
de te grande différence deis dçmandcs qui 
s'y trouvent, d'avec cellesquî font traitées 
dans l'autre ; nous. ayons joint ici avec 
Texaftitude pqffiWe tçutesies-^uti^s Clefs 
quî, lui font partiçulijerp?.,. Se faas kfquel- 
lea on ne- pouvoir tirer aucune réponfo 
de ces Oracles. Mais ée.<{«'ka-y à à bien 
remarquer , c'eft que -comme dans cette 
Partie on a fubftitué a la Table de Tâgc 
de la tune celle qu'on trouvera ici aprè^ 
les valeurs des Diâtions , où Ton k i^ifl.ri-?, 
bué aux fep^PiâJ^^ tSittS&isi^^W^ 



iès qui s'y traitent , on a ttouVé à proposr 
d'en expliquer ici la méthode , qui pour 
être facile n'en eft pas moins agréable. Un 
exemple éclaircira ce qu'il peut y avoir ici 
de difiiadté. 

Elxemple. 

Pierre , fils de Marguerite , demande fî 
celui qu'on penfe a fait le vol. 
Le nombre de la demande eft 8 

Celui de fa diôion eft lo 

Celui de Pierre eft , 1 1 

Celui de Marguerite eft 2 

La Planette à laquelle fe rapporte cette 
queftion eft Mercure , dont le nombre ,. 
ainfi qu'on peut voir dans la Table des 
nombres planétaires , eft 8 

J'ajoute tous ces nombres enfemble , & 
je trouve qu!ils font 59 : d'où après avoir 
retranché tous les 12 ^ il me refte 3 ,. avec 
lequel nombre je vais à la Table des nom- 
bres chercher ma queftion , au-deflbus du 
nombre de laquelle eft marquée la page 
où fera- la Sibylle qui me renvoyera à 
l'Augure , où on lira cette réponfe. 

Sur d'âuin frivoles foupçons, 
Accufcf uii ami , c'efl manquer de juÔi^e ; 
Car on ne doit charger perfonne d*nn tel ?ice « 

^ns aroir de bonnes raifons* 

On nfa point d'autre avis à donner îcî 
^eux qui voudront & fervir de cette fe-i 



tonàt Partie , à moins qu'on ne leur ré- 
pète ce qui a déjà été dit dans la Préface 
de la première > qui eft que ce Livre 
nfayant ét^ conipofé que pour le divertif- 
fement, & non pour produire dans les 
esprits aucune mauvaife impreflion , on 
prie ceux qui le liront de n'y ajouter 
qu'autant de foi qu'en méritent toutes les 
autres efpéices de divinations , qui pour 
être plus myftériçufe$ n'en font p^ pour 
cela plus véritables, 

PREMIERE CLEF 

des Nombres. 
VaUur d^ demandes. 

Kombtci Konibret 

^Gttdttu fccffAa». 

I Si l'enfant vivra long^tems. i 

a S'il fera d'Eglife. .o: 

3 Si la pieté eft feinte ou fincere. ^ 5 
4. Si celui que vous penfez vous haït, 4. . 
y Si l'affaire propofée fera avantageufe. y 

6 S'il poffedera quelque Bénéfice, 6 

7 S'il fera bientôt marié. 7 

8 Si celui qu'on penfe a feît le vol. 8 
p Si les mariés auront des enfans, p 

yo. S'il eft capable de feçrets . iQ- 



Nombrei Kom^rei 

ptemlen. iècouclt» 

1 1 Si le fervîteur cft fidèle. 1 1 

1^ De quelle maladie on doit mourir, o 
13 Si l'on doit fe confier à fon Médecin, i 
i^Si la nourrice qu'on a choifie efl bonne.2 
I j Auquel des deux il tient qu'on n'ait des 
enfàns. 3 

t6 Si le mari eft fidèle à fa femme. ^ 

17 Si le mariage qu'on propofe eft avan- 
tageux, y 

18 S'il fera quelque profit à la guerre. 6 

19 Si la médecine aura fon effet. 7 
rîO Si une perfçnne qui fe dit noble , l'eft 

effeftivement. S 

2 1 S'il a bien dés créanciers. 9 

22 A quoi il a dépenfé fûn bien* 10 

23 Si le foupçon qu'on a 'eft jufte. 1 1 
24. Si le Précepteur eft capable. o 
2y Si Tenfant n'apprend rien , de qui eft- ce 

la faute , du Maître ou de l'Ecolier, i 

26 Si le vaiileau arrivera à bon port. 2 

27 Si la marchandife qu'on fait venir aura 
un bon débit. ^ 

28 S'il mourra riche. ^ 
2(f Si la fille qu'on deftine au Couvent y, 
- eft propre.. 5^ 

30 Combien elle aura d'enfans. 6 

31 S'il obtiendra l^s honneurs qu'il bfî- 
«««t 7 

Piij 



Nombict 

ftemien. Wmtibfrt 

féconds» 

32 Si remploi qu'on recherche fera lucra- 
' ut. g 

33 Qui remportera la vîAoire. n 
34. Quel eft le rival qu'on a. jq 

^j- S'il a ce qu'on ne peut perdre qu'une 
fois. ^ 

36 S'il a beaucoup d'eivieuiu o 

37S?ii fera autant eilimé après û mort 

que pendant là vie. i 

38 Si nos héritiers feront un bon ufege des 
biens que nous leur laiflèrons , & s'ils 
en feront reconnoiflàns. ^r 

39 A qui l'on a obligation des cornes 
qu'on porte. ' ^ 

40 Si les carefles font fîncerés, . 4 

41 Si ,1e Tailleur ^ dérobé de l'étoffe, r 
^ Si l'achat qu'on a fait eil bon. 6 

45 S|îl tiendra fa parole. j 
44 Si la fervante a ferré la muïle. S 
45* Si la beauté d'une Dcnioifelie eil na- 
turelle ou artificielle. p 

46 Si l'excufe qu'on nous ài>porte eft vé- 
ritable , ou non. IQ 

47 Si le Juge agit par in^rêt. 1 1 

48 Si l'Avocat s'entend avec la Partie» o 
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Nombres 
premiert. 

5 Achat. 

I j' Avocat. 
ï6 Affaire. 

$ Avantage, 
o. Beauté. 
f 3 Bénéfice. 

7 Bien. 

13 Carefles.' 

17 Cornes. 

II Couvent. 

18 Créanciets. 
16 Ecolier. 

iS Eî;lire, 
i '^niploû 
5 Enfant. 

8 Envieux. 
K Eflime, 

21 Excufê. 
^ Femme. 

9 Fidélité. 
20 l4aine. 

o Héritier. 
2 Honneur. 
7 Juge. 



Nombres Nombres 

£i;CQil(U. ^ . pjepicKS. 

» « 



j * 1 Maladfel 

^ S Miiriagc. .. , 

4 * f Mariéi. 

^ ^ Marchakulife. 

D *' ^'Midedfa. '-' 
'3'^ VMédec&c- 

7 . 7 Mort. 

i . it Multe. 

5 5 Nobiefle. 
II 8 Nourrice. . 

tf 6 Parole. 

4 7 Perte. 

6 1/ 'Pieté. '' .: 
X 1 8 .Précepteur, i 

5 7 Profit. ■ . . 

8 4 Rivale. 

6 19 Secsec 
10 1 Serviteur. 

9 4 Soup^OB.^ 
9 14 Tailleur. 
8 10 VaifTeau. 
o 4 Vidoirc. 
X 4 Vie. 

7 10 YoL 



Nombres 



t > 4 



% 

8 

4 

T 
II 

5 

t. 
7 

% 

4 

7 

4 

7 
I! 

4 
19 

4 

4 
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Difhibutîon des QueJHans de . cette féconds 
Partie aux Planettes. 



\f 



''Saifurne f) 
Jupiter y 
.Mars 6^ 
.Le Soleil O 
f Venus, i.^.Ç.i 
^ Mercure g , 
.La Lane«.) 



*^ II. i}/i3.'3d. 47. 48; 
^ I. 1. 3. tf. lo. i8. 3.Z. 
g 4* itf. 18. 33. 40. 15. Xf» 
2^ ^, 10. n. X4. 37. 38. 4t. 
g ^ 7, 14. ip. 30. 39.. 44- 4î. 
5^/5. 8. i^« 17. 31. 17. 4r. 
XI. xi.>tf. 34. J5«4Î- 4i^v 
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Nombres Ptanetatres^ 



ptcmicit. 



î 



Ci 
01 



VIL Samrhe iJy t 
X J, . Jupficer .Tfi . 
IV. Mats ^ 
I. Le Soleil 
O. Venus . $ 
V. Mercure $ 
III. LftLunc..> 



.!' 



M 



Konibee» 
féconds* 

II 

4 

X 

o 
5 



• 4<V 4 
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Si celui que vous penfez vousj 
hait. 
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4Î 



4 î 



16|.^I j 60 



z.\i^ l^ b^hK 



_^7|39[gi[^<?[3 



Si celui qu'on penfe a fait le 

voU 



Si les mariés auront des en-r ' 

fans« 





3 


*M*7]ï4 


'7| î|9|lo 
3jl4ll<^7 Ji 


571 



S'il elt capable dé fecret.; 
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Si le ferviteur eft fidèle* 
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De quelle maladie on doit 
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Si Ton doit fe confier à fon } 
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Page 
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Si la nourrice qu*oa. a choifî , 
eft bonne. 
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Auquel des deux il tient qu'on 
n'ait d'enfans. 
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S'il fera quelque profit à la 
guerre. 
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Si une perfonne qui fe dit nobles 
VcA effeôivement. 
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A quoi il a dépenfé fon bien. 
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Si Fenfant vivra ïong-tems. 
Sibylk Ttburtm II* J^uré 3, 
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Si le foupçon qu'on a eft jufte* 
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Sibylle Arthetms i. Augure 2. 

Si les m^rids auront dea enfâas*k 
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Combien elle aura d*ertfans# 
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. Si la médecme aura fon effet. 
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cffeftivement. 
SiiyUe AWunée lo. Augure u 
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; S'il fera quel.cjue profit' à la guerre. 
Siiylle Arthmis i. Ai^gure 2. 
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S'il obtiendra les honneurs qu'il brigue; 
SîlylU Phrygienne p. Augure i. 

4. 

Si Tenfant n'apprend rien , de qui eftrcç 
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Si la marchandife qu'on fait pafler aur9 
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SiiylU Libiqui j. Augure j. 
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Si l'enfant n'apprend rien , de qui efl-ce 
la faute ^ du Maître ou de TËcolien 
Sibylle Arthemis 1. Augure 3. 
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Si le vaiflèau arrivera à bon port. 
Sibylle Amalthée 4. Augure 1 • 

I I 

Si la marchandife qu'on fait paflèr aura 
,tin bon débit. 

SibyUe Europé^me 12. Augure z. 
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5 

S'il mourra richç. 
Sibylle Cumé^ 3# A^g^f^ l« 

lO 

Combien elle aura d'en&ns» 
Sibylle Libîque^.' Augure^. 

'Qui remportera la viftoîre. 
Sibylle ErithrJe z. Augure i . 

.7 
Si le Précepteur efl: capable; 
Sibylle Amalthie ^ Augure i. ' . \ 

. .. • ^ • . 
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SibylleEriphiUj. Augure^, 

6 
Si.k beauté d'une Demoîfelle eft n*^ 
turelle.çu artificielle^ '. 

S'éyUe Européenne i^. Augure !• 
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Sibylle Erithrée &• Auffare ^ 
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tif. 
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S'il fera d'Eglife. 
A^/Ie Ubique J. Augure i. 

Si l'enfant vivra long-tems; 
Sibylle Albunie xo. Augure 2. 

Si le vaifleau arrivera à boa port« 
Sibylle Lîbique 7. Augure 3. 

4 

Si les maries auront des enfans* 
Sibylle HdUfpontîqut 6. Augure i. 

1 1 

Si la médecine aura fon effet. 
Sibylle Phrygknne ^. Augure 3^ 

1 

Si 4a Wauté d'une Demoifeile ^A'Mpii 
relie ou artificielle. ' 

Sibylle JJbifK^^ AuguPe^ ^ '^^ 
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4 

Si le lerviteur efi fidèle» 
Sibylle Cumée p. Augure^. 

3 
Si le Précepteur eft capable. 

Sibylle EriphiU $. Augure 2. 

S'il eft capable de fecret. 
Sibylle AmaUhée 4.. Augure 5. 
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Si celui qu'on peafè a fait le vol. 
Sibylle Européenne 12. Augure i. 

7 

Si la beauté d'une Demoifçlle eft 
turelle ou artificielle. 
Sibylle Hellefpomîque 6. Augure i. 

I o 

Si la nourrice qu'on a choîfie eft bonne; 
SibyUe Perfique 8. Auguré 2. 

5 

Auquel des deux il tient qu'on n'ait 
d'enfansi 
SibyUe EripKle y% Augure i. 

Si une pei'fonne qui fe dît ndblè , Pcfl 
feffeftivement. 
§ibylk,Airthemis x. Augure 2. 
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3 

Combien elle aura d'enfant* 
Sibylle Amdthée 4.. Augure 2. 

4 
Quel eft le rival qu'on a* 
Sibylle. Perjîque 8, Augure i. 

8 

S'il mourra riche. 

Sibylle Libique 7. Augure 3. 
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Si le Précepteur eft capable. 
Sibylle Hellefpontique 6. Augure 2» 

7 

Si le mariage propofé eft avantageux* 
Sibylle Ubique J* Augure 2. 

6 
S'il fera quelque profit à la guerre^ 
Sibylle Tiburtine il. Augure l« 

1 

Si le fôupçon qu'on a eft jufte* 
Sibylle Eriphile y. Augure 2. 

8. . . 

Si l'enfant n'apprend rien » de qui eft-c4 
la &ute 9 du Maître ou de l'Ecoliéh 
Sibylle Aniakhée ^. Augure i. 1 
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A qui Ton a obligation des contes 
qu'on porte. 

Sibylle Arthanîs i. Augure ^ 
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Si nos héritiers feront un bon ufage dés 
biens que nous leur laifleronSi de s'ils en 
feront reconnoiflàns. 
Sibylle Alhunée lo. Augure ^. 

De quelle maladie on doit mourir. 
Sibylle Tiburtine 1 1 • Augure ^ 

1 

Si le Juge agit par intérêt* 
Sibylle Eritkrée 2. Augure 4. 

6 

S'il fera autant eftinoyé après Gk mortt 
que pendant fa vie. 
Sibylle Cumée 3. Augure ^ ^ 

S'il tiendra fa parole. 
Sibylle Eriphile J. Augure 4* 

l t 

Si les careflès font fînceres. 
SibyUe Amalthée 4. Augure 4. 

'4 

Si 'le Tailleur a dérobé dt VétàS^ 
Sibylle Helkffaimfie 6. Ai^gu^€^±^ 



SîiyUe Per^gwe 8. Augure 2. 
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Qd remporter la vi^oire. 
SityUe ^liun^e lo. v4Kg«re 2. 

• to ■ 

Si la fille qu'on deftine au Couvent y eft 
propre. 
Sibylle Jkthtws U Atguf* 3» 

Si le m;iri eft fide'le à £a fen^aç^ 

S'il obtiendra les hàuncufSrqtl'Jlbligttei 
^ÎU Amahye 4. Augun. 2. 

Quel eft le rival qu'on a. 
SibylU Cumée 3. Augure ï. 

8 

Sibylle Amlthée 4. Augftre », ^ 

S'il a ce qu'on ne peut perdre qu'un* 

fois. 
S'éyïl*Phrygiam^yÂ»ffff*'^L^ . 
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» Si la £llê qu^oh defi Wau Cc^uvènf y^ 
eft propre. ^ ■" ' ^ 

SibylU Cumée 3. Augure !• 

.4 

S'il fera bien-tôt marié. 
Sibylle Erithrée 2. Augure '2. 

: 9 ' : 

Quel eft le rival qu'on a. 
Sibylle HdUff'mAque 6^ Augure ^. 

i 

Si l'enfant vivra long-tems. 
Sibylle Phrygienne 9* Augure 2. 

•'S'il fera d'Eglifc. " 

S'éylle Albuhée 10. Augure 2. " ' 

8 

Si la médecine aura fon effet. 
Sibylle Eriphile J. Augure !• 

Si une perfbnne qui fe dît hôfcte , l'eflt 
cfFeftivemenn . •_ - 
Sibylle Perjîque 8, Augure 3. 

r II- ''• . • - • 

A quoi il a dépenfé fon bien; 
Sibylle Eriphile S %, Augiire 1/ _ ^ 
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7 

: Siile vaîfTeau.ârrivera à bon port, 
Sibylk Anhenùs i. Augure 3. 

Si celui que vous penfez vous hait» 
Sibylle Erifhrée 2. Augure l. 

Si Taffaire propofée fera avantageufcç 
Sibylle A^nalthée 4. Augure 3. 

3 
S'il pofledera quelque Bénéfice. 
Sîbylk ErUhrée2. Augure 2. 

II 

S'il fera quelque profit à la guerrct 
Sibylle Curnée 3. Augure 3. 

9 

S'il a bien des créanciers. 
Sibylle Tibwrtine 11. Augure %• 

Si les mariés auront des cnfaiut4. 
Sibylle Ptrfique 8. Augure :}. 

7 

S'il fera bientôt marié. 
Sibylle Lîkique J. Augure I. 



sX Lfis Or À G lis 

Au^piei des deux il tîeat qû'oa ttû% 
d'enfans. 

Sèy\U Cumée 3. Augure 3« 

.2 

Si le Précepteur eft érable; 
Sibylle Tiburtine il. Augure 2. 

5 

Si le foupçoft qu'oa ai eft jiifto^ 
Sibylle Albunèe 10. Augure u 

/ ; 8 

Si l'emploi qu'on recherche fera lucratif 
Sibylle Phrygienne 9. Augure l. 

6 

Si celui qu'on pcnfe a fait le vol,' 
Sibylle Albunée 10. Augure 3. 

$i la nourrice qu^on a c^o^e eft bonnCf 
SiijZ/c Eriphile j, Angure 1. 

Si le mari eft fidèle à f^ fçni^iQQ» 
Sibylle Perfique^* Augure 2. 

4 

Combien elle aura d^enfans. 
S'ifylle Européenne I2. Augure ^. 
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Si Tachât qu^oa a &it t& hotu 
SîbyUe Perfique 3. Augwu 4. 

Si 1q Juge agit par intérêts 
SlibylU Albunée 10. Augure ^ 

Si Texcufe eft véritable , ou noo<| 
SihylU Pkrygimn9 p. Augure 4*. 

2 

Si la fervaate a ferré la muUe* 
Sibylle Albunée 10. Augure 4.. 

.8 

Si nos héritiers feront un bon ufege de** 
biens que nous leur l^iflèrons , ôc s'ils ea 
feront reconnoiilàns. 
Sibylle Albunée lO. Augure 4^ 

^ 7 ,- . 

Ufi quelle maladie on doit mourift 

Sibylle Européenne 12. Augure 4.. 

^ A qui l'on a obligation des corAesq[u''Qfl| 
porte. 
Sibylle Perfique 8. Augure 4» 

9 

Si la. fcrvante a ferré la muUe* 
Siiylle Arthemis i. Augure ^ 
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8 

A quoi U a dépenfé (on bien; 
Sibylle Perfique.B^ Augure 3. 

3 

Si l'emploi qu^on recherche fera lucra-* 
tîf. 
Sibylle Erithrée 2, Augure I. ' 

Auquel des deux il tient qu'on n'^Ç 
d'enfans. 

Sibylle Arthenûs 1. Augure 2. 

10 

S'il mourra riche. * 
Sibylle Albunée 10. Augure 1. 

Si l'on doit fe confier à fou Médecîilî 
Sibylle Phrygienne p. Augure 3» 

4 
S'il eft capable de fecret. 

Sibylle Européenne 12. Augure i. 

Si la beauté d'une DemoifcUe eft na-^ 
turelle ou artificielle. 
Sibylle Erithrée 2. Augure 2. 

6 

S*il poflêdera quelque Bénéfice* 
Sibylle Libique 7. Augure l. 
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8 

Si le mari eft fidèle à fa femme. 
S'dylle Cumée 5. Augure 3« 

5 

Si remploi qu'on recherche fera Iucra«« 

Sibylk Amakkée 4. Augure 2. 

6 
S'il a beaucoup d'eavieux. 
Sibylle Erithrée 2. Augure !• 

3 

S'il a ce q[u'on ne peut perdre qu'une 
fois. 
S'éylk Cumée 3. Augure 2* 

l I 

S'il fera bientôt marié. 
S'ûylU Tibuttine il. Augure J* 

ïo 

Si lés mariés auront des enfans* 
Sibylle Arthems i. Augure 1. 

8 
• Si le fervîteur eft fidèle. 
Sibylle Erithrée 2. Augure 2. 

7 

Si^affaîre propofée fera avantageufc. 
Çiiylle Phrygienne p. Augure 2. 
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2 

S'il obtiendra les honneurs qu'il brigue^ 
Sibylle Erithrée 2. Auffire u • 

S'il ft ce qu'on ne peut perdre qu'unt, 
fois. . 

Sibylle EriphUe $• Auguj^ ^« 

10 
. Si la fervante a ferré la mulle» 
SibyUt Perjîque 8. Augure 4^ 

4 
Si l'enfant vivra long-tems* 

' SilyUe -Cumée 3* Augure 2. 

7 

Si une perfonne qui Ce dit noble, I'ei| 
efFeftivement. 
Sibylle Erithrée 2. Augure 3. 

S'il a beaucoup de créanciers» 
Sibylle Albunée 10. Augure u 

7 
A qui Ton a obligation des cornes Ç[u'o< 

porte» 

Sibylle Phrygienne p. Augure 4. 

... 5 

Si l'Avocat s'entend avtsc fa Partiei 
Sibylle AVntnée IQ. Augme ^ . -^ 
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lO 

Si Penfant n'apprend rien i de qui «ft-cc 
la faute , du Maître x)u de TËcoUer» 
Â^ii^Z/e HeUefpontique è. Augure 2. 

t 

Si le Juge agit par intérêt. 
Sibylle Téurtine il. Augure ^. 

î I 

Si la fitle qu'on deftinè au CoûVfcnt y 
eft propre. 
Sibylle Albunée lO. Augure !• 

6 

Si Pemploi qu'on recherche fera lucratif. 
Sibylle Européenne 12. Auguré ^. 

Qui remportera la viftôîré. 
Sibylle Phrygienne p. Augure l. 

4 
Si l'excufe eft -véritable , ou non* 

'^^ibyllt Albunée I0« Augure ^. 

• .i 

1 

S'il a beaucoup d^envieux* 
Sibylle Cùtnée 3. Augure 2. 

.7 

Si la marchandife qu'on fait paflêr aur4 
«ti hm débit. 
Sibylle IMfue 7; Augure 3* 



^ 
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Sni feratfEglîfe. 
Sibylk Arthemis i. Augure i. 

Si Tenfant vivra long-teins. 
Sibylle Eriphile $. Augure 3. ' ^ 

.Sî le Pi-écepteur eft capable. 
Sibylle Libique 7. Augure 3. 

S'il a ce qu'on ne peut perdre qu'unjç 
fois. • 
Sibylle Amalîhée 4. Augure 2. 

Si la marchandife qu'on fait palier aurjg 
un bon débît# 

Sibylle Arthemis 1. Augure ^. 

10 . 

Sî Pon doit fe confier à fon Mcdecîa* 
Sibylle Erîthrée 2. Augure 2. - * 

z 

Sî Tenfaht vivra long-tems« 
Sibylle Arthemis l. Augure 1. 

9 

Sî TafFaire propofée fera avantageufc*^ 
Sibylle Tiburtim il. Augure, ^ • 



X 
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II 

Si la 'pieté eft feinte ou iincere; 
Sibylle Âlbunée lO. Augure 2. 

5 
Si celui que vous penfez vous haîfV 
Sibylle Arthmis i. Augure i. 

4 
Si le mariage propofé eft avantageux^ 
Sibylle Erithrée 2. Augure 3 • 

6 

Si le mari eft fidèle à fa femmct. 
Sibylle Arthends i. Augure 2. ■* 

7 

Si la médecine aiira fon effet. 
Si^^IIe Tiburtine 1 1. Augure^ u 

Si le ferviteur eft fidèle. 
SitjUe Arthemis i. ylugure 2. 

5 

S^il eft capable de fecret. 
Sibylle Hellefpontique 6, Augure i m 

7 
Si les mariés auront des enfans* 
Sïbylk Albunée io« Augure 3, 

& 



i 
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8 

S'il fera dTglife. 
Sibylle Pafique 8. Augun z. 

6 

ffî là médedne aura Qon cffi^ 
Sibylle Erigée 2, Augure 3. 

Sî rachat qu'on a fait eft I>oa« 
Sibylle Tiburtine il. Augun^ 

10 
Quel eft le rival qu'oa ^» 
SihylliVhrygUnm 9. Augure U 

5 

Si la marchandîfe qu'on fait pafler aufS 
un bon déhiu 
Sibylle Tiburtine ïi. Angfin2^ 

1 1 

S Paffaire pfopofëc fera avantageitfi 
SibyUe Pajifjtt 8. jiugun !• 

Sî le T^Ueur a dérobé de Fétofe* 
Sibylle Eriphile J. Augure 4. 

• . 7 

Si une perfonne qjii fe dit noble , l^ 
cffeâivènient. 
Sibylle Erithrée 2« A^ure 5. 



.e» ; 



I 



i 

I I 

S'il fera autant eflimë après fa nvQrt 
que pendant fa vie. 
Sibylle Européeme I2« Augure ^ 

9 

Si te mariage propofé cft ^vàntegeu* 

Sibylle Pkygwims^f Augwif }• 

De quelle maladie on doit moturir; 
S'àyUe Hdlejpontîque 6. Augure^. 

4 
Auquel des deux il tient qu'on n'ait d*en-a 

fans. 

Sibylle Tihurtifie ii. Augure u 

5 

Si la no^rrîf e qu'on a clioîfîe e^ boi»é* 
Sibylle ArthewU X. Aup^re 2, 

5 

Si nos héritiers feront un bon ufage des 

biens que nous leur Imi&totis , & s'ils en 

feront reconùoiffans» 

Sibylle Amakhée^* Augure^ 

.3 

S'il mourra riche. 
Sibylle Hellefpontique 6. Augure 3. 

10 
Si la beauté d'une pdmoifellpeft hatuii 

relie ou artificielle. 

Sibylle Mmée lo. Atiff^i 3* 



8 

S'il fera tfEglife- 
Siiylle Perfique 8. jiugurê U 

6 

Si là médecine aura fbn effistt . 
Sibylk Erkkyde 2. Augure 3. 

Si Fachat qu'on a fait eft hoBi 
Sibylle Tibwrtine ii. Augun^^ 

10 
Quel eft le rival qu'oa ^ 
SibylUTkrygUnm S). Augure l. 

5 

Si la marchandîfe qu'on ^ paiTtf aufâ 

un bon déWt. 

Sibylk Tiburtine H. Augfirt2^ . - 

r I 

Si Paffaire propofêe fera avantagext(e» 
S\hyïk PerfiqiH 8. jiugun !• 

Si le T^Ueur a dérobé de l'étofeé 
Sibylle EriphiU S* Augure ^» 

Si une perfonne qui fe dit noble ^ Fi 
cffeâivement. 
Sïbylk Eritbrig 2» Augure 5* 



1 1 

S% fera autant eftimé après fa nvQrt 
que pendant fa vie. 
ùibylU Européenne I2« Augure ^ 

9 

Si 1^ n^mge propofé cft ^vintogtyJOfi 

SibyUe Phtygwim $f AtA^wtt }• 

De quelle maladie on doit moturir; 
Sîiyîle HdUJpontîque 6. Augure ^. 

4 
Auquel des deux il tient qu'on n'ait d'en-i 

fans. 

SihyUe Tihurtîfie ii« Augure l# 

Si la nourrif e qu'on a choîfîe efi howti 
Sibylle Arthemu l* Aup^r^ 2f 

Si nos héritiers feront un bon ufage de$ 
biens que nous leur laiÛarons 9 & s'ils en 
feront recQnnoifTans* 
SibyUe AmaUhée ^. Augure 4^ 

.3 

S'il mourra riche. 
Sibylle Hdlefpontique 6. Augure 3* ' 

10 

Sk la beauté d'une pemoifellp eft xiatq^ 
relie ou artificielle. 
Sibylle Aibuaie ip» Aê^^ 3« 
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.8 

-s • ■ • 

Si raffaîre propofée fera avantageufe^ 
Sibylle Cumée 3, Augure 2. 

II 

•Si le vaîflfeau arrivera à bon jJOrt» 
Sibylle Hellejf antique 6. ^gure 2. - 

Cbmtien elïe aura d'enfant* 
Sibylle Phrygienne p. Augure i. 

4 
Si le Ibupçon qu'on a eft juile« 
Si^yHe Arthemis i. Augure 5- 

10 

A quoi il a dépenfé (on bien* 
Sibylle Tiburtîne ri. Augure !• 

7 

<3ui remportera la viftoîre» 
SiijyMc Européenne I2» Augure 5* 

■■ • ^3 ■ ... 

S'il obtiendra les honneurs qu'il brigué^ 
S'éylk Albunée lO. Augure 2« 

5 

*-. Si une perïbnne qui fe dit noble, fbfl 
effeôiyement. 

Sibylle HelleJponti^H^t Augure 2^^ , 



to^fi s iB yll'es. 3P 
1 1 

SI Tenfatit n'apprend rien , de qui eft-cç 
la faute , du Maître ou de l'Ecoiien 
Sibylle Perfiquç 8. Augure 3. 

Si l'on doit fe confier à fon Médecîa» 
Sibylle Eriphile J. Augun i. 

8 

Quel eft le rival qu'on a. 
Sibylle Européenne 12. Augure 3. 

4 

Si la nourrice qu'ort achoifîe eftbonne^ 

Sibylle ùbique 7. -^Mgwe 2.. 

9 

Si le ferviteur eft fidèle. 
Sibylle Albunée 10. Augure 3. 

Si le mariage prppofé eft avantageux» 
Sibylle EriphH^ y, Augure i. 

S 

S^il a bien des créanciers. 
sibylle Européenne 12. Augure 2. 

S'il fera bientôt marîé. 
jSiiyZ/e Arthemis 1. Augure i. 
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r 

S'il a ce qu-on ne peut pcrdfe qu'ont 
fois. 

SïhylU Erithrée 2. Augure U 

I I 

8î Tenfent vivra lon^tems/ 
^ihylU Européenne IX Âugw^^^ 

Si Texcufe eft véritable, cm nooè 
Sibylle Cumée 3. Augure 4* 

Si la pietë eft feinte ou ilncere» 
Sibylle Ârthemis i. Angure i. 

8 
Auquel dea deux il tiejQt q»'o» n'wt 

d'enfans. ' 

5ièy/Ze Phrygienne p. Augure 5; 

.7 
S'il tiendra (a parole. 

S%Z/e Arthemk 1. Augure 4. 

2 

Si le mariage propofé e& avantageux^ 
Sibylle Heliefpmuique 6» Augure 2* 

.4 
S*il fera quelque profit à la guerr^ 

Sibylle Perji^ue 8. Augure j. " ' 



9 

Si celui qu'on penfe A fait le voU 
SihyUt Artb&ms i. Augurt u 

10 

f 

S*a obtiendra les honneurs qu'il brigue* 
Sibylk Eriphik y. Augure 2. 

Si la fervante a ferré la muUe. 

: S'il a beaucoup de créanciers» 
Sibylle Hellefpontique 6. Augure 20 

te ■ 

1 

Si les careifes font fincerejsw 
SiïyUe Perfique B. Augure 4^ 

5 

Quel eft le rival qu'on a; 
SlbylU Erithrée a. Augure 1 . 

Il 

Si l'on doit fe confier à fon Méded«# 

Sihylle Alhnée lO. Augure 3. 

7 

Si l'Avocat s*entend avec la Partie^ 
S'éylU Amalthée ^ Augure ^ 
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ÏI 

Si le mariage propofé efl avantageux; 
Sibylle Européenne 12. Augure i« 

9 

Si une perfonne qui fe dit noble , VeR 
effeftivement. 
Sibylle Eriphile j*. Augure i. 

3 

Si Ton doit fe confier à fon Médecin; 

Sibylle Lihique 7. Augure 3, 

2 
Auquel des deux il tient qu'on n'ait 
d'enfans. \ 

Sibylle Perfque 8. Augure 5. 

16 
Qui remportera la viftoire. 
Sibylle Cumée 3. Augure l. 

3 
Si la beauté d'une Demoifelle efl natu-* 

relie ou artificielle» 
Sibylle Arthemis j. Augure 2. 

6 
Si celui que vous penfez vous hait» 
Sibylle Phrygienne p. Augure 2. 

Si celui q^^on penfe a. fait le vol. 
Sibylle Eritkrée 2. Augure 2* 



S^lfera quelque profit à la guerroi. 
Sibylle ÉrîphiU ^é.AUgwn !• . 

Si les jnarïfs auront des eofani* 
SHylU AmaUhde 4* Augure j« 

9 

' Sî la marchaiidife qû*on fait padêr aur^ 
un bon débit. ^ , . ; 

Sibylle Albumlsià. Augure u 

4 

S'il" fera d'Eglife. . . , 

Sibylle FhrygLentie p. Augure 2, ^ ^ 

7 
Si 4Seluî: qu'on penfeafait le voL 

5iijrZ/c AmaUhée ^ Augure 3. ;, 

I I 

Si la nourrice qu'on a choifîe t& hoats^ 

Sibylle Ertthré^.z. Augura 2. * ^ 

S'il mourra riche* 
Sibyliè Téurtiûe 11. Augure 2. 

/ 5 
Si une perfonne qui fe dit noble jreft 
cfFeftitement. • f ; ^. 

S'éylle Amalthéf^. Augure 1. 
IL Partie. X 



• . "> 
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SikyUe Àrtbmii u Aufftr^ ù 

Si IMchat qu^on *a fait cft "bon. 
Sibylle Phrygienne ^* Augart 4. 

,. Si la^bçauté d'une DemQifçj^Ie eil nata« 
Velîe 6u artificielle. ^^ 

S%IZe Perfique 8. Augure 2» ' 

7 
Si Texcufc cft véritaMe, ou nom 

Sibylle Téifrt'm 11. Augure^. 

3r 

SL fo valffilan amvera'à'bmi port. 
Sibylle Cumée 3. Augure i*. 

•^émfeîeB elle acfrd cl*enfims. 
SifcyUc Eriphile /. Augure 2^ 

.S'il eft capable de Tecnît. 
Sibylle Arthéms i. Augure i. 

Si le vaiflèau arrivera à bon poft; ' '^ : 
Sibylle JEaroj^bme |2«>.^^are a^^ ) -^ 

. • • i il * 



5 

S'il a beaucoup d'envieux. 
SîbylU Perjî^ue 8. Augure l. ' *. 

4 ^ 

Si le Juge agît par intérêt. 
Sibylle Phrygienne p. Augure 4.. 

10 

Si Tachât qu*on a fait cft bon* 
Sibylle Erithrée 2. Augure 4. 

7 
Si la pieté eft feinte ou iîncere. 

lure 3, 

3 

S'il fera bientôt marié. 
Sibylle Perjîque 8. Augure 2. 

6 

Si le ferviteur eft fidèle. . , , 
SibylkHdlefporuique 6. Augure U 

8 ^ 

Si le Précepteur eft capable. 
Sibylle Européenne I2. Augure 2* 

z 

S'il'fera quelque profit à la gU^rrei^ 
Sibylle Eurcféenne 12. Augure 2. - • • 



Si la pieté eft feinte o 
Sibylle liburtine il. Augi 
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4 

S'il poifedora quelque Bénéfice* 
Sibylle AUbunét lO. Augure 5. 

Si Penfant n'apprend rien , de q«ii eil-ce 
la faute , du Maître ou de l'Ecolier. 
Sibylle Cumée 3. Augure !• 

6 

Si la itiarchandife qu'on fait paflêr aura 
un bon débit. 

Sibylle Eriphile J . Augure 2. 

8 

Si la pieté eft feiole ou fincere. 
SUylk EriphUe $• Augure 3. 

I r 
S'il fera d'Eglife. 
SHyUe Amalthée 4. Augure 2. 

4 
Si celui que vous penfez vous hait» 
Sibylk Ubique 7. Augure l. 

.10 
Si la médecine aura fon effet. 
Sibylle Arthemis i. Augure 2. . 

3 
Si* celui qu'on penie a fait le voh 
* Sibylle HeU^pontique 6. Augure i* 



BBS Sut LIE t. f^ 

5 ^ 

SI le mari eft fidèle à fa femme. 
SUylle Libique 7. Augure 2. 

l I 

Si le Précepteur eft capable. 
Sibylle Erithrée 2. Augure 3. . 

4 ^ 

Si le vaiflêau arrivera à bon port. ' ^ 
Sibylle Téurtine 1 1 • Augure a. 

2 

S'il eft capable de fecret. 
SibyUe Phrygienne p. Augure 3. 

Si l'affaire propolée fera avantageuft^ 
S'Aylle Liblque 7. Augure i. 

10 

Si Tenfant vivra long-tems. 
SihyUe Amalthée 4. Augure 2. 

• 7 

Si l'enfant n'apprend rien , de qui eftfl 
ce la faute , du Maître ou de l'Ecolier. 
Sibylle Albimée 10. Augure i. ' ' > 

' • S'il fera quelque profit à la guerrer 
SibyUe Hellefpmtïque 6. Augure 2. > 

- T il j 



3 
De quelle maladie on doit mourir* 
Sibylle Albunêe lo. Augure 4. 

4 

S'il mourra riche. 

Sibylle Phrygienne p. Augure i. 

Si la fille qu'on défline au Couvent y 
cft propre. 
Sibylle Libiqae 7. Augure ^. 

ro 

S*il a beaucoup d'envieux. 
Sibylle Hellejpontique 6. Augure 5. 

5 

A quoi il a dépenfé fon bien» 
Sibylle AmaUhée 4. Augure l« - 

4 
S'il fera autant eflimé après & mort 
que pendant fa vie. 
Sibylle. Eritlirée 2. Augure ^ 

I o 
S'il poiTedera quelque Bénj^ce* 
Sibylle Téurfine II* ÀHgwre 3» 

Sf l'emploi qu'on recherche fera lucratii^ 
Sibylle Perfiqut 8. Augure i* - 



» i s- Si b^^ l%'s.' ' «il 

Si la Juge agît par intérêt. 
SiiylU Europimnt la. Afitgurt 4. 

7 
Si les careiTes font fînceret» 

Si^jUc Erithréi 2y Augure ^ 

S'il tiendra fa parole* 
SUylk Hellefpcmîque 6. Augure^ 

3 
Si h fille qu'on deftine au Couvent y eff 
propre. 
ùibylle Européenne 12. Augure J* 

* Auquel de^ deux ikientiQUion n'ait d^a« 

fans. f 

Sitylle Hellefp&ntî^ 6. Augure, û ^ ^ v 

. Si une peffonne qui fe dit noble >'i'efi 
effeôivenncent. 

Sibylle Européenne I2. Augure 2* 

8 
S*il fera quelque profit à la guferré» 
Sibylle L^quej.AuguMs^. . ^ - 

Si le Précepteur eft capable* 
Sibylle Albunée lo*. Augure i* 



• •'. J 






)â lv#*T 0^A Ç le 1 % 

S'il okien^rtk les honnetire qa'if WigMw 

Qui remportera là vîftdireé 
Sibylle PeKjiqiti 9. Augure !• 

lu ^ , . . , 

Si le, fervUetirel* fidèle; ^ 

Si Ton doit fe confier à fon Médçc». t 
Sifrylie Européenne .1 2, Augure i . 

I I 
•r.Sl reatpiol qu'on rech^r^he fera lucfti- 

tif. . t 

SibyUe ErilMk S^Augufej^' : ; 

. . 5 ' -^ 

^ Si le mariage pfopofé eft avantageuSft 

SibyUe Tiburtïne ii. Auguré i. 

S 

^il a I>eaiicpup d'eayieoXf. 
SibyUe Européenne 12; Auguî[e 5< 

S'il obtiendra les hopn«urs.qu*il brigue* 

Sibylle Cumée 3. Augure ir- 

, • • • 
(.a 



» . 



, • • • > 
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r 

Si le vai/Têau arrivera à boa poft. 
Sibylle EriplùUs^^Atgfqfe.2,^. 

7: 
S'il a bieq^^dës c;réatlcîei^é 

c Sric îmarî'cft fiâéle àfa femme. 
Sibylle JTihurtm il. Augure U 

Si le mariage propofé eft avantageiPE^ 
SibyUe Cumée 3. Augure 3. 

Si le vaîfTeau arrivera à Bon port«. 
SibyJkPhrygiinne'ç. Augure i. 

Si le foupçon qu'on a eft jufle» 
SU^prUe Perjîque 8. yjfugure 3. 

8 ^ 

Si Ton^doit, Te confier à Ton Mé<fe^fM 

Sibylle Hdlejpomijue 6. Auguri u ' , 

"^ • -• » -. -• 

5 
aSHI poilêdera quelque. BénéflcOhi . 

S]bylU Amlihée ^^^ Augure 3»^^ .. : 

'A 



S'il mourra riche. 
SïhyUt EriphiU $• Augurta^ 



■<£•' 
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Qui remportera la viAôîre* 
Sibylle Eriphile J. Augure 3% 

^ . \ 

Si Pen&nt n'apprend rien , dé qui efl*cè 

la faute , du Maître ou de r£coIier, 
Sibylle Européenne I2. Augure 2. 

» 

6 '•.,■•-• 

Si le Tailleur a dérobé de l'étoffe. 
Sibylle Arthemis 1. Augure ^ 

5 • • " . • 

S'il fera quelque profit! la guerre» ;, 
Sibylle Erithrée 2. Augure 3. 

4 
Si Ir fervante a ferré la mullcu 
Sibylle Téurtine 1 1 • Augure 4* 

Si le fqupçpn qu'on a eil juftpn ; 
Sièylle Européenne I2« Augure 2. 

6 

Si l*Avocat s*cntAid avec la Partî^t 
Sibylle Tàunine ti.^ Augure^ 
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lO , 

Si la marchandiie qu'on £alt palier aura 

un bon débit. ; 

Sibylle Amalthée 4. augure I. 

6 

Si Ton doit fe confier à Cou Méd^iiu 

S'AyUe Cumée 3. Augure 3« 

ji 

. . 4 

S'il tiendra fa parole. 
Sibylle Eurepéenne î 2. Augure^ 

II 

Si nos héritiers feront un bonufagedes 
bien^ que nous leur laiderons^ & s'ils. M 
feront rec^nnoiffans. 
Sibylle Eriphile j*. Augure ^ 

De quelle maladieon doit mourii^ 
Sibylle Cumée 3 . Augure 4* 

8 
S'il poifedera quelque Bénéfices 
Sibylle Phrygienne p. Augure z. 

6 

,Si l'excufe eft véritable, ouiKHi* 
Sibylle Amalthée 4. Augure ^ 

S'il a beaucoup d'envieur^ 
S'^lle EriplûU y. Augure 3., 
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lO 

Si celui que vous penfez vous hàu 
Sibylle Pirjîque 8« Augure !• 

t 

S'il mourra riche. 
SihyUe Européenne 12. Augure 5. 

3 
SI la marchandire qu'on fait pafler auDt 

tin bon débit. 

Sibylle Phrygienne p* Augure U 

5 

<^ombien elle aura d'enfant. 
Sibylle HeUefpontique 6. Augure ^, 

8 

Si celui que vous penfez vous hait* '* 
Silylk Tiburtine il. Augure 3. 

II 

S'il a ce qu'on ne peut perdre qu'une 
fois. 
Sibylle MSUfpmûtpie 6. Augure 3* 

— . 7 ^" 

Si la fille qu'on ckftine au Couvent^ 

eft propres: ' ' ! " 

Sibylle Tiburûne 11. Augure 2. 

Quel eft le rival qu'on a. 
Sibylle AlbunJe 10. Augure 2^ 
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<^ Si la tnarchiindîre qu'oa fiût paflS^r alur* 

Bti bon débit. . -> 

&'^2/tf Helkfpomique 6.,dufftrt 5« ^ 

lO 

- Sî le mari eft fidèle à fa femme. 
Sibylle Hellefpontique 6. Augure i. 

5 

Si la médecine aura Ton effet» 
SltylU Perjîquc ^^* Augure ^. 

2 

A quoi il a dépenfé fon bieiu 
Sibylle Ubique 7. Augure 3. * 

7 

Si Penfent vivra long-tcms. . 

Sibylle Perjîque 2. Augure i. * 

I 1 

S*il poffedeta quelque .Bénéfice. 

Sibylle EriphUe^. Augure ^^ 

Si les mariés auront des enfant. , 

SifcyUc Ei4ropéenm , i;2. augure 1 . 

9 
cS'il obtiendra le^honneurs qu'il l^figiiev 

SÙylle Tibmine 11, ^«gore 2* ; , ^ 
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3 
A qui l'on a obligation des cornet 

Su'on porte. 
ilyUe Uhiipu 7. Augure ^ 

5 
Si Tenfant n'apprend rien^ de qui eft-ce 

la faute , du Maître ou de TEcolier. 

S'éyUt LUfique 7. Augure 3. 

S'il fera' bien-tôt marié. 
SifylU Cumée 3. Augure 2. 

2 

Si le mari eft fidèle à fa femme* 
Sibylle Erithrée ;i. Augure 3. 

9 

Si la médecine aura fon effet. 
Sibylle Libique J. Augure 2. 

1 1 

De Quelle maladie on doit mourir» 
Sibylle Peifique 8. j^gOTe 4. 

Si la fille qu'on déftine au Couvent y; 
eft propice. 
Sibylle Hellefpontifu 6. Augan 3. 

8 

' . • • > 

**St:Ia nourrice^ qu'on a ehoifie eft botioei^ 
^bylle Eluropeenne zav Augure' i. 



PSS SiBYLXES. J7 

^ 

Si le foupçoh qu'on a eft jufte. 
Sibylle Anudthée ^ Augure i. 

7. . ., 

S'il eft capable de fecret« 
SU^IU Erithrik 2. Augure 2» 

1 1 

SI les mariés auront des enfans* 
S'Aylle Phrygienne p. Augure 2. 

8 

Si les careilês font ÏÏnceres. 
Sibylle Phrygienne 9. Augure 4^. 

Combien elle aura d'enfans. 
SUylle AlbvCÊie lO. Augure 2. 

3 

Auquel des. deux il tient qu'on n'ait 
d'enfens. 
Sibyllf^ Eruhré^ 2« Augure 3» 

5. . ■' 
... . # 

A qui l'on a obligation des cornes qu'on 
porte, "^ 

Sibylle Aîbunée lOé Augure ^. 

Si l' Ayoqat s'entend avec laTartie» . 
ijSîl^Ue Eiriihree 2. Ai^ufe ^ 



M* 
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lO 

S'il fera quelque profit à Uguerrti 
Sibylle Phrygienne p. Augure J. \ 

S^ii fera autant efiimé après (àmQîtqtttf 

Jendant fa vie, 
itylU ArthemU i • Augure 4« . ' 

Si nos jicritiers feront un bon ufaj^e des 
biens que nous leur laillèrons j 9l s'ils eA 
feront reconnoiflan^î» 
Sibylle Erithrée 2. Augure ^ 

A qui Ton a obligation des cornes qu oa 
porte. 
oibylle Anùdthée 4« Augur^^ ^ 

5> 
De quelle maladie on doit mourir^ 
i^Ue L&ique 7. Augura 4. 

5> ; 

Si le Tailleur a dérobé de Fétoft. " 
S'dyUe Phygîame p. Augure ^ 
r ' ' 10 ' 

îîi rexcu'e eft véritable , ou nom 
SUylle Européenne t2i 'Augure 4. ' ^ ' 

Si^lâ^ ftrvarite à ferré la mùllc ',, ? 
Si^Ue AmaUkée\% Augure^ " " • • ' 
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9 

* Sî la pîeté eft feinte ou fîncere. 
Sibylle Perjîque 8. Augure l. 

5 
Si celui que vous penfez vous haiti 
SihyUe Amalthét ^. Augure 3. 

7 
S'il poflèdera quelque Bénéfice; 
Sibylle Arthmb i. Augure i. 

1 I 

Si le ferviteur eft fidèle. 
Sibylle LiUque J. Augure i. 

5 

Si la beauté d'une Demoirelle eft n^ 
turelle ou artificielle. 
Sibylle Cumée 3. Augure 3. 

4 
S'il a bien des créanciers. 
Sibylle] Anudthée ^. Augure l • 

9 \ 

A quoi il a dépenfé fon bien. 
SihylUEruhrée2. Augure 3. 

3 

Si la pîeté eft feinte ou fîçccrc* . ^ 

Sifylle Libique 7. Augure l. • 

IL Pâme. K 



6o Les Oracles 
• Il 

7 Si le Tailleur a dérobé de Fétoffe. 
Sibylle Albunée lO. Augure 4, . 

6 

S*il fera bientôt marié. 
Sibylle Amalthée 4. Augure 5* 

S'il tiendra fa parole. 
Sibylle Tiburûne xi. Augure ^^ 

.8 

Si la fille qu'on de/line au Couvent y 
eft propre, 
£î^{2e ÈriphiU 5'. Augure 2. 

7 
•• Si la fervante a ferré la muUe*. 

Sibylle Hellefpontique 6. Augure 4* 
• II 

Si le foupçon qu'on a efl jufte* 
Sibylle Tiburtine 11. Augura i. 

_ 4 

Si nos héritiers feront un bon ufage des 

biens que nous leur laiflerons , & s'ils en 
feront reconnoiflans. 
Sibylle Perfique, 8. Augure 4. 

10 

Si une perfonne qui fe dit noble , Teft 
cffeftivêmértf;' 

SibyUe-.Libique "7. ' Augure 2. . • 



\ 



'3 

• Si les carefles font fînccrcs. 
Sibylle HdUfpontiqus 6. Aurore ^ 

Qui -ftfti'pôttera la viftoîrc. 
Sibylle HelUfpontîque 6^. Augura ^. 

lO 

Si-*îe SvLgtkgit par ititerêt. 
S\hy\le lAi^l* Augure^. 

S'il ponèçtera quelque Bénéfice. 
SîfcjUc Pec^jue 8. Augure 2. 

S'il fer^: autant eftimé après fi mort 
que pendant fayie. . .\ .... 

SîbyUe Téwrime ii. Augure 4, 

S'il fera bientôt marié, , 

Sibylle Albunée ib. Augure 3* 

Si le Tailleuî- a dérobé de Vétoffc, 
Sibylle Cumée ^. Augure 4^ 

3" 
A quoi^ il à dépenlï^ôn bien. , 
S%Ife Artkenik u Augure p 



\ 



Si la nourrice qu'on a choliîeeftboine^ 
Sibylle Tiburtine 1 1 • Auff/kn U * 

5 
Si la fejrvânt)B a ferré Ja mulk.- "^ 

î 

Si le Tailleur a dérobe de 1 -étoffer ' 

Sibylle Européfjme 12. Augure 4.* ..: \ 

Si <reîui qu'on pénfè a faSt le vol# 
Sibylle Phrygienne p. Augure a» -' 

*: Si les careflèé font fînceres; 

Sibylle Arthemis 1. Augure^ ' 

« , . . . i . ... * 

5 

S'il eft capable de fecret» 

Sibylle Cumie 5. Augure S* ' 

. * 

S'il fera bientôt marié* 
SîBylle Phrygienne $• Augure 2. 

»• 
Si rAypoat e'ept^jnd avec la Partie» 
Sibylle Lihiqué 7» Augure ^i 



1 . i« 



r • ' 
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9 

.5'il fera d'Eglife. • 
Sibylle' Erithréi 2. Augure z. 

7 

Si nos héritiersfeVont un bon ufage des 
biens que nous leur lâifTerons^ & s'ils ea 
feront reconnoifTans, 
Sibylle Cumée 3. Augure 4. 

6 • 

Auquel des deux^ il tient qu'on n'ait 
d'enfans. 
SibyUe JJbique 7. Augure 2. « 

De quelle maladie on doit mounr. 
SibyUe Amalthée 4. ^Augure ^. 
• - 8 

S'il eft capable de lècrèt. y ' 

Sibylle Albunée 10. Augure 5* 

1 1 

S'il mourra riche. 
SibyUe Amalthée 4. Augure i. 

6 

Si la fervante a ferré la muUe. 
SibyUe Européenne 12. Augure 4^ 

4 

Si l'emploi qu'on recherche fera lucratiff 
SUyUe Albtmée 16. Augurez. 
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t' 

3 

Sî Taffaîre propofée fera avantageufe* 
Sibylle Alburtée io. Auguré ^* 

, Sî le Juge agît par intérêt. 
Sïl^lU Amalthée 4. Augure ^ 

7 ^ 
Quel eft le rival qu'on a. 
SibyUe Amalthée 4* Augure z^ ' 

II 

Si l^xcufe eft véritable, ou non. 
Sibylle Arthewis i. Augure 4. 

9 

- • - • . .♦, ♦ 

Si la nourrice qu'on a choifie eft bonne* 
Sibylle Hellefponti^e 6. Augure !• ^ 

ÏO 

Sî les carefles font fînceres. 
Sibylle AJhunée 10. Augure 4. 

6 . ' 

S'îl tiendra fa parole. 
Sibylle Libique 7. Augure 4. 

8 
. Si une perfonne qui fe dit noble , Tcft 
eflfeaivement. 
Sibylle Tibunine 11. Augure ï. 
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8 

Si Tachât qu'on a fait eft bon* 
SUjylle Arthmis i. Augure 4. 

I 1 

Si celui qu'on penfe a fait le voL 
Sibylle Cumée 3. Augure 2. 

'3 

Sî nos héritiers feront un bon ufage des 
biens que nou^ leur laiilèrons > & s'ils ea 
feront reconnoîfTans.' 
Sibylle Arihenûs i. Augure 4. 

7 . 
Si le Juge* agit par intérêt» 

SH^IU Eriphik j. Augure 4* 

5 

S'il fera d'Eglife. ^ 
Sibylle Cmmée 5. Augure 2. 

I \ 
Combien elle aura d'enfans. 
Sibylle Arthemis i. Augure^. 

6 . ' 

Si Tachât qu'on a fait eft bon. 
Sibylle Hellefpontique 6. Augure 4« 

Sî F Avocat s'entend avec la Partie* 
Sibylle Phrygienne J?. Augure 4. '. 
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9 

S'il tiendra fa parole. 
Sibylle Erithrée 2. Augure ^ 

i o 
S'il a beaucoup de créanciers* 
SîbylU Eriphile J. Augure U 

8 

Si l'excufe eft véritable » ou non; 

Sibylle Èriphik j. Augure 4. 

» * 

2 

Si les mariés auront des enfans.. 
Sihylle Cumée 3. Augure 3* 

Si les careflès font fînceres. 
Sibylle Cumée 3. Augure 4«. 



Si la fille qu'on deiline au Couvent y 
'e. 
hrygknm Ç* Augure !• 



eft propre. 
Sibylle F 



6 y ■ ■ ■ 

A qui l'on a obligation d^s cornes qu'on 
porte. 
oibylle Erithrée 2. Augure 4. 

10 
Si l'Avocat s'entend avec la Par^e# 
Sibylle HeU/^onti^ue 6. Augure ^ . 

Si 



♦ i 



,,, > ». • . 
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■ ■ * . 

• .... 

Si la pieté çft f^çiinteou fincrte« 
Sibylle Âmalthée 4. Augure 3.* 

Si l'affaire propofée fera avantageufttj- 
Sîbylk EriptiUeS* Augure 3 • 

Si rempï'oi^qti'^àrt recherche fer^lucril'i 
tif, - •'• -^- •' •'- •' 

Sibylle Hellefpontique 6^i Augure 3. 

3 

S'il fera autant eflitné après &inoi^tx}ù(t^ 
pendant fa vie, 
Sjhylle P.erfiquç 8. AUgure 4., . - r . 

Si les mariés auront des enfans. 
Sibylle Libiquej. Augure I. 

S'il eft capable de fecret. 
Sibylle Perfique 8. Augure 2. 

4 . ^ 

Si. la beauté d'une Demoifelle eftnatu^* 
relie ou artificielle. 
Sibylle Phrygienne p. /iugure 3. ^ i 

7 , 

Si;Pachat qu'on a fait ef! boit. 
Sïbylie Librque 7, Augure ^. 
U. Partie. 
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. Si le fervîtcur eft fidèle. 
SihylU PdrfiquéS. Augure 2^ ' ' î 

•: - ■• I I- î -^ -• 
À qui Ton a obligation des cornes qu'oal 
pcxrte. 
Sibylle Tiburtine jl. Augure 4. 

5i b médecine aura ÇontStU 
SîhUêAnudthJée^. Augure 1. 

8 

S'il a ce qu'on ne. peut perdre qu'une 

fois. 

Sibylle Albunée 10. Augure 2. 

S*il fera autant cftimé après Ùi mort 
que pendant fa vie. 
ùîbylle Phrygienne p. Augure 4. 

r I 

S'il a beaucoup d'envieux. 
Sibylle Phrygienne p. Augure 1. 

'6 

Si nos héritiers feront un bon ufâge des 
biens que nous leur laifferôns , & s'ils en 
feront reconnoiffans. 
Sibylle Phrygienne $é Augure 4. . 

9 

SI TAvocat 8-entend avec la Fartiie# ^ 

ÇibyUe EriphUe Jr Augure ^ 
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10 

De quelle maladie on doittnourîfi 
Sibylle Arthenûs i.. Augure 4. \ 

5 . 

Si Pachat qu'on a fait eft bon. 
Sibylle Européenne 12. Augure^ 

3 
: Si Tehfantn'apprend rien , de qui eft-£f 
.la faute , du Maître ou de TEcoliex. 
Sibylle Tiburtine il. Augure 2. y 

10 

S'il tiendra fa parole. 
Sibylle Phrygienne ^. Augure 4.' 

. Si le niarî eâ fidèle à fa femme; 
Sibylle Européenne 12. Augure i« 

7 

Si le Tailleur a dérobé de TétoSç^ . 
Sihylle Perfique 8, Augure 4, 

6 

1 

• Si la pieté eft feinte ou fincere* 
Sibylle Cumée 3. Augure 2. . 

Si r Avocat s'entend avec la Partie. 
Sibylle Européenne 12. Augure 4. 



■ • 
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■ 1 

Sil'èrcufe eft véritable, ou nom 
Sibylle Europémrte 12. Augure^. 

8' 

S'il a bien des créanciers. 
Sibylle Erithrée 2. Augure 3; 

7 
•'S^ ' fWa alitant tSAmé aja^b* ù^ mort 

2ue pèndark fa vîe. 
i^jUe Albunie lo^ Augure ^ 

S'il a ce qu'on ne peut perdre qu'une 
fois. 
Sibylle Tiburtlne 1 1 . Augure 5; 

■ . ' . ... 

A quT l'on a obligation- déé cornes 

qu'on porte. 

Sibylle Hellefpontique 5. Augure 4. 

quoi 'il a depenle ion bien. 
Sibylle Hellefpontique 6. Augure 2. * 

S'il fera aHtdM effîmé après h mort 
que pendant fa ^4é» ,. 

ùibylle Eriphile J . Au^re 4. 

•• . '4- * 

Si l'Avocat s'entend avec la Partie^ 
Sibylle Cùmée 3. Augure 4. 
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II 

Si la («rvante a ferré la mùlle. 
Sibylle Erithrée 2. Augure 4. ' 

7 
S'il a beaucoup d'envieux. 
Sibylle Aliunée lO. Augure 2i 

De quelle maladie on doit mourin . 
Sibylle Eriphile j*. Augure 4. 

8 

Si celui qu'on penfe a fait le vol* 
Sibylle Libique 7. Augure i. 

5 

Si le Tailleur » détp|>tS 4e i'étoffp» 
Sibylle Libique 7. Augure 4* . . . > 4 

Q.uel eft le rival qu'on a. 
SîbyUe Tiburtine II. Augure 3. l 

Si le PrébegfcftUr left cajaibfe* 
SifryUc Peifiquç $. w^(N|gi<r/ > . 

5 
,Si la pieté éft feinte ou 'fincere. ^ 

S'éylk Pkfygieme p^ Augure 2^ - 

X iij 



V 
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8 

A qui Ton a obligation des cornes qu'ail 
^orte. 
S'éylk Cumée 5. Augure 4. 

6 

Si la nourrice qu'on a choifîe eft bonnCé 
Sibylle Phrygienne p. Augure 3. 

z 
Si l'achat cju'on a fait eft bon. 
Sibylle Amatthée 4. Augure 4. 

I I 

Qiiî remportera la viâoîre. 
Sibylle Tiburtine ii. Augure 2é 

8 

S*îl tiendra fa parole. 
Sibylie Perfiqut 8. Augure 4.# 

3 
Si le mariage propofé éft avantagéuilî 
Sibylle Perjique 8, Augure 3. 

4^ 
Si les careiTes font fîneeres» 
Sibylle Libique J. Augure 4. 

Si celai que vous peiîi^z vous hait»' 
Sibylle Albunée 10. At4gure 5.; 
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Si le Juge agit par intérêt. ^ 

SibylU HeUtfpontique 6, Augure 4. 

5' ' 

S'il obtiendra les honneurs qu'il briguej 
SibylU Européenne 12, Augure j.j ; 

10 

Si nos héritiers feront un bori ufaçe de» 
biens que nous leur lainerons-j $(. s'ils ea 
feront reconnoiflàns: 
Siiylk Tikurtine ii> Augure^, T 
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TROISIÈME CLEF 

DES AUGURES. 

«f,.-, ' « 

SIBYLLE ARTHEMIS 
PREMIERE. 

A U G if K E I. 

a 

I L vivra Vieux i Se de fes ans 
Un cliaciiD acimiranc la longue dtîiinéc. 

Il aura le bonheur de voir plus d'une année 
Les petits-fils de Tes enfans. 

Ce^une'liomme pourroi^un jour 
Four un Gaçonfcat être touclié d'envie ; 
Mais il doit , dégoâté de ce genre de vie. 

Le quitter pour faire l'amour. 

4 

II n'eu f^ ce qu'il vous paroît : 
On ne le verroit pas^Uns tant de Confrairies ,' 
S'y Ùôxc remarquer par mille momeries , 

S*il n'Y trouvoit Con intérêt. 

Il ne fut jamais ton ami , 
En vain te fiâtes- tu de régner dans fon ame; 
S'il te loue en public , en fecret il te blâme , 

Et fe montre ton ennemi 



, « « 

1 "■ -' 



6 



l'occâfina.aax cbe^N^nz, 
Sans craindre de pafler pour fou & téméraire : 
^i (u fixais pijademmQnc/condiiire^eve^^â^ç y ^ 
Elle poatrà té fendre Iteuftuji. ' i^*<- :l 

Tes brigues Kèront £ihs cSct^ 
Elles ne te vaudront jamais nul Bénéfice • 
Ec tu pourras lông-cems réciter ton Office 

Avant que d'avoir un brevet. 

8 

Cet an ne fe paflèra pas , 
Qu'auprès de quelque obi'qt il ne fixe biUinç: 
Mais 'qa'i des foins cutfans il va livrer fon OLmt^i 

S'il le^pceod ^vec ;UQp d!appas ! 

9 

m 

Il^n'çn .eft que le reçeleûr : 
Ne va p^5>ççpcn4ant Je foninier a le rendre j 
ïciQ^i^iopigurs d'ignorer fans te.lafler d*ât^ndrtfy 
* ^* Tu pourras en fçavoir l'auteur. 

10 

Deux, enfans tous les dix- neuf mois 
Doivent de cet.by^en ^çre4a,ré^qmpfnfe; 
fiCjdcrJVicA^s. d<^^x fois la f^cj^^e* u4u£pj^. . 

Lss^pjja^ire.tr^s^MQiiS. . 

.Qttvre-lui libreipeqt toa coeur; 

J|a jiepz.de tes fecrets, fans nulle défiance, 
n tout tcnxs , en tout lieu , lui faire confidence.;/ 
Cet homme eil un boiumc d'àonnettc- 
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I 

SI.BYLLE ARTiHEMlS 

k 
« 

PRE M^I ERE. 
Augure IL 



i\l E plains rtcn ponr k retenir • 
Dé t<itis tes Serviteurs il eft le plus fidèle , 
'fx celui qui de tous marquant le plus de zéle^ 

Mérite mieux de t'obcenir. 

La cereuie eut autrefois part 
A. Wdat qui ttltv^ aujourd'hui fon vifàge ; 
liAais craigoant d'avancer, les rides avant l'âge ^ 

Elle renonça jeune au £ird« 

4 ■ 

L'on peut en toute fdreté 
t>e ce vieux Médecin fuivre en tout ï'ordonnaiice| 
Il a du fçavdhr faire & de l^xpérience > 

Pour remettreii^i homme en fancé. 

s 

Ce choix feul étoit â fouifrîr • 

ÎDl'on ne s'avife point de changer de nourrice 5 
i?p fe repentiront un jour de ce caprice , •*• 

£c l'enfant en pourxoic mourir. 



'T 

DES Sibylle si 77 

6 

Non , mais il Croit avoir raifon ; 
Et d^autres n'auroient point de part â; fc» carefles» 
^i Ùl femme n'avoit de (iertainês foibleflés ' ' ^' 

Jufques dans (à propre niaifon. 

Ce n'eft pas à l'homme : au befoia 
Un enfant que nourrit une jeune voifîhc , 
Donc depuis quelques mois il chauffe la cuifine^ 

Pourroit bien fervir .de témoin. 

8 

Si votre coeur aime la paix , ^ 

Si vous voulez n'avoir aucune inquiétude , 
D'un chaile célibat aimez la folitude^ 

Et ne Vous mariez jamais. 

9 

Va ^ fuis ta martiale ardeur ; 
C*eft le plus court chemin qui conduit â la gloirel 
Quand même dans le Stix la mort te feroit boire ^ 

Ce ne fg:a pas (ans honneur. 

10 

• 

Tu ne t'en porteras pas mieux i 
'Que cette potion te lâche ou te reflêrre , 
Tu dois y il tu m'en crois, la changer en an yerc^ 

Rempli de quelque bon vin. vieux. 

II 

Si c*eft être de qualité , 
Que d'avoir quelques biens dans un chetif village j 
Pue vieille maifon auprès d'un marécage » 

Gela ne lui peut être &cé. 



SIBYLLE AïlTHEMiS 

P R E M I E R E. 
Augure III. 

T 

JUEur nombre augmente a toat momenti 
Cet homme ne pourra jamais les £itisfairei 
Ce nombre i calculer cil une vraie a&tire , 

Mais plus encor leur payement. 

3 

C*e{l à fa libéfalité 
Qu'on doit attribuer cette, gjoaiideHndjgence; 
fie iser booime ieroic encor dans J'abondfmce.^ 

S'il ciit eu moins de charité. 

4 • ' 

Pour moi je ne m'y firois pas. 
Autant qu^a le porter ùl mulle paroit lente » 
Autant tpus ceux ^n'il voit , ttMte ou médicêff 
t '. 'Unente , 

.'■ jQouxein'ficm hjixpHjà iffm^ifi pas. 

C'eft eQ vain ^que ^u Précepteur . 
J/on veut exagérer ici la négligence : 
Èi pour Pçnfant le père avoit moins d'indulgence j 

tl le vetroit Hi)~jour.Do<le<ir< 



I 
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6 

C'eft la faute du Précepteur : 
^ pjihir dé l'erifanC là'cdupable pai-effe , 
Il s'eft toujours conduit avec trop de niolefle , 

Trop d'indolence & de lepteur. 

7 

A quoi bon t'allaritidc fi fort ? 
L'ancre d'un fort bon vent ayant été levée , 
On n'en doit pas long-tems attendre l'arrivée. 

Tu le verras bientôt au pofC» ^ 

8 

Prens-en le plus que fu pourras, 
lîî vente n'en fera que très-avantageufe ; 
Et la chofe ne peut , fans t'être frudlueufe , 

Te refter long-tems fur les bras. 

• ■' . 9 

Dépenfant , comme il fait , fon bien , 
Les héritiers en vain careflent le bon homme ^ 
L'enterrement ôté du total de la fomme , 

Je crains fort qu'il ne refte rien. 

lO 

. -Scm efprît l'y porté , ébloui ' ; 
DaTaviflant portrait qu'on fait du béguinage j 
Mais qui lui parleroic des douceurs du métiâgc , 
Oh ! qu^elIe diroit bien mieux oui. 

II 

Aflez pour les faire mourir . ^ , 

Lç«r nombre s'accroîtra , uns accroître leur joie ( 
& de raille chagrins iU fe verront la proie , 

Avant que d'en pouvoir nourrir. 



/ 
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1 Es vœux ont lieu d'être contens ; 
Ta réputation , plgs longue que ta vie , 
Doit ctit après ta -mort hors des traits de l'envie ; 
Et ce £aixe vivre long-tems. 

3 

Ils s'en ferviront mieux que toi ; 
Car mangeant tQus ces biens fajas en lailTer de 

' trace , 
Us empêcheront bien que leur future race 

N'en faffe un au{fi fol emploi. 

Ce voleur eu dans ta inaifon ; 
Tu veux bien le lo^ex & le mettre à ta table: 
Mais fon feint dévouement le rend irréproctoblc ,' 

Et Je garamit de foupçon^ 

/ 

Il faut ne s'y connoître pas , 
four d'un fi fage ami faire cette demande. 
Oui , pour flater en lâche , il a l'ame trop grande; 

Et n'a point le cœur aStt bas. 



DES Sibylles. 8^ 

Que C€t homoîc eftun fin matois ! 
A fafciner les yeux , il cil un maître drille^ 
5^' lui faut an habit , raremest il s'habille 

Qu'aux frais & dépeds du Boui|reoi& 

.; -7 

Sois fâr de ne rien obtenir; 
Il te fera connptcre après cent tours d'adrefle^ 
Qu'autre chofe eft chez lui de faire line promeflè^ 

Autf e chofe de J[a tenir, 

s 

Le Marbhahd ne î*a point trompé , 
T^ dois dans cet achat faire un profit extrême } ' 
Et tu pourrois fort bienl'avoir trompé toi-même^ 

Bien loin d'avoir été dupé, 

9 

Quand rfans avoir de la beauté , 
De qiièl^ue amant bien fait une iille efl charmée/ 
Et qu'avec paffiou elle en veut être aimée , 

Du maître adieu la fureté. 

lO 

Ta trop grande cupidité 
Te fera Cùp la mer mourif dâ^ns un naufrage; 
Et tes (biens avec coi périront par l'orage , • 

Pour en avoir .trop fouhaicé. • 

II 

]e ne l'accepterois pas , mot 5 
Ce drôle Je mentir ne fait point de fcrupulc i ' 
SXLV tout ce qu'il te dit eefle d'être crédule ^ 

Il ne mérite aucune foi. 
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DEUXIÈME. 
Augure I. 

, jL/>Aifle«les â d'autres- que toi. 
De*' tes compétiteurs regarde la puiilance : 
XcUx^CQ. garder contr'eux encor quelque espérance 
D'ohteoii: un jour cet emploi } 

_ 3 

A te parler en bon ami j 
Oe pofte ne promet 'riey de bon pour ta vie; , 
Et quiconque t'y pouffe & t'en donne l'envie, 

£il fbtt s^il n'cft ton ennemi, 

4 

Celui qtn la dernière -fot»^ 
A fur toki entfemi remponé la viâoire , 
Pourra bien s'acquérir encor la même gloire, ' 

De -nouveau le maue aux abois. 

s 

Ta n'en feras pas plus content > 
Quand -tu fçan ras celui qu'enchante ta maîtrefle; 
Car quoiqu'elle ait pour lui beaucoup moins de tea- 
drcffe, ^ 

Qui ne cède à l'argent comptant > 

Comme 



DBS SlBirLX,ES. .63 

6 

Comme il aime fort M vertu , 
P.eut-il fans ennemis être uu moment en vie ? 
liais jamais, ^elque caup que lui |^rie l!6nyiej 

On ne Ten doit voir abbatu. 

7 

Qii'on en penfe ce qu'on voiidra,' 
Sa vertu l'a <kux fi»s reticé du oauAage ; 
Ct celle qu'il doit prendre un jour en mariage^^ 

Sera là feule .qui l'aura. 

8 

Cet enfant goûteroît long-tems ^ 

Le bonheur qu'aux mortels fait reuèntir la vie] 
Si d'un parent ingrat la fureur & l'envie 

Ne dévoient abréger fes ans. 

9 

V^nii itti feire «Hner cet ^tat , 
£m ittvDÎ on loi promet & Crofle de Bénéfice ; - 
Ce qu'il craint n'eft pas tant la loi^ttc«c df^ft 
0«cc, 

Que la rigueur du célibat. 

10 



- Il 



' ld'ad»i^<p)»''^ii air pteux, ' «* 
D'une vertu fa lis fard {a vertu n'eft que Pofmbt€| 
fi quitteroit bientôt ce dehors tiiite Se foifibce^ • 
S'il ei^roiç «'en trouver milieux* 

lAftruitf.dans la divifte loi 
Quj défend de haïr fous peine d'anathèmû ^ ' 
Il te chérit autant qu'iTTe chérit lui-akème^ , . i 

Et moui:xoit'Volqatiett|>Qwrsbi. 

IL Purtii. X 
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xN ^Entreprens Hen iaipro^pimefit r 
Cette affaire a caufé plus cPune banqueroute , 
A demanda toujours plus de deux ans de douce 

Pour l'entreprendre fagement. 



En vain tu te rens împortim 
pour- tâcher d'obtenir quelque gros Bénéfice t 
fSa pourras bien trente ans reciter ton Office 

Avant que l'on t\n accoide un. 

D*.ibord la liopcierc Junon 
Comblera ies fouhaics par <te$ douceurf charmaiK^ 
a : ' t^ ; 
Id^s que |e crains pour toi que tu ne te repcotes 

De n'avoir pas toujours dit non, 

s 

Ce fbdpçon eft trés-mal fondé , 
-tynnt telle a6lion cet homme eu. incapable)^ 
Et ceiut que ce* vol a rendu puiiifiàblc^' 

S'eft ;i«HX cfpcic- évadé. 



6 



r • 



Ouï , le nombre en fera très-grand : 
{^urP^^croicrelaiemeie aur^^m^e ci4elqu'aKlei 
Mafsrfr Pbofniùe k jâinais qoel^aâkire» oti 411^ 
plaide , 

iHeif ïbrfeaTanp>r||nt;^ (." 

7 

Cet liomtne eér un hô^me (ans (bî ; 
Qui pour peu qu'un ami le chagrine ou rofiènfe j 
Ne garde aucun fecret ;«^& rompant le filence» 

Sans peine en viole la loi. / ': 

; ' . f •." ' ■■,..♦ .■ • •'." . 1 n 

t ' » On té le .'fit pafler pour tel * : ^^^ i"^ 
Dès la première fois qu'il vint i ton fbrvlcùi 
bu larcin cependant il aime tant le vice , 

Qu'il prendroit jufques fur rAutel. 




'qu'elle a de rareuf « xieragc 
11 fallut recourir au fard, 

10 . - 

vr -? '. î-'on peut ci^, toute fureté^ , j. , ) 

Se repofer fur lui de cette maladie ;. m 

Ces . i^jû^f^rs ; cooiiiç^. DiçU), yei^lfat qu'of&d 

confi<^., .;;• :... ....... '. i . ^ ' 

Sur eux làns incrédulité. 

II 

Elle cS d'un bon tempérament ; 
fit la complexion de l'enfant qu'on lui donaèj 
Pei^iendra dans la fuite & fi forte & fi bûniie^«> j 

Qur'itdottl tivietrès^lttognement. 



D E >li X l'é M.5K 

Oar fa chiffe 8c chère moitié 
tl.reflèntît toujours an amour fans partage: 
fi ^uclquefoik)aitteisrs 2a.pafficiA i^nj^ee, 

<r ' jCe nfcit que par ^iiipfejafliiu£- ■^. ' " 

' • * ■ ■ 

Eq vaÎQ â culcilrer fon champ 
te maorrâuf ^ nM^i/e tJ(^rnMe;i^te&;topeme; 
Il n'y gagnera :riea,4c.quelqaeroio^^pre|^ie| 
[ Ca ifond^^ £era toujours mécli^if . .i..^ 

■' ■ 4 •" '■ 

Tu ne trouveras jamais mieux ; 

Xknclas , £ ^u. m'en crois^ , prompte^ent cette 

• ^affaire:; • • ^ ' > •■ ■ i' . • ,i • T:-,-": oî 

W tii piflès ^tiéor quelques Rifé^ faïf^ tft ^iée» ^ ^ 
Tu nç iei;as jamais heureu]^.- --^ 

■S 

De la ç^uerre fois leméttr r » 
Qg'i ta famille il doit .un jour coârer iieiarmciH 
O^ â^ieyantdfuz aiis..tu ,ne qliisccejs litf.acm^C^ 

Tu fi>^ icmxidca» |«ÛLei»ùç^ 



On ne doit pas $*jr fiertcop; 
Car bien loin d'en avoir l'eflét qu'on le propofè^ 
t$ «Âl^^ P^urioic;, s'il piiend lo^J|e l|i dôfe^ , 

Couzir â la mort au galop. 

7 

J'y foufcrirois bien de ma part. 
Si celui que, l'ocLcrok ayolr iié fyn fcte^ 
Surpris adroitement par Madame fa mère , 

N'étoit pas un /maître comard. 

8 

It a dà beaucoup autrefois; 
Mais de fes créanciers la foule décharnée 
Commence i s'éclaircir depuis ^plus d'une année î. 

Une doit plus guéres qu'à trois. 

Si • 

Pour les femfiips^U|}..tif;rs entier , 
If;j>jçi |d*^nfiijçrcitiei;s a^retr^nché'la rçnte, . 
Dé les meubles pour boire il fit après la vente i 

Bout le.xefte il e^ i quartier* 

. • 10 

Ce foupfon eft très-bien fondé; 
Tu dois ^^M ^'cn j;rpi?^ î^vj^,lijtOt^^ctitre or^ 

Quand Ja roudr,e a nos' yeux excite du défordreL 
Ce.n'eft qu'après avoir grond^. 

II 

Ayei fein de le conferver : 
tcar peu que, votre enfant fe porte vers l'étude^ 
Vous ne devez en prendre aucune inquiétude ^ ^ 
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V^ Bffej; de tous défcfpçrjjr ^ 
Et de vos ennemis méprifez la puifunce ; , 
fe Juge n'écouta jamais que rinnocénçéi ' 

Vous en pouvez tout efperer., 

. ' -^ • . 

Il eft plein d*fnfidèlit(î.:' V^,, . ., 
Que ceux dont il conduit les caûfes T6ht i ^liiÎH 

Car il fjair en on mot fl bien voler' 8c^ feindre^ 
Qu'il tire tout die Ton c&té. 



4 

Pour t'acquerir un beâci itliom » 
Tu 

Bt de mettfe'â couvert ton Aom. 



ronr t acquérir un oeau renom ^ 
*n dois avec grand foin fanéti^er .ta yîc : ^ 
)*cft le meilleur moyen de furroomer J*envfe , -^ 



5* 

Cefl*e de leur tant amafTer » 
Us n'en prieront pas Dieu pour cela davantage* 
JÀsûs ils en vivront plus dans le libertinage , 

^x Dieu pourra s'en ofiênftr;- 



DES SXBTLLIS. 9f 

6 

L'amant avec qui ta moitié 
Partage les douceurs que tu ptécens feul :d'elle ; ^ 
EU un jeune Commis » qui quoique fans cervelle ^ 

A f(u gagner ion amitié* . 

Ce (ont pures civilités, 
Que ces marques d'amour , d'eiiime & de tendreffe | 
fit cet homme au-dedans cache un ame traûrefle^ 

Malgré £es aâîduités. 

8 

Il aime tant à dérober , 
Que $*il s*eft difpenfé cette fois de le faire , 
Cefl qu'il n'eftimoit point ton drap , ou qu'il iiS» 
fetc : 

Dans fes pièges crains de tomber^ 

9 

Il fuffit qu'il vous ait promis, 
Cce homme eft fort exa6^ a tenir fa promeflè; • 
Il ne fçait'ce que feù que menfonge & fineflei 

Mais vous pourrez être remi$* 

10 

. .Heurekix fi tu ne pers pas tout; , .^ 
C'cft un écueil pour toi que cette marchandifc: 
On craint qu'à l'Hôpital elle ne te réduife ; * 
Gardes* qu'elle n'en vienne à bout. 

Il 

A mettre quelque cbofe a part, 
Comme elle a commencé , crois qu'elle continue/ 
£t qu'elle n'cû jamais du marché revenue. 

Sans prendre, ne fiât- ce qu'un liatd» 
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V^ E Précepteur pour cet enfant 
Seroit,Ie nfieilleur <hoiz <{ue Ton pâc j^oiais faire ^ 
Si fur Im l*otk{on&oii i fon humeur léra^ 

Tout l'empire qu'on lui défend 

3 

En vaîn tu crois que fon abord 
Remettra ta Eaosiile au coxiu>le de ià joje | 
Des taux en retournant il doit être la fXM, 

Et ne verra iaxnais le poz,t. 



Elle fera d'un bon dc^bit, 
Ct te fera gagner quelque nouvelle renfe ; 
Mais il faut pour cela n^en point prefler la vente ^ 
' Et n'en jamais vendre à crédit. 



Ouï ; mais tant s'en faut j^e ces bleus 

Soi vent te faire aimer la vie & la lumière, 
u'ils doivent cie tçs ans racourcir la carrière , ' 
Par un srifte attentai des tiens. 

Ccil 



,, «• - . »- 



D eS s f ipALe#«^ fit 

C'eft juftcment ce qu*il lui ûut: 
Qti i\c la doit jama(«^voir^vîv(^a^fcurVcqntciJtcj[^ 
£c pour la pieté fon cœur a tant de pence , 

y<j^^r.OjP^trynu^-eV^^^^ 

7 

On «£t iqû'm ce tems ;cQlioxnptt 
Les amis ne font plus fidèles ni finceres : 
Ton esprit i'o0te un komme en qui ces caraâeict 

Sont effacés par la venu. ^ 

r * Néin: à quoi Bbrf tant'fliàrcHariiîè^j • 
"Celui qnîleà? 'confère aime trop la jùffîce,: ^* * 
Pour en rous les donnant noîtfnrxèrfe avarice 
Qui vous poufle â les demander. 

9 

^ 3*L i' Ctinttniici'folliciter, "i . *! * » 
Cette Chafee.ne pèu^ que t'êrre fort utSei^ ■ ; 
Lz fortune a tes vœiix'&'y nioncrefaoLley 
Et ne t'y doit jamais quftcer. 

10 s 

1 f • • ' ' ' " 1 

Qiie la géhéreufe Pallas 

Doit' pendant, cette année être capricieufc ! '. 

Car elle dbît bientôt (wivré i?i£ioriçurc . 

Un Teupic qu'on cro'yoit très^'bas; 

Qiiittfe ta cnriofité-y . ' ' 
Si ^tu^ ne- te veux pas mettre niai a^ec celle' 
Qurnefeut «i^tes ifeux ét^tnk inôdelle , . > 

Qu'aprèff^u'aOx ififeatf tu4?â# été. 

IL Pmk. Z 
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1 -rA V« U'K B II. ' 

: . r . . . . ■ 

Rois- moi » pour n'y point fuecomber, 
Te%çjt^4ei|X tr^n^^isx a'potquetrop.iepaiflknce; 
11$ n'épârg^xpo.» pen ^ jif£qu*i la in^4iifAce J 
Pour té pouvoir .faiie tombçr. 



Dis la première occafion 
Que le fort lui fournit de s^en foéfoît^Mibkc , 
Il en fit 1 £eae>ans, dit-on ^«l^ofitaixe 

.Uw petite chambrioa. . 



f ) 



* • I . * • • • 



Il doit être d'un enjoument , 
Qui le {era par-tout aimer dans (a jetineffe : 
Mille rares vertus doiveiït iTa vteiîlèffc 

Servir d'un xlluftré ornemeriçL' ' ^ '* 

Quand on ferji r^leâion . . 
four Itoe d'un François au Conclave de Runie; 
De la Cléricatare oft v^rra ce îeiifie:iiQfiiiiift' 



k « k , ^ • » 
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6 

♦ 

Sa pieté ne durera 
Que.jufqu'â ce qu'il ait lè bien qu'il. fis propolc^] 
<^t kypocrite alors /donc le dehors impoit, r. 

Vous paroîcra tel qu'il fera. 

7 

CettQ femme aura plus d'enfans 
Que (on jaloux mari n'en pourra jamaijs faire i 
Mais quoi ! ne peut-on pas a la fois fatisfaize 

Et fon époux ôc fes amans î 

8 

Ne Yft point en fou t'engager t r. 

Cette affaire ne peut réulCr fans miracle; 
Çc £ tu Tentreprens en d^it de lH>racle^ . . ^ 

.Ttt ce mets dans plus d*ua d*$ger. 

9 

Oui, l'on t'en pourra ir6ir pourvu; 
Mais je crains que ta vie un peu déforaonnéc^ - 
D'un dévolue fur toi j'etté la môme année , 

N'attire le ifoudre imprévu. 

IQ 

Tu n'as pas raifi>n ^afpii|;er. • 
A voir venir le jour pris pour ton £fiariage> i 
Cour k/age ce jougeft un rude «fclavage. 

Qu'il ne peut, aflex différer. . 

II 

Cela n'eâ: pas fans fonde^eai: 
De: ctàioce cependant qu'il ne prelme la èixe^ | 
Et que ce vol poar toi n'ait un^^^pire £ui^,^ s 

fiott Vfiuto-pu . bien As^bsosm. . , 
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1 Ls en auront bien jurqu'i trois , 
Sam que ce nombre puiflè àugmeoier leur fa* 

mille : 
Deux mourront en naiflknt ; l'autre , qui fera fille , 
Ne vivra que très^peu de mois. 



Ce qu'on dit en confeliion 
K"'cft pas cnfcvcli fous un plus grand (îlence, 
Qu*ua fccrct dont il a reçu la confidence. 

Tant il a de dilcretton. 

4 ( 

lU de la fiaélitc , 
AinC c'eft fans raifon qu'ici l'on le fbupçonne ; 
U croit qu'il eft un Dieu, fon jugement rétoime; | 

Il redoute une éternic^^ 

Qvtoi qu'on en dife dkns Paris , 
"Ja beauté , qui furprcnd, eft (ans fard naturelle: 
£lle obtiendroit le prix promis â la plus :belie. 
Même au /ugemea^ d^un Pârii 



DIS SiBYLL T.é. 5Jf> 

6 

Vers la mort , fans de grands effort!, 
A conduire les gens cet homme eft fort habile ; 
Car fouvent il guérît, fans l'avis d'un Concile , *. 

A la fois Tefprit & le corps. 

7 

L*enfant par elle gouverné , 
Ne fera jamais vieux tourmenté de la goûte : 
En moins de quatre mois il pourra ne voir goûte » 

Tant le lait qu'il iiicce cù tourné. 

8 

Il ne Vrûla point d'autres feux • 
Tant que pout lui ùl femme eut l'efprit peu re«. 

belle s 
Il changea lorfqu'il vit que pour être infidelle, 
L'on n'en étoit pas moins heureux* 

9 

- Ils font tous les deux (ans vîguear: 
Dé lent vertu jadis avant leur mariage » 
Chacun de Ton côté fit l'épreuve & l'ufage , . 
Sans en fortir à \o^ honneur. 

10 

Ttt cours grand rifque de porter ; 
Si tu ne le romps vîte , une couple de cotnoS ; 
Cette femme fàtnais ne gardera- de bornes,- • - • 

tx n^aime qu'à fe contenceif. ^ ^ 

II 

Tout t'y promet un grand bonheur ; 
Ct tu n'en reviendras que couronné <ieg)oiret 
Ta préfence cent fois fixera la vi^oire , . . . ^ 

£t fera tout tremblçr dq p^ur. 

Z uj 
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a 

X\ Uprès de toi les Méàedns 
Ne. doivent jamais faire nne grande (brraoe, 
Poifque tu dois périr aflez jeane à La brune , 

Percé par quelques aflaflins. 

3 

Ce Juge n'a ni Dieu , ni foi ; 
£t popnrâ que ts nuin la» foir touiouis ouverte »' 
D'un procès , quel qu'il {bit, ne crains jaouis ^ 
perte , 

Et fois Càz qu'il (êra pour toU 

.N'e%ere rien de ton procès , 
Cet Avocat s'entend avecque ta Parties 
C^eft i Cou avarice une ame aiTu jettie » 

Qui n'A pour but que TinterC^ 

T 

Cette excttfe fans fbndemaïf 
kft d'an Ikomnie coupable nne pure défaite» 
fx déiigne un efprit qui fe bat en retraite , 

Et voit fon ciimc i tout jnojnenc; 



t 



ê 



^. . , .... . . ^ .- • ---.- . 

Ta répQUtioti , crois-moi » 
l^ ^rçra'^'aat^pttjuc 4oit 4nrcr tf vif :» r 
toès'quc tif feras iïlotr, tine ihâlJgtifc cifvié^ 

fiztrcei^ fes deats fur toi. 

,-j. _.. >i 1 ^ JL 4-. *>• V 

Travtille, avKC cmpreifTemenc 
A t'acqaerir (f<f biehs une grande a&ondiuke i 
Car ceux qui de ces biens auront la jouiflance i 

S'en doivent ftryir fagement. 

,'..:. 5i:taTe«iz &wrertoft)k€m9enr(, .. ; ^ 
Feins d'ignorer eoujours c« que ponie ta téte:^ 
Ouju t'attireras, quelque, nouri; tempât^ 

De la part d'un puifljtit Seigneur* 

Cet liDttim^tlit^ftlîllif^^, 

Ne s'élit l'arnais inànm t^fkhit Aé h^tSe : ^ 
Q«iG»i^'on cfi ^ife . il l'âiîne ( «t fa grande. ttnJ^ 
drefle- ... 

Exige de toi du refpeâ» 



10 

t, • 



!..', , Ce àr&lçL ne 'fçaiiroU foctîr i .f ,. r ' ^ 
Qii*îl ne.prepnc toujours, du drap q^'ônf jluicenfet 
Ha pow d^'-ÇÇ^^. <lcs gciftcs de harpies J^ ' ■ ' ' ' 
Et' ne rougit pas pour meiinr. 

II 

. irU tîendfti certainement I * , ^ l 
Maiî îl faut <jn'un artii pour toi- le foIKcite t , ^ 
SiftOé -il'te fera langoi-r dtvlx *am^4& fuife/'-'^ «^ 

* ê3tiU*xt évnilcr iomtmetiient^ 

Z« • •• 
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JlV E^uit daià le dernier befois 
Par ce dâftgervbx Mâlqui ce roDgâfc^fb mine» 
Bois«)à-i de la bonté de cette mékleciae 

Ta famé fera le témoin. - 

,Ce rArfg ne pf at W <f Wv-^^» '> 
Sa vertu feule en rend un. famp«n: «témoignage 9 *. 
QNTj^liiconc^ue. au ipéritç. al)ie un haut courage. 

Fait voir qu'il cft de qualité. '♦ 



S'il a, peu, c'eft qu'il p^ doit^rten^ 
Ht jqu*il a ,micux aimé vivre ii vecquc -ménage , ^ 
9i pâflér /obrement fa vie en hoïiime fage , 

Que de manger ^lus que fbn bien. • 

s. 

Pour l'étude fon grand jgnonr- 
A de £E>n^ patrimoine. ûté & grandes fommes ; 
Et foj^penchant, trop v^f à. foulager les l^çunçKj^ ^ 

£n recraAçl}<cÇnp9f Ç'^^V^ J9^^* 
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6 

Je trouve jûftè ton fôupçort ^ ' 
Et Je ctains que cç mal i ,Ia fia ne t'arrtve ; 
MaH ^ael eil lé fixil que. le fage n'^Cquive , ? . 

En fe^lervant de fa raifon ? 



Tâche de te le conferver. 
Au prix mênde de For acheté fa préfence : 
On nomme. autant que lui revêtu de fcience , 

N'eu pas u facile i trouver. 

8 

» 

E)e ce que ton fiU n'apprend rien, . 
Ne t'en prens» mon ami, qu'à ta grande avancée 
Le moyen qu'un Maître aime i faire foii office , 

Quand on ne le paye (as bien) 

- . Ce vaiiTeau Ci fort attendu » 
Arrêté , comme il e(l /dans la mer par l'orage, 
*K^ pourra -quVec peine éviter 1- naufrage : 
Ced grand hazard s*ii n'ed perdu* 

' lO 

^ Tu deviendras riche a jimnis 
Par le débit beureox de cette marcha ndtfe ; 
Mais pour la vendre bien , ufe un peu de remifeit 
Pour attendre qu'oa ait la paix. 

II 

C'eft de quoi je ne répons pas ^ 
Ton anjour pour le vin m'empêche de le croire: 
Aimer â ne nen faire, & ne chercher qu'à boire, 
* C\A le moyen de couler bas. 



SIBYLLE AMÀLTHÉK 

QUATHIÉME, 

A U G U K K I I. 






E 



JÇi Lie a trop de grâce Bc d^appis ; 
Pour cboiCr d'un Couvent ta ^itcxt obfervance i 
Bn yain on lui veut faire aimer la contiqeûcé ^ 

Elle n'y confèncira pas, \ 

s 

Malgré (on peachant pour l'amour; 
Qit| Jni &it tous lés mm prodiguer cl&t de fom«^ 
mc$, ' \ 

Dans 'la nuit du fépulchre elle mettra plasd'&dtt*f 
mes, 

Qjie de fils 5c fiUcs au jdnr, 

4 

De l'un de tes compétiteurs 
'Su ne pourras jamais égaler la puii&nce ; 
Et ceux de qui tu dots recevoir l'affiftaace; 

De ton mal feront les auteurs. 

Tu dois y gagner tant de bien , 
Cjpe Pon fera furj>ris par-tout de ta fortune; 
Mais enfuire le fort » moins (laUle que la luné y* *^ 

Réduira tout ton gain â tien. 



6 

Celui que l'on croît aux abois. 
Pour avoir trop de M^rs éprouvé le tonnerre , 
Fera foir ce qut peut le bazard dans. la. guerre^/ 

Quand la perte anime une fois. 

• • 7 

Hé ! que tu n'en a pas pour un ! 
La beauté qui te plaît île tout tems &t publique ; 
A qui lui donne plus. elle fe communique., 

Et n'a rien qui ne fbit commun» 

8 

Qui peut le fçavoir mieux que toil 
Confidere tes mens, ta veitu , ta fortune; 
Car plus ils feront grands ( l'épreuve en efl com<« 
mune) 

Plus leur noml^e eft grand , fût-on Roi» 

9 

Il ment quand il vous die qa'il*]% 
Dèi (^eans il fentit ce que peut la tendreâc^ 
£t preffé vivement , il eut tant de foibleffe , 

Qu'une fille le viola. 

10 

La Parque le doit tant chérit; 
Que'Pon admirera la longueur de (a vie,' > 

£c qu'ira jour l'on croira qu'exempt de maladie^ 

Il ne devra jamais mounr. 



/ 



II 



Cet état ne lui convient pas : 
De îa guerre & de Mars le pénible exercice ,' 
Ou du'poud'reux Barreau quelque honorable Office^ 

Attcoit pouc lui bien plus d'appas* 
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QUATRIÈME. 
Augure III. 



I 



L aime Dieu de toatfoncœari 
Et fi Ta charité ne Tobligeoit à faire 
Ce qui doit au dehors édiHer Ton frère , 
Il fttiroit Its yeux ôc Thonneur. 



C'eft pare imagination 
De croire que cet homme a pour toi de la haine ; 
11 t'aime » 8c ton foupcon lui fait autant de peins 

Qu'une injune accufation. 



$i la gloire ou Phonneur te plaît» 
Embrafle cette ailaire , elle en eA une lource : 
Miis four y réuffir , n'ouvre jamais ta bouife » 

5i tu chéris plus l'intecér. 

S 

Renonce â ta prétention » 
Tu ne feras jamais Bénéficier en France ; 
.Et ceux fur qui tu mets encor ton efpérance > . ^ 

Sojit trop (Àijcts â caution. 
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^ Oui , le Ciel qui prend foin de vous , 
Avant que du-^foleil i'aanuelle luaiiefe ; ^ 

Recommence deux fois à-t'oùytit ùt éarrictè,- ^ 
Vous fera jouir d'un épbux. 

' . .17 : > 

II ne faut point s'en prendre à lui : 
Avant qu'il pûiflc fairer une telle baflefle , 
On verra les vieillards reprendre leur /eunefle. 

Et les riches nSanquer d'appui. 

s • 

- • . . • 

Le Ciel ne leur en promet pasi^ 
Ou bien s'ils en ont un , ce fera par miracle : 
Encor ne fera*t-il, fi l'on croit cet Oracle ^ 
De la vie à la mort qu'un pas. 

9 

Hlle ne l*a jamais été , 
Son indifcretion a tout moment l'cxpoCe ; 
Et garder un fecrec eft pour elle une chofe 

De toute impoflîbilité. 

10 

Tât ou tard il te volera $ 
Sur. lai pour l'éviter tiens ta vue attachée: 
L'occafîon en a fou vent été cherchée ; 

S'il la trouYC , il s'en fervifa. 

Il 

Amans , ne vous y trompez pas ; 
Sans le- plâtre emprunté. qui couvre fon vifàge-, * 
De la mort vous verriez h jplus parfaite image ^ 

Sur UQ.iq^cle^ç ians appas. '^ 



''-^ 
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CINQ ITIÉME. 

- r 

Augure L 

2 . . < .1. 

Vw^ Hoifis plutôt un Marécii^I » 
tjue iLc te confict à ce ifou d'Empyriquc , 
Pont la. façon d*agir me paroît chinicriquci 

il traitera bien mieux ton mal, 

3 

5i tu n*a$ foin de retirer 
Ce jeune & tendre enfant de chez cette nourrice ,; 
Tu te repentiras* un jour de ce capïlce, ' ' * 

Et tu le verras expirer. 

4 

V 

Un homme "peut-ilycaipfcher 
P^nwetenir en yiHç au moins. une maîtrcfle^ .. 
Q^iand d'ailleurs fon époufe ^^fi, 9V'^*^ î^- ^** 

icffe, .j ^* _ ^ :\^^ ; "..; 

Sans croire que ce foit pcclicrl 

. Un breuvage mal apprêté ^ 
Que ïa femme reçut des mains d'une Furie , 
Pour "Aifpendre PèfFet de Certaine folie , ^ — - • 

Qu9 
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Que je crains que cette î^c&uxé 
Dont ton cœur amoureux pourfuiXle mariage ^ 
>Ie t'apporte pour dot un honteux cocuage , 

Et n'aime trop Cx liberté ! 

.7 

C'eft bien là le meilleur emploi $ 
Il n'en eft point pour vous de plus utile à prendra at 
On ne verra jamais la mort vous y furprendre , 

Ni Mars vous y faire la loi. 

8 

' Ne regarde point (à couleur, * T 

Sa dëgoâtante odeur , Ton goût infupportable: '* » 
C'eft pour ta maladie, un remède admirable 
Qui foulagèra ta douleur, 

p 

On le croit tel avec raifon : 
Il eft , chacun le fçait , d'une famille illufire; 
il la vertu lui donne encov plus de lufVre , • 

Qu'il n'en reçoit de fa maifon* 

10 

Leur nombre augmente chaque jour; 
Et je crains fort qu'il n'ait une fin déplorable, f 
Pour avoir trop aimé le jeu , le vin , la table , • •' 

Et les doux ébats de l'amour. 

H 

S'il étoit très-riche autrefois , 
Et s'il voit fa famille au petit-pied réduite , . #> 

De fes alTociés la méchante conduite 

L'a jett.é dans tous ces détroits. ~ ' '** 

lit Partie. A4 

te 
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SIBYLLE ' ERIPHILB 
CINQUIÈME. 

r Au G u R X IL 



B 



len îo'iî d*être faiw fondement ^ 
Je trouve c^ae tâ^ craime ed fiilte À raifonnablet 
Afia.'f Ue fon effbc ce fo^t flus (iipportâble » 
Cours aa remède pionaptemeai. 

3 

Sous cet bomme-*! tos enfant , 
Comme on le Tott pour ^ux ijtm nulle ctaôîtiKÎe J 
Q;iel<ja^app tcation qu'ils montrent pom: PétodCg 

Refieront toupurs ignorans. 

S* le M.iîcre avoir moins d*efprît. 
Le t>lfcîple pounoK app enJre lUvïnra.'e; 
Maisl'ièn ét.m: trop prompt » Se l'autre trop TojagCt 

lis Sko iczoot pas g* and pr<;rfi|. 

Cratn^ poar ce navire important • 
Kon qu'il do.ve (ur mer périr dans un naufrage j 
MUiS € eil qu'i qoe}qQ?s pas du port 8c dtt Jrnragr 



V - 



Vn taiffeau Corfaire ratcend* 



ors Sibylles. lof^ 

Le débit en fera fi bon , 
Q«e M WénitAs ceux dont tu l'as achetées 
Br^tn^ne tjuJKre mois pademmeoc «débitée j 

Elle remettra ta maiibn. 

La fhort te prendra d4ns nntems 
Od ta commenceras a vivre de tes rentes , 
Devenu par la mort de deux ou trois parentes | 

Maître de maints écus coniptans. 

Si (on fort lui paroft benreiix , 
Lorfqn'i prendre le voile un prenner feu Rengage j* 
£lie changera bien de ton & de langage , 

Quand il faudra faire les vaux, 

''91 leur en nilcra de /tcéf^kamr ^. 
Avém même que l'an acheva fa oirriert t 
D'eux oa très^ieau fsarçoii irecevca la lumière ^ 
Ou cet Oracle fera &ux. 

Ip 

Quitte" cet efpoir décefvant ^ ^ 
Pour "ton bien tu n'auras <jue de Vaines promeffe^:' 
Après tint de pnffens , tant de dons , de largeflet ; 

Tu feras comme auparavant. 

II 

N'^^goe rien pmir l*ohtmt% 
Ci^ dans peu tu pourras y devenir iUaflre, 
£( t'eorkjiir affez âàn$ i*e^^e d^n itiftus^ 1 

Poux vivre ^àeoifUK à Tarent^ 



1 I 



lia LKs'Oraclbs. 

sjbVlle e riphïlê 

C I N Q U I É M £• 

À y G ÛR B IIL' 

V> Oncre Ton ordinaire, Mars 
Me fera point changeant., & (e rendra. propice 
A. celui des Partis que la ieule juftice 

Ëzpofe au milieu des hasards. 



« I • 



C*cfï un de vos proches- pareils , 
Dont Pafmiardwo^ofisirBiiierdiieioelt^eite; 
Ayant qtfun-douxih^ën-vousî faflè jouit ^'eUie^ ^^ 
t,z ' Vous aurez. i)ien des cofiCUifrenSf. , \l 

Sa Vie af^a?ef^^fxqtJs i^ne troupe innombrable ;^_ - 
Mais il lexit doj^. çl^n^5 ^eVdeye^k ;:edoutai>ïç » 

Après, les avoir ^bbatiis»'. ' ' ^'^ 

Son sainour pour la e&i^ftet^ ' ■' 
L'a fçn jnettre dxouv^t de beaucoup de aatifr^tges'^ 
Et rai^ueiir , au«iiiiea de fies divers or^^^/;^ . j 

1» *• «^ 
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6 

J'en répons jafiju'à foixanie ans ; 
Mats tout ce qu'il doit vivre au-deI4 de quarante , 
Tiendra plqi.d'iuie:niort.& trilîç &îanguiffantc. 

Que de Pheureux fort des vivans. 



• * 



Sa £uniUe Ty portera , 
£t je crois quelque jour qu'il pourra bien en être ; 
Mais il faut pour cela qu'il ne foit pas (on maîcre^ 

Sinon il y rençEncera. 

8 

' L'honneur de palier pour dévot, < . ' 
Et Ik deffein de plaire à certaine bigote 
Qui Taîme; ce dit-on , l'entretient , le dorlote. 
Le fait , comme elle , être bigot. 

Qui 9 ne le fré<jaente ^amaif; 
Il «ft plein contre toi d'une implacable haine :^ , . 
Comme il a toujours fait fon plaific de ta peine , 

Il te caufera mille frais. 

lO 

r 

Ote totn épingle da jeu , 
Bt mets- moi ton argent d quelqu'autre entreprifo; 
Sans quoi tu perceras tout , jufques à ta chemife. 

Réduit a n'avoir lieu ni feu. 

II 

Avecque bien moins de vertu 
L^pn en a vu çhoifir pour la Pourpre & la Mitre ; 
Et tu peux cfpcrer avec autant de titre 

Pj5 ç*ÇA voir vsK jo,ur revêtu. _ 



n2 Lst OitAci.K«- 

SIBYLLE ERIPHILE 
CINQUIÈME. 

A U G U R B IV. 



I L croit qn« ce n'eft point voler, 
Qae <Ie prendre d'un drap la croifiéme partie^ 
Poutvû (]ue cachant bi< n fa lâche tiomperie , 

II f^ache la diffimuler. 

Ne vous fiez point j fon (èrmeaCy 
Chez fui fe pariurer «A pUre ha^elte i^ 
St je pourros ici citer cerca-ne D^titt ' 

Qui ligneiou ce jageineiiu 

4 

On raille f?e ta bonne M , 
Qni t'a par ce Marchand atrili tat#ii firprendre « 
Quelque fin que tu fois > cela te doit apprendice 
i ' ' Qu'il en eft de plus fin. que toi. 

; 

Bien loin de mettre a part du tien , 
Elle te compte tout moins qu'elle ne l'achetés 
£r tiè^- fouvent , de peur que l'on ne la iliat* 
iraitr , 

EUe aime mtttix perdtc ^ii fiai» 
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6 

La goutte i la fin de Tes jours 
Otera p1ufi?urs fois attenter (ur fa vie ^ 
Mais -K voyant i b^ut , de la parai j£« 

Elle implorera le fecoors. 

7 

51 vous voulez bientôt gnénr , 
>lc l'allez poiril p^y^r par louis & piftoles; 
Car il n'ordonne alors que des choies frivoles 

Pour le mai qaM cherche a noBrrir« 

8 . ' 

St I*on y prend garde de près, 
Toctf rend nulle & détruit (a fpécieufe excufe; 
MaiS quoi ! faut il qu'un homme & fe blâme ft 
s'accuCe ? 

Ceii ce qu'il ne fera l'amais. 

9 

Géc hoffime agît de bonne foi, 
Aoor tst femme , peut-être il s'entend avec cUc| . > 
£t de fidere il peot. devenir infidelle» 

A force de fonger i toi« 

10 

Tu n'en prens guéres îe chemin , . 
On t'^atme beaiKonp moins que Ton ne te redoute; 
£t toi mo t .aujourd'hui ^ je ne fais aucun doute ' 

Qp'bn ne te déchire demain. 

Il 

Avec joîe amafTe des biens 
Qu'. doivent de ton nom conferver la mémoitt» 
fie te faire revivre avec honneur & gloire 

f iufieuu &tck$ fàxaâ ks tieos» 

il 
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SIBYLLE HELLESPONTIQUE 

SIXIÈME. 
Augura I. 

V/Ui,/nais tu t'en repentiras; 
Car celle qne le Ciel te prépare pour fêmtne , 
Voulant voler trop haut , & faire trop la Dame i* 
* Mettra tes afFaûres bien bas. ' 



Sur d'aufli frivoles foupcons 
Accufer un amr, c'éft -manquer Je jbftice^ 
C^ Ton ne doit charger perfonne d'un tel vice , 

Sans avoir & bonnes laifons. 



La honteufe incommodité 
Dont le mari fut mal guéri dans fa jeunefle , 
Fera qu'ils jouiront d'une trifte vieilleffe. 

Sans epfans , fans poflérité. 

» 



Il n'en fçut jamais conferver ; 
Et ÇfS oreilles font (î proches de fa bouche , 
Que s'il en garde un feul jufqu'a ce qu'il fe couche^ 
. On le fçaii avant fon lever. . 

u 



6 

II te fert très-fîdélement , 
Zc chacttQ ce croiroic homme fans confcteace i 
Si tn n'avois pour lui de la reconnoîflance 

Quand eu feras ton teflament* 

• 7 

Si Pon excepte fa laideur, 
Tout ce qu'elle a de plus n'a rien de la nature : 
Elle le doit a l'art , au fard , à la peinture , 

Aux mouches, «comme au Parfumeuta 

8 

^el Médecin capricieux ! 
Set fuferflicions coûtent fouvent la vie ; 
Et pour donner fecours dans une maladie ^ 

Il lui faut UQ ordre des Cieux. 

Cet enfettt eft mort, c'en efV fait; 
Sa gaillarde nourrice, ou je me trompe, eflgrofTej 
Et fi par un bonheur il évite la FofTe, 

Au moins il manquera de lait. 

lO 

Les uns difent oui , d'autres non • 
Les premiers , comme on voit , craignent la m4s 

difance : 
Mais les féconds pour eux , avec l'expérience^ 

Ont le lècours de la raifon. 

II 

Il ne peut tenir â l'époux ; 
On voit facilement à. fôn nez , i fa trogne , 
Que cet homme n'efl pas ^ comme on dit,t]il 
Jeanlogne , 

Peu propre aux plaifits les plus doux» 

ILPmk. Bb 
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SIBYLLE HILLESPONTiQUB 
SIXIÈME. 
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o 



^Ui , (ans doute y tu feras hitm ; 
Si ta tt'as pour 'Objiec qa^nn ridie mariage ; 
Mais fi tttctaiai ?a£Eroat d'un lio&ieuzcocaagt» 
Avec elle ne eondiis rien* 

3 

Malgré fa grande Iftcheté , 
.II y pourra pourtant &requel(}ue conquête; 
%t maints porcs & poulets fentiront fur leur t8te 

Le fer qu'il porte â Ton côté. 

4 

llk àûit avoir quelque efiêt » 
Mais nullement celui que chacun en elpere t 
£t fji cette boiflpa iamaisfe xéitere , 

De lai ce fera bientôt tgïu 



Oui , quok{tt*il aime le repos , 
%t <qu*il vive au nsilteu fl'ime indigne moUeflb j 
Ce laiig qui dégénère en lui de fa rvebleffe, 

fift pourtant du làag des HécoSi 



Tl a plus prêté qu'il ne doit ; ? 

Il ne prit (ans payer jamais de marckandife ; 

f t iJVhi pei^c ^jiffiirer , iqyqvque ^ mçÀi^firx diicj 

Qu'il ne doit pas tant que Ton croit. 

. •? . - 

Si cet homme riche autrefois 
Ëft devenu $\gj||e]|x inalgréffosn avadce , 
G'eft que pour s'agrandir ce fou de la Juftîie 

Méprifoit les plus faintes loiz. 

8 

'11 pqurtffic bieti le devenir , 
Si devant qu'il foit peu vous Ji'y meitcz bon ordre j 
Autrement^ vous pourriez voir chez vous un défoc« 
dre 

Qui ne pourroic prefque finir. 

Ce jeune homme eft fojt retenu ; 
A conduire un enfant H efl habiliflime; 
Et^'è ne dou^e point qu'on n'en fît plus d'efiimêj 

$i Ton mérite écQÎt connui 

10 

Si les païens de cet enfant 
Etoient moins prévenus ej) faveur de fon maltrej 
On leur feroit bien voir qu'une autre chpfe eft 
i d'être , ' 

Autre de paroîue^ fçavant. 

Le vent qui 1'^ pri$ d^ileport; 
Vx jufques à préfent conduit fans inconftaace j 
B( le ramènera fur les côtes de France, 

Sans qu'il fouftre le moiadre tort. 

Bbî| 
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Augure IH 

E- 
..Lie ne fe yendr^.pfisbieq; 

C^j: U en doit, venir en G, grande abdndanjÇffy 

Que l'pn fera contraint dans quelques jçQipis ci 

France 

{>c la donner pxef^ue pour fîpn. 

3 

Plus riche que tu ne, voudrois , > ^ . 
Tcs^rands biens quelqu.e jour abreff eront ta ?î« ^ r 
Vt doivent t'expoler à la baine & Tenvie 

De plufîeiirs Potentats & Rois, 

4 

• .* .- <5i jamais elle y fait fes vœux 9 
^Ije iv*y feia^oint long^tems fans s'y déplaire ; 
Car elle ne fait rien de ce qu'on lui voit Ëûre , 
Qvic fgii un dépit amoureuir^i ^ 

s 

Elle n'en doit avoir que deux , 
ï^an pas qu'elle n'en puifle avoir bien davantage^ 
Mais c'ed que Ton mari , qu'on fçait être peu fage ,' 

Ufe aupris d*autres tous fes feuz^ 



•■TV».;-- '^ .<■•- •^,-..' ••■ 
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Modère ton ambition : 
Jamais tu ne verras réuflir it^ intrigues , , 
A moins que .de dontxér un eflbr a tes brigués 

Conforme â ta condition. 

7 

Cet emploi ne te convient pas ^ 
£t de tant de chagrins traVer(era ta vie , 
Que tu regarderas les morts avec envie , 

£t fouhaiteras te trépas. 

8 

La victoire ne fuivra pas 
Celui dont elle accrut dernièrement la gloire, 
fit dans le premier choc fera parler l'hiftoirc 

De finconftance de fes pas. 



y 



Si tu veux être fans rivaux, 
Apprensùoe autre fois à les choidr moins belle^r 
IfCS boUeg coûtent trop à qui veut jouir i*elles , 

Et leur font foufFrir mille maux. 

10 

Le nombre de tes envieux ... 

Ne te doit pas ; croiè-moi , caufer la' moindre^ 

* crainte j . : 

Car ceux que t'a gagnés ta vie inéerne tk. faillite » 

T'en vont ifendre vidtorieux,- ' 

II 

%% oc 1> ptt% QQc^ie pcrdif ^* > 
Ce n'eft pas qu'il p'en ait fquve^t <îhercW la.pcttC % ^ 
Mai? i'jtçurdi qu'il eft, a la, t;ête fi rerte^ w ui :i ^ 

Qu*â les foins. nul-.fttcaàs n'i^ft dû. 
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SIBYLLE HtLLESPONTiqUE 
SIXIÈME. 

A U G U R JE IV. 



V^tJel intérêt as-tu, dis- moi « 
Be coonoftre celui qui te rend ce fervice » 
JPoorvf que pour dîner » fans foin , fans exercice» 

Ta femme ce trouve de quoi } 



Il ne fiiut Ms vous j tromper, 
Rien ti*ek plus aflure : ces marques detendreffe 
5onc des pièces fecrets que ce fourbe tous évafle p 

Afin de tous mieux attraper. 



FWt au Ciel que ce fervîtcur 
fdt pas moins a Dieu qu'a (on Matcre fidéfe ^ 
£t que pour le premier il eût autant de zèle , 
Que pour Pautre it marque d-'ardeur. 

S 

Ceft J(r0e qÊÊ^é fbééetiStM 
Qfié tons doiff«»ki de la foi de eedrèJé; 
Car autant quil eft ^rMlpt â donriet fa pvàM^ 



6 

Bien loin de t'être avantageux , 
Ta te dois repentir dans peu de cette empiète: 
*I^l feras même un jour fâché de l'a^nolr fafte » 

Tant l'achat t*eft pernicieux. 

7 

Kon > mais craignez qu'une autre fois , 
Si vous n'y prenez garde , ellen'o/èrle faire: 
Certain jeune galant auquel elle veut plaire , 
L'y poufle dcpai» plus d'un mois. 

8 

Ce foa d'nn coup imprévu, 
Sans pert^ de fon fang , fans fièvre & maladie, 
Puifqu'on ne le verra fortir de cette vie , 

Que pour avoir largement bâ. 

9 

Qioiqa'afin de fe difculper, 
A d'hélribln (ernwns il pigne le blafphême p 
L'on voit bkn néanfAoin» à fon ait pile <c blême 

Qu'il ne cherche qu*â vous tromper. 

lO 

Oui y 10 vas perdre ton procès y' 
Pour avois avec lui montré trop d^avartcé ; 
£t ta caufri malgré ce qn'elte a de foAkc , 

Doit avoir un mauvais fuccès* 

II 

L'intérêt a far fan efprit 
Bien plus d'anrericé qoe n'en a finnOcence; 
Et pourvui qu'à propos dans Ces mains on finance; 

Jitt gain d'une cauiè il foufcritt 

Bbiu} 
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Evant être an de ces Héros 
Qui veulent voir toujours chez eux la nappe mîfe i 
Il pourra s*embarqaer parmi les gens d'Eglib , 
. Pour virre avec joie 6c repos. 



il eft yraiment fage 8c pieux , 
Ce n'eft pas fans raifon qu'on l'honore de Peftime t 
Per&nne ne fçauroic . fans ie fouiller d'un crimt|^ 

Douter de Tardeur de Tes feux. 

4 

Bien loin d'être votre ennemi , 
S*il fç^^voit que l'on eût de lui cette penfée, 
U iroit Vexpofer , comme un autre Thëfée, 
« Pour prouver qu'il eft votre ami. 

s 

Ce fera pour tous un écueil , 
Que la haute entreprife à laquelle on vous pouffe: 
L'on vous doit dans la fuite en voir mordre W 
< pouce, 

£t même y trouver le cercueiL 

te 
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6 

Celui que l*on t'avoit promis , 
D'un criminel achat fera la récompcnfe; 
]yj(ais n'abandonne point {^our cela Iferpéranctf 

D'en obtenir «le tes amis. 



L'on vous en doit parler dans peu ; 
Mais gardez far ce ckoix de vous rendre facile t^ 
Cet époux prétendu , dit- on , efl inhabile 

A contenter l'amoureux feur 

8 

Ce n'eft pas lui ; mais il fçait bieif 
Qg\ l'a fait , qui le garde , & ce qu'on en veut faire f 
£t s'il prend cous les Saints a témoin du contraire^ 
C'eft fans qu'il en ignore rien» 

P 
Du mari malgré la froideur , ' 
Totis les ails néanmoins Ton époufe fécondé 
Lui doit , fans bien fpuâirir , mettre un en£int atl 
monde , 

Fruit y dirat-on^ de fon ardeur. 

10 

^Lui confiant tout , vis fans peuf : 
Réferve néanmoins ta femme ou ta maîtrcflê ; 
Car alors il pourroit avoir quelque foiblefle , . 
Et s'oublier de fon honneur. 

/ II 

Hormis la clef de ton cellier y^ 
Tu peux tout confier & remettre à fon zélé r 
Le feul amour du vin peut le rendre infidèle» 

Il en eft mauvais geôlier. 
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V^B teint frais , ferme & fans pareil » 
Ne doit tout ce qu'il a qu'aux foms de la nature ; 
Bt cette aimable fille a pris foin d'en exclure 
fard en tout tems l'appareil 



Ce foupçon ef! fans fondement , 
D'un èé tes ennemis c^efl un feiUe artifice ; 
Bl ttf ne içaoroîs mîeix éluder leur malice , 

Qu'en le méphfànt fortement. 

Son l«f èft mal finit 8t trop vieux / 
Pour pOBToir efperer quePen&nt qu'cm lui donne 
Doive un jùat gros âc gras pajcr de fa perfimne» 

Et vitre avtâns que tes aijeoz. 



Que t*impofte-t-i[ dé f^avoîr 
Si ton jnari fréquente Se va voir quelque belle» 
Pour^ qu'^â te« plâifirs il ne foir pas rebelle , 

Et httt arec loi fon devoir t 



6 

Pour n'y pas regarder de prés , 
Ifôn en a lejottë la faute fur 1* femme $ 
Mais Poir difculperoit bientôt !a bonite Dame , 

Si l'on en venoic au congrès. 

7 

Tu vas faire un périlleox pts: 
Je le veux , cette femme efl riche & fera fage ; 
Mais chez toi de fa langue elle doit faire rage » 

£t peut avancer ton trépas. 

8 

En vain la crainre de la mort 
T'empêche d'expofer i h guerre ta vie ; 
Quand on a de la gloire une fincere envie, 

On fe croit au-deffus du fort. 



Cette drogue! en rbut autre tems 
Seroîf i &tt motffans utile k, falntaire; 
Mais donnée i pféfenc , l'eilet feroit contraiic 

A ce que d'elle tu prétens* 

, ' Dm , son \ non , oui: la atieftîo» 
Me pâTotc dam le fond un p«Q ptouématiqqc i 
Le miri de fa meie cft d'une race «nti<fie $ 
Pour le père , il faut caution* 

te ferott hïkârdér (on bien , 
Que derltfi £Éîre un prêt un peu eonfidërable$ 
le dans un Hôpital il mourroit miférable» 

9Û ittkkti<ài âitt H ikA 





'jw^ 
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l préfentement il n'a rien , 
Ccft que ce fou ctoyant trop â l'Aftrologie, 
Qui borBoic â creote ans Pcipace de fa ^ie , 
A jsangé jeune tout Ton bien. 

Si tu payoîs moins richement 
Les confultations du Médecin avare , , 
Il fe rendroit chez toi plus utile & plus rare^ 

fit t'offiriroit foulagpment* 

4 

A bien conduire des enfans , 
Cet homme s'eft acquis beaucoup d'expérience ; 
Et dans ceux qu'il iuftruit , la foiidc fcience - 

N'attend point le nombre des anSr 

Ceflez d'accufet l'Ecolier , 
De Ton peu de prbfîc n'accufea^^ique Ton Maître : 
Quelaue bon qu'on le dife, ou qu'il vousparoiflf^ 
être, 

Il A'eft point propre â ce métier. 
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6 

Qjidîqu'il ne (bic pas pioche encor^ 
C'eft fans riifon pourtant qae ron en déferpeiiç} . 
Car il aura toujours , outre le vent profpere , 

Pour gui4es Pollux & Cauor. 

Consnte des chofes ici |vis • 
La valeur ne dépend dans le teins oïliious fommei» 
Que de la fantaifîe & du feul goût des hommes, 

L'Oracle ne t'en répond pas. 

2 

Si vous viveï comme Caron , 
£t n plus par raifon que par quelque avance ; 
Vous n'êtes pas moins fobre & fage que Fabrice, 

J'y confens au nom d'Apollon. 

9 

Oui, mais mettez-l'y prômpttment^ 
4£ar fi vous attendez, je crains que cette fille,- * 
yivànt qu'il foit unan , ne renonce â la grille* - 

$a mère fit-elle autremenr? 

10 

Le nombre de tous les enfan» 
Dont cette femme un jour groffira (on ménage/ 
Sans compter ceux qu'elle eut avant Ton mariage g 

Ira jufqu'â fept en dix ans, 

IJ 

Pour débouter tes concurrens , 
Auprès de cent Seigneurs en vain tu te fatigues : ' 
Cet honneur qu'ardemment tu fouhaites & bpgiic% 

A 0e trop pui0kos aff iraiMk 
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V^Omme ils ne fonhaîtent tant rie» 
Que de te yotr mourir , ^^^ (c^usois mieux £ûa 
Qpe de ne riea laiâer , & ^ç ip te d^atr^e 

Aranc u Bi9it ^ «fKAC^QQ bien. 



jpe -at^ Ms c^ni.qpe 01 ccç^ ; 
Mais c'eft un jeune Abbé Je plus niîgno;i 4uiPf(t|||% 
Qu'arne en coûte (aifoo une pei;tuqae tblQ(i4ç> 

A rqui tu no.us 4is q|ieiu4oî|* 

4 

14 ne IsHit im^is $*arr£€er 
A Tamouc qu'il témoigne avec tant de caieffa }« 
|1 en fait to)it aiuj^nt iijipilie i^utres maitreffes 

Qu'il «e Uï(k p«is .4? quitter. 

Ceft un péqhé ^q^^ ce foupfon $ 
Il ne commit j^nsais telle IkipoiMiexie : 
fAùs poifttaoc j pour nepoinc trahir la C onfrairie 

Il jâ juifle Ê^ite ^ ç^fon. 
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6 

Sa parole eft d'un vrai Normand • 
Qa*il vous promette ou non , c'eft bien la mémo 

chofe: 
En Tain fur fes fermens votre efprit fe repofe^ 

Il s'en foavieat fen rarement. 

7 

En vain an fond de voue cœur 
Vous vous congratulez de cette belle emplettes 
Four la faire , il falloir choifir une planette 

Qu'accompagnât n^oins de malheur; 

8 

Plat a Pieu qu^ dans ce logU . ^ 

la femme fût fidelleautant^uefarervame» 
Et qu'elle eât, ftnkQP/ttfint f^ fàge&pluspnil 
dente » 

Moins d'amans fous le pom d'amis» 

9 

De Saturne l'aihrc malin 
Domina trop a l'heure où tu pris ta naiflaiice j 
Pour ofer te flater ici de i'efpérance 

D'une paifible êc douce fin. 

Jamais i'interèe jde Tes fours 
N'a fçu ciire pancher Ton coeur vers l'injtifHcef 
Avant qu'en nulle chofe il cède â l'avarice^ 

Les fleuves changeront de cours* 

II 

Pour tcsmioer yi^e Wk ftùoh . 
Iln*eft guère au Palais d'Avpcats plus habiles^ 
£r l'or auprès de lui > l'or , ce fbrceor de Viilçs, 

N'a iamais ptt uwru 4'^ç^ 
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Otant que tu travailleras : 
Car cet emploi demande an homme infatigable/ 
Et Qui haïffe autant les femmes que la cable ^ 
I Autrement tu t'abîmeras. 



Clïlui qui fe battra le mieux , 
Ou 9 pour parler plus clair , celui que la viéloire 
Pans le dernier combat a couronné de gloire ^^ 

Doit être encor vidorieux. 

4 

Difpenfe-moi de le nommer ; 
Tu le connpis très-bie;^ , i] te connoît de même r 
jCpt ^mme au reûe eft grand , jeune , fçc, un pea 
bJême, 

Et très-iacile a s'enflammer. 

s 

Il faut avoir plus de vertu 
Que tu n'en as , pour êcTe attaqué de Penvie: 
Î7n malheureux doic-il redouter û furie ? 
il n'eu fut jamais, abbacu, ^ 

II 



DES SlBTLt. ES. X3I 

6 

■ 

Il l'a , j'en jurerois encor : 
C*eù, un joyau chez lui , qui fans nulle (buillure, 
Eft têl.quHl le re^uc des mftins de la nature j - 

Il Teftime aufli plus que l'or. 

L'on diroît} à voir (à maigreur» 
Qu'il dût trouver la more en entjraiu dans la vie : 
5on grand âgé pourtant donnera de* l'enrie 

A plus d'un frçre & d'une fœur. 

Rien ne lui conviendra fi malj 
Et fi l'on continue à le preffer d'en être , 
Et que pour î>béit il s'aille faire Prêtre, 

Cet'^tat lui fera fatal. 

Oui:, fi pour pafler pour dévot» ^ 

Il fuffit que l'on ait un front fombre Se févere ; 
Mais s'il faut être encor doux , challe , humble & 
fincere » 

Il n'efl tout au plus qu'un bigot. 

10 

Eloignez ce foopçon de vous^: ' 
Qu'a-'t-il fait qm vous puille en donner lapenfie?* 
Il vous aime , éc jamais nulle fiame infenfée 

Ne 6t tort à des feux û doux. 

II 

Aç.cepte-la fan»^ craindre rien , 
Et croîs que le Seigneur ne t'offre cette affaire , 
Que pour te donner lieu de pouvoir fatisfaire 
^ ' * A ceux dont tu retiens le bien. 

IL Partie. Ç c 
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yj Uot<{ue ta ne ^oflcdes tkn , 

Garde-toi de t'âUef par défit faire Moi^ne : 
pans moins de dix^-biitt flidis tu dots être Cbaooinc^ 
Et verras augmeaiel: ton biev» 

■ ^ 

Oui , tu ne prendrai que trop tSt , 
Tsctlé par tes pareils , une eentilie femme : 
Car Con ambition jointe â fa Vie in^m(! , 

Te fera tomber de bien haut. 

Dica favki doute fera pdrir 
Qpiconouie rons èii^ageà (bnpçoàner <:et kommei 
Car plutôt que d'oier prendre la moindre romme ^ 

Il ft réfottdroit à Inourir. 

s 

Ils achèteront cher des Dieut 
Les doux plaiCrs qu'apporte un fécond mariage z 
Puifque de leur hymen ils ne verront de gage , 
. Que lorfqu'ils feront déjà viettz. 



6 

Elle eH: fi peu propre au fecret , 
Qu'elle n'a pas plucât appris une nouvelle , 
Qil'on la voit s'échapper de ruelle en ruelle^' 

la divulguant par fon caquet. 

7 

Tout ce qu'une prâènte mort , 
Tout ce que pour corrOmfre a it ferce une belle 
>4'engageroit jamais ce ferviteur fidelle . 

A vous faire le moindre tort* 

8 

Que Pon ne s'y méprenne point, 
fille n'a tout an plus d'attraits qu'à la chandelle; 
San? le ferd tout an Jotir difparoltroit cicz elle > 
Teint , fourcils , couleur , embonpoint* 

9 

Jamais malade^ntre (ci mams 
N';i langui bien du tems, quoi qu'en dife l'envies 
Four le faire fortir promptement de la vie , 

n connoit les plus courts chemins. 

io 




Von voit 

Celle femaie aime trop le vin. 
Il 

La Icékirc de cent Rornans^ 
VsL trilement rendue avide de careflc* , 
Que jaihais fon mari n'aura tant de mâftreflet| 

Que la beHe emmient d'xntens. 

Ce S] 
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J^ E mari fe plaine fans raifon : 
Le? enfaos que fa femme eut écanc encor fille , 
MottS font voir clairement que s'il efl fans famille y' 

G'eft qu'il ei\ gras comme uu oifon. 



Exécu^e^le promptement, 
Et ne t'avife point de traîner & d'attendre ; 
Car » comme te le dit la chanfon , il faut prendre 

La fille au premier mouYcment. 

Ceux qui vous y portent le pias , 
Ont phis foin de leur bien que de votre avantage! 
Car vous y pourriez bien d'un bras perdre l'ufage. 

Revenant de là tout perclus. 

s 

Elle arrêtera ta douleur , 
Sans pourtant de ton mal arracher la racine* 
Kl. tu prendras encoc plus d'une médecine* 

Avaat que tu fois hors de pçv; 
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Cette demande eft fans rai(bn • 
Elle eft tout i la fois & badine & frivole : 
L'on peut s'en aflurer fur la fimpfe pafole; 

Sans en confulter Apollon. 

7 

Il doit moins au monde qu'à Dieu ; 
Et de cent créanciers l'importune cohorte ^ 
K,'aiCégera jamais' fa mailon ni fa porte ^ 

Pour Iqi faire changer de lieik 

8 

lui.m£me â peine en fcait-îl rien : 
Mais fi nous en pouvons juger à. fon vifage , 
Si cet homme eût été moins yvrogne & plus fage j 

U fe verroit encor du biem 

9 

L'on peut avoir un tel foupçpa , 
Sans pour cela paffer pour un vifionnaire } 
Et Ton ne vous fçauroit traiter de téméraire ^ 

Sans renoncer à la raifon. 

lO 

Vainement (ur le Précepteur 
L'on veut de l'Ecolier rejetter l'ignofânce : ^ 
Un Maître ne fait point , quoiqu'il ait de fcience | 

Par infufion un Doâeur. 

II 

Ce n'eft pas celle de l'enfant , 
Croyez-moi ; ce Maître a mille & mille amoir^ 

rettes , 
Et s'applique chez vous plus â compter flieurettes; 
Qu'à rendre votre £ls frayant. 
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__ Loîgnez de toos ce flattent. 
De tons vos ennemis c'eft le plus redonuble( 
Et lé faire ua plaifir de voir ce miférable ^ 

Ceft confentir à foa malheur. 



. 'foMx avecque xA finira , 
Nom , réputation , amoiir , eftime & glotte ; 
Ou fi l'on voit furvivre ï ra mort ta mémoire , 
Tout le monde la maudira. 

4 

Autant que vous Pavez été 
'j|oèini qui de leuts biens vous ont laifTélem^ire» 
Votre reconnoilTance à leur égard doit être 

Un modèle â leur piété. 



Celui que dâfns qnatre ou dnq ttixm 
Ton époufe en travail doit t'offrir d'dfe-même , il 

Ibât tenir ton poupon fut les fonts de Baptême, 

Ta c&afgé de tt hontent boîs. 



»fis Sti^tLts, f|7 
6 

Il faut avpîr fucc^ le lait 
De tottt ce quo Roucrit VA&ïçjfit àe tîgreffes^ 
l^otir' foapçoûner âinfî les finceres aattks 

Qu'un ami fidèle te fait. 

7 

Il eftJtop confcicncieux 
Four voler jufqu'au tiers du drap qu'on lui confier 
Pour le quart , il n'en a que trop fouvent l'envie^ 

Et Ëifcine avec an les yeux. 

8 

Vous l'avez cm trop aif^ment ; 
Car autant qu'a promettre il (e montre &cile ; 
Autant à l'oublier fa mémoire eft habile, 

£ut-il employé le ferment. 

9 

Oois-en l'Oracle^ cet acliar. 
Outre qu'il n'eft point bète » eft de bonne déÊûce } 
Et pour avoir (^\x fdire use aufli ûkge empiète » 

Il ne falloit pas être un nit. ^ 

^Ëlîe fait peut-être bien pii ; 
Et fi l'on ne la met promptement à la porte , 
]e crains fort qu'annoblie un jour elle ne portô 

De gueule une ou deux fleurs de lis. 

IX 

lés fettimes de ta mort un jour 
Seront ^ pour t'aimer trop , là principale caafei 
Et 4'entre elles , dit-^on , certaine fe dtfpidfii 

A te jOttee un iniiav^s «mut. 
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1 L ne fera qae voir le port» 
Ce ne pourra jamais venir â l'abordage :. 
Tous les eens qu'il conduit , dans un commu» 
' nau&age, 

'5e verront çn proie à la mort. 

3, 

Faites-en venir à foifon ;. 
Car jamiis marchandife , épicerie ou drogue, 
K'eut ni ne doit avoir une auffi grande vogue 

£n tout tems & toute faifon. 



Oui; mais ta grande chicheté.. 
Après avoir rendu ta vie infupportable , 
Fera que tu mourras odieux , exécrable ^ 

Auffi peu plaint que regreté. 

s 

TjLt (à raere elle a H fouvenr 
I>es plaifirs de Thymen oui tracer l'image , 
Qu'on doit craindre pour elle un évident naufrage^' 

Si i'oA lui parle du Couvent. 

' Son 
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Son beureufe fécondité 
.De pliiSjdefix garçons rendra Ton époux pere^ 
«^c U mort fetle doit <ie cette iiluflce inert 

Arrêter la fertilité, 

7 

^!eft -moins à Ton intégrité 
Qu'il devra Tes hoBoencs « qu'à les grandes ricIieCf 

fesi 
Il ne les ôkiendra qu^ force de largefles » 
Malgré ù, grande probité. 

8 

il faudroit n'être propre à rien; 
Etre une bête , un âne, une bûche , une roiTe; * 
Pour n'y 'pas amaSer ce que pour un carofle 

Un homme doit aroir de bien. 

9 

Oui ,vcelni pour qui votre cœur , 
Contre les vœux publics , »it. pencher la balance 2 
Snla faveur pourra voir retourner la.chanœ» 

Et lortir du combat vainqueur. 

SO 

C'ed on Cbevaiiet (ans emploi 
Qiii- voit depuis deux mois la belk qui t'attache^ 
.£c uni it pourra bien donner fur la mouftacbcu 

S'il Sj^it qu'elle brûle pour «ot. 

II 
Quitter cette ^aine frayeur , 
les Mficiix jamais o'aoaquent ks iafiimes ; 
leurs complots pour ofa^t «l'ont que lesjprin^it 

Vous avfs mt d'en êwx^li^Êtur. 

IL Partie. Dd 
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O I c'eft peidre qae d'accorder ; 
Ce n*eft pas d'aujourd'hui que de fonpucelagei 
llonr la première fois il (buffre le naufrage. 

Sans fe r£tre £iit demander. 

s 

Si tu n*as que ce feul enfant , 
Que je plains ton deftin , pauvre 8c mallieorciisS 

père, 
^ttifqu'il doit de la mort fubir la loi lévere 

Avant qu'il ait aucune dent. 

Apres avoir vécu long-tems 
Dans les déregtemens de la cuerre & des armes; 
Reclus dans un Couvent , il doit vetfcr des larmes 

Parmi les plus (àints Pénitens. 



L'amour dont il brâle en tout lieu 
Éft d*un homme fincere, exempt d'hypocrifie: 
Q paflèra toujours pour tel malgré Tenvie , 

Heureux de rttre aux yeux de Dieiu 



6 

Celai dont vous avez appris 
Que . cet homme a pour vous dans le cœur de U 
haine , - l 

En cela n'avança qu'une chofe înce^aine , 
Et mérite v»tre mépris. 

7 

I9e crois q:u'Apollon là-deflus ; 
Ce pour t'en détourner, quelques raifons qu'on éiCc^ 
Pourvu que fagement ton elprit fe conduifei 

Tu groflîras tes revenus. 

8 

Réglez votre vie & vos moeurs ;^ 
Leur diflblucion fera le feul obflacle 
Qui pourra détourner i*effet de cet Oracle 

Qui vous promet de grands hoaneurc^ 

Tu fcroîs mieux de t'enqu^tec. . . . 
Sk l'on ne fera pas bîe^tAt tes funérailles; 
Car j'appréhende fort qu'avant tes accdrdaille$' 

La mort ne té faÛe" fauter/ 

io 

'L'on a xàifen de^ foupçonnet 
Pour auteur de ce vol celui que l'on accsfe^ / 
« Mai$: & néceffité lui pciK (crvir d^excafe , . .. ^ 
•^ Igt l'bti devrait lui pardonnor» 

« T ^ Qti^tqu'ils fbient ieçp^plcadon 
&'*feYdir« s'ils roulaient ^ unegroffe famille; t 
L'homme, ojblige fa femme âreiler toujours £11^ j* 
.Comre fou iociipjitioç., 

D d ij 
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» ^ 

Au G <t R B H h 

A Ant s'en faut qu'il foit îndîfcrct ; 
Que î*on vctra .plutôt fans éclat, ian& lumière. 
Le foléil cncûanté retourner, en arïictc , 
Qu'il vienne a trahir un Xecrct. 



Ne tiens point fufpcftc fa Jfoî» 
Sî tout fontlVn <^oïifift*rtù*4fg«icdùW«^^ 
Mais fi ta iètiitiie cft tetitfft . ^oU teaTetVàfltebdfe^^ 

*^Ce drille èft a ttarttHre cbtiz^toi. ^ 

, . ^ . i . . ♦ .... 

Qu«e!te tmfoft'paî: ftsrafçw? . 

Câr-^bîcD^ne chaque jourk fripotine 4è «me; 
aie a pttnmotiïs l'^wtt, iq^oiqjToniy p^eoii^ ga^, 
/Oe 6SDdbk^CQiqi^j<^ 

D€/dbtfter ëtte ec?fc'l*>i»*w'«lt ^e PèKpértaiwe-J 
' ïuiftûe inftiifâ |î Awii il n'a mis ii leiiwrt - 



Elle ne manque pas de laît, ' ^^ 
SU n ^t.quf ç^la, pwïi^f^jrp uoc^npufçîfçi . , 
Mais ÛT^us^eb voiiIe«>une ^ui kmi. fans vice ^ -^ 

Celle-ci û*eft pas vocre fait« 

7 ; . 

Ce/puMon^eft inmrieux 
A l*amour qtf en tbut ttnSs cet ik>iïme vous timoU 

Et je crains que de vous^otre époux ae s'éloigne , 
S'il r^aic ce defir curieux. ^ 



Quand on l'accufe. ifil , mje i|e . It^l V^ fe gauffe s 
iSi fa femme pourtant ne 'devient jamais grofle. 
Ce» qu'il eft ^i-même trop gros, 

' • ■» ô » * , -, » 

'" Cef hymenr de milfe fi^aUtHMSt, • ^ 

Av^nt qu'il (oie trois ans^, traverf^A c^ ^i^^ , 
Et tu ne penfeia& jamais, à ta foliç; 

Sans verfer un torrent de pleurs. 

lé- 

Et préh^fts 4 t9^^ 4'lipnnem: d^unp viftolrc, . . , 
Suis Ma^ j m^g fp^iviensr.toi qu'il vend cfeer ccttg 
gloire •;, \. ■".. .-/''' '''' ' 

Aux pliis iâVinciBles guerriers,^ 

Et cet liP«i»l^%il .^^^ ;;»- 
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T 

1 L en cherche, l'occafion; 

Et déjà s'cntendroit avec votre advçrûirc , 

5i par bonheur pour vous il n'avoir peur dç fai^ 

' Brèche â fa réputation. 



r- ^ , 'A 



• *•* ' • . »* 



Oui , c*eft la pure vérité. 
Pour vous faire approuver /êsraifons, (es excufêSjJ 
Cet homme n'employa jamais fourbes ni rufes ; 

Loin de lui toute lâcheté. 



*t. 



4i 

.D'à. fon anwjtfr pduf,I*J?quté^ ' .. , 
là plus noire fàreur n'ofa* fâmlaw médire t 
JEt de fifs jagemens fouvent l^envie admire 

L'inébranlable incéjgricé. 



/N*appr£héihléz tien dfe'lâf^m^ «^ 
Si IVm adïnirè tant vôtre vertô pcéfenté ,• 
Jl^uaiid Todstié tîvtez plus $ qu^elle fera bnUaniel 
. , . Chacun ' t&vUM:a- v^^ foxfc • ^ 



r 



iDSs Sibylles. x^fj 

Non > en vain vous vous en flatez ; 
Car UsVaurontjpour vous que de l'ingratitude^ 
Bien loin de déférer avec ezadbtude 

A vos dernières voloncez. 

7 

Examine tous tes amîs , 
Mets-en ï partxelui dont le vtfage.anftere 
Semble ne refpirer qu'une vertu iévere : 

Celui-là te les aura mis* 

8 

Il a pour la (Implicite 
Dès (à plus tendre enfance une fi forte pente \ 
^u'il cboifiroicjplutôt la mort la plus £u2glantC|{ 

Que de faire une lâcheté. 

Il ment quand il vous dît que non ; 
Zn vain avec ferment fouvénc il vous le niCf 
Et veut faire pafTer pour une calomnie 

Ce honteux , mais jufte foupçon. 

10 

Les Calvîniftes réunis » 
Des Papiftes plutôt accepteront la Mefle; V 

Que ce fidèle ami révoque fa promefle » {ji 

Ou manque a ce qu'il a promis. 

II 

* Vous n'êtes point du tout trompé , 
£t le Marchand fera toujours prêt 4e reprendre;* 
{.orfque vous le voudrez , ce qu'il vous a pu vendre j 
Si VOUS croyeai être dupé. 
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Ju Ui , vous moquez-vous , roturier t 
Cent parchemins rongés prouveroient le contsadie % ' 
Il çft Trai ^*il oonibnd , abaft par ùt mur, 

Son. fera avec dm noutriotec 



Comme tl^ n'emprunta jamais, rien 
Qa*iF ne fe foit prefl? de rembourfcr Prendre ^ 
Fei Tonne aufH fur lui n'a de rentes 1 prendre, 

Et n'a ni n'eut droit fur ton mea 

4 

A voir la femme d'un vôffkt ' 
Il en a dépsnfé la plus grande pasrtie ; 
£t (à femme, pour s'être un peu trop dtvcstia; 

Le tpLÏt (bavent diac^ £mw via. 

Déf4ite»-vou» ée ce &i(peons 
f^ depuis' fr long-tems vous troupliâ là eerveltiT^ 
i6r qui vous -1*4 donné n'eft tju^unc bagateUo 

.Q<^e*dj(mit l'« feula raifon. 
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■ - • " .^ : . 

D'od vient non ? que loi minquè«t-îl? 
II ^ pïcnr dp fciflpc^, }i a dçja (j^gm^f^ U ^ ' 
ïts*il n'a pas le don de claire à'A^ifiaîkcfife,* 

C'eft qu'il lui paroît trop fubtil. 

7 

Congédiez ce Pr^çegteui » 
Quoiqu'il dife , l'en tant a beaucoup d'ourerturct 
Pour peu qu'un' Maître en lui fécondât la nature ^ 

Il en pourroit faire un Doûeun 

8 

A quoi bon fetvonUer fî fort ï 
€• vaiffleaan'Blt au pia&qu'arfit^ pai? l'orbe ( 
jOn le verra bientôt, fans )»erte ni nauâ:agjç , 

Arriiicr ûûnr ^ iauf au f fttt., : 

5X 

£11< ne tè produira t'm y 
n falloir te liaïr pour te l'avoir fait prendre; 
Car ^ pour te parler net , quoiqu'on te fafleeQtçnn 
dro. 

Tu pourras y perdre le tien. 

10 

Vn hémage avjuic! ta mott- • 
P» fera fans chagrin vivre dan» ta vifiltaQf 1 
Etplufieurs autres bien^ acquis par tan 44J4Â«| 

Te kxotkt jouir dfnn douji^ fi»:t. 

On ne fçauroit mieux la pourvoir ; 
Le dégoût que toujours elle eue poué; le graa4 

nionde, 
toà tout ^ft incon(!ant , oà roui^ fraude eboiNk> 
Le dev»»it a&z faire voit. 
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E 



Lie ne s'en Terra qne trois, 
Kon pâs qu'elle ne pût en augmenter la fomme j 
^'-'-^ c'eft que pour le faire il âmdroic qu'a 6m 
jhoœme 

Elle fit porter on long bois.* 



Oui ; mais tn vas perdre la paix ; 
Et ta (èras en proie a la haine , i l'enyie , 
Qui parmi ces honneurs attaqueront ta We; 

Et t'accableront fous leurs traits* 



Il accroîtra beaucoup ton bien s 
Mais il faut avant tout t'en rendre bien capable;} 
Et n'aimer pour cela ni le jjeu , ni la table s 

Sans quoi tu n'y gagneras rien. 



De l'un & de l'autre côté 
On les verra fi bien s'attaquer & défendre ; 
Qu'aucun des deux ne doit efperer ni s'attendrf 

D'en fortir le moins maltraité* 



ftss Sibylles; t^ 

•••♦•■' - 6 

C*eft un vieillard dont les tréfors 
JJevrplenI 't'cn^jbalTa^r èc te rem^lir'd'all^rmes j 
Car c'cft avec raifou qu'avec de telles -armes 

Il croii lendre nuls ces efforts* 

• - J . .. .• 

Ouï, vôQs avez des enfiçnx; 
Mais fur vous en nul tems ils n'auront te viftoîre: 
J-eur nombre ne fera qu'-augm enter votre gloire |^ 
^ Et vous rendra plus glorieux, 

» 

Il edt bien voulu le garder ; 
i^ais une £ile mn jour le lui /"donna fi belle / 
Que de peur de pafler pour un fbt auprès d'elle; 

Il fe le fit peu demander. 

- ,p - ■ • 

Cet en£ïnt pourra parvenir 
(Avec beaucoup de biens à la trentième année i 
Oà d'une dure mort la triile deflinée 

Se prépare à le. préveniTé 

A Voir Ton inclination , 
Oi^ croît qu'il n'aura point une autre deftinée • . 
Mais l'amour lui fera, vers fà vingtième années 

Clunger de ré(plution. 

Il 

^f : Oui, c'cft fans aâFeâation 

'Qne fon ame pour Dieu marque tant de tendrefle j 
£t s'il o'çft pas* de jour qu'elle n'aille à la HeSk^ 
C'ett par pure devotioflu 



D r X I É M E; 



I t ' 



J 'En fuîs fdr , il vous haii fi fort , 
Ope loin de reffentir quelque amoureufe flame ; 
£c de garder ^ur vous quelque place en fba ame ^ 

Sesfoahaits^bâteBC t^ire^motc. 



C'eft la l'uniqOf oecafîoit 
Que le Ciel l'ofFrira pour faire t;^ fortujic j 
Ainfi. Qui; t^alancer , ni crain4re d'infbrtunç ^ 

Songe i fpn exécution. 



£fpere & ne phtns point tes pas, 
laffe.fans ce laflcr la Cour dé- ta préfeiîce i 
V%i^ dKkt d'un Prieuré eourpiifteff ta copHâsca; * 
• - Au^Uil'tu ne t/ÀctendtâS-patk 

Pour nç t'Iirje pas .coptenté 
D4}° ];iche 4c bon parti qu'Hun au»é a 1^3 fçupreili 

r- drc' ' ' ' 'î '''■ '-'• '' ^'^- "^ 

Li-fbrtune leva faire à (hti tour at^éndtcV • • * 

Malgré fa bonne voloncé." ' 



t 



6 

Ce n'eft pas lui , )*en {ureroîs j 
fie-Êi-fidéliité^'eit a tort que J'o^ doute » 
"ii fott ribp-tie l'liénto%ur k vëlicâllle JI:ottOe 

Pour travailler ainfi des doigts» 

■ - - - t.^ 9 

Pourauoi non ? Ces heureux amans 
Etant jeunef 8t imts ,3'uli i>i<ei>fait , i^autre aimable^ 
Us ne peuvent manquer de voir un jour leur table 

Ceinte d'un lAa nombre d'enfans. 

8 > 

Se trompe qui le croit difcret , 
I^ l'eau plus aiCémenc monteroit vers fa fourcc^ 
^lus aifiîment le Rbdne arrêteroit ùl courfe. 
Qu'il ne garderoit iin fecret. 

-$>' 

On le vedt> maïs ûkis le fçavoîr; 
Pot^poteot , £aas rien outrer ^ je confeille â Tonsnet* 

tre 
D'oUerver bien (es mains » Tçsi^eds^ fes yeux^ 
peut-être 

Qu'il reniera 'dans Ton devoir. 

^ lO 

La -vitiHèfre l'éptrgtfnra { 
. St'€0ftrme £i beantë prit naifiànce avec elle ^ ^ 
JuCfOîitt'ideinier fendit ! elle ^paroltra belle » 
La mort feule la changera* 

S^il i'agft'dè.goârer duvio, 
Sers-t'en , i le choifir ce Doreur ti'eil pas MtCf 
Mais s'il s'agit ée mettre emre fes maibs u <èlf ^ 

.Q«Ede«-coi de ce Médecin 
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L) Ooter de fa fidélité , 
C'eft douter fi Ton voit des Cardinaux si Rome; 
'Si quatre & quatre font partout la même fomme^ 

£t u l'Automne fuit l'Eté. 



La noble planette de Mars ; 
Qu! fe levoît à l'heure od commença ta yîe / 
En deftine la fîo^ au bien de ta Patrie 

Au milieu des plus grands hazatds» 

Elle eft trés-FaufTe & ne vaut rien ; 
La coutume de plus que depuis fon en&ice 
Ce» homme a toujours eu de cacher ce qu'il penle ^ 

Fait qu'on ne le doit croire en nea* 



Tu peux te repofèr fur lui ; 
Il eft droit , équitable , aihi de la juftice ; 
. Et pour de ta Partie éluder la malice , 

Il a'eft point de plus ferme appui. 
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6 

On Ta cru pendant (quelque tems; 
• Mais c'écoit un efiet d'une noire malice s 
Comme s'il ne pouvoit , fans aimer Pinjuftîcc ; '■» 

Recheicher les deniers comptans. 

7 

Sois en repos fut^ ton honneur : 
Car comme tu n'en eus jamais pendant ta vie , 
Ta vie eft hors des traits oue fait craindre Tenrie ; 

Et tu peux la paHer (ans peur* 

8 

Léguez vos biens â l'Hôpital , 
Si vous n'ea aimez mieux fonder quelque ChapeÛe^' 
0d pouvoir au Seigneur offrir un cœur fidelle; 

Car Ton s'en fervira bien mal. 

9 

L'époux de celle que tu vois, 
Uûm ^ â ce qu'on dit , du droit de repréfaille ; 
Sans que pour s'introduire il employé une mailte / 

£ft le drille â qui tu les dois. 

10 

Tous ces témoignages d'amour 
Que cet homme te fait contre Ton ordinaire. - 
Me font craindre qu'il n'ait le deffein de te faire 

Dans peu de tems un mauvais toun 

II 

De toute ia Communauté, 
Nul ne mérite mieux toute ma confiance ; 
P& lui f ai toujours va , quoique le monde en pefliè} 

Vn très -grand fond de probité. 
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V^ Eue ooarrice ne vaut rien ; 
Et fi l'on en doucoit, qtt^ci Ton examine 
La coulenr de fbn poil , ion néz , frs ycnx , tk mxftj 

£r puis qu'on en dife du' bien. 

3 

Celle qui fait la queftion 
K'eft pasâffartmem bien fondée â la &îre> 
f iitfqu'il n'eft point de )04ir où de fe Êttiifiurc 

Elle msnqtte t\>ccafioa. 

Si le divorce dans ce tcms 
Etoit iei petmis y comme il t^coit à Rome , 
Et que Photnme cbaiif^eâc de lit, la fenned^MUlH 
me f 

iijii'tti four ils fe vetioiem df enfans S 

T 

Si TOBsaireitc i irotrerboiibetr 
A vousr voir eotooré d^noe |^ande famiile , 
S^ l|UiMlafi» ce dtâein voos cJrerchiez une fiUe^ 

AoG^jKOz. «et. hymen iaos p0ur. 

Renonce 



Renonce i ce fatal métier , " 
^Ic gain a pour, toi jlus d^attraits que la gloire ^^ 
e«r)ïai ne. t*y promût ayeccjap IJ Yfftfirt -^ 

Tout au plus qu'un poudreux lauciee» 

Suis . ^rois-moi , mot à mot ces vers : 
L*Apoticaire Ait und làurde. ntiprffc 5 
Et rétourdi qu'il eft , il te donne une prife 

Qjii te pourrqjt livrer aux vers, 

8 



•*• <<• 



• ViW^^W^^P queflîon! .^ 

L'Oti^cle ep. eft (ujpris , Apollon s'en étonnjé ; * 
Comme Ç l*9in..ppuyoit , voyant ceitp^pcrfonneï 
'Douter de fon extradion. -' 

^. . . . 

îGct' tomme a pêràu tout créJi't 
binsPefprit de tous ceux <q^ (ça vent fcs affairée^ 
ït x'-eft âkvec raifon f|dc chez bîfn des Notaires - 

On ne croij^ pas tou^ ce qu'il Ait» 

10 

Tous fçs amis n^en fçavcnt rien ; 
Sa propife hikmtt^éliiki ignoïe'cç myftere i 
Mais*éèrtàii>e grtfettc avecTun cciiaiû père , 

S'ils bfoienr, vous ïç ditoicnt bikû, 

« 

Il .me fe pàcoit être ^% i 
Le tvwHcur cependant poux vau& eft 4c vouç ta^^ 
Si VQ115 ne voulcï pas p^fct pour témtx^^fr > . i 

eoisme l^oa ik ^s jouta S^^* 

Il Partii. Ee 
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V Otre fils fous ce Maître un jom 
Derena rertueuz , Se plut qu'Hun autre iiahile^ 
Me k verra pas moins admiré dans la Ville^ 

Qu'àoQoré des Grands à la Cour. ' 

• Le Maître eft /çavaat & peur; 
JIftIs t*Ecolier n'a pi|k de penchant pour IVtnJei 
A c'eft en vain qu'on croit qu'un Précepteur jlm 
rude 

Que' le fien » réuffiroît mieux» 

Quoiqu^?n te dife qo^I eftpris, 
- De le voir néanmo ns no pers pas refpérance$ 
Cac avant que I4 paix (oit de retour en France^ 
Attens^toi de le voir lepiis. 

Qui iohc vous a pâ' retenir? 
Pourquoi n'en avoir pas fait pafler davantage? " 
STom le verrez dans peu , tel en (èra l'ufage. 

Que d'autres en feront venii; 



t>S'S SiBTLLBS, 
6 

Tu dois peu t'en inquîëter. 
iQu'ixnpone que là mort te trouve mifërable « 
Qu'elle te prenne Prince , on bien yaiet d'étaUej 

Puifqu'il te faudra tout quitter ? 

7 

Ceft oÂ (on inclination , 
Depuis qu'elle fe fert de fa raifbn , la porter 
Cette envie avec Tâee eft en elle fi forte f 

Qu'elle y fera profefEon. 

8 

» 

Moins qu'elle n'en pourrott avoîr^ 
5i le Ciel â fes vceux un peu plus favorable » ^ 
Huidonnoitun époux moins froid , ou plus capaU(! 

De rendre l'amoureux devoir* 

9 

Vous ne les tenez pas encor, 
Bt vous feriez bien mieux réuflir vos intrigues j 
Si vous Êiifiez tomber , au lieu df' tant de brigues j 

Une pluie abondante d'or* 

lO 

Cette Charge fera pour toi 
X7ne fource de biens , d'honneurs & d'avantages j 
Et fi tu confulcois li-deflus des gens fages , 

Us t'en parleroient comme mot. 

II 

Celui pour qui |ufqu'aujourd%Uf 
L'on a cru qu'en tout tems combattoit la viâottOj 
Bauu^ pourra bientôt , déchu de cette gloire, 

Kamf er comme un cep fans'appuv 



. » 
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Uitte cette lutrigoe, .cxois-moî; 
En rc.c|:et uii^Abbé partage la'cen^relfç 
jQue tu crois qy'â toi feul accor4e u piaftrç0ê^ 
Tour avoir plus 4'argent (jtjap loi, 

3 

O» homm^ ay^t de la mMt , 
pir ïtnyk i^ fçaura ce que peTe forage» 
i% dm fias 4'aae ibis en refleotir la rage 

Sans yamM m iut flJ)l>«t«. 



Oui : mais la moihclrje oçcaJtQQ; 
P*ur peu K^n'i fçs deux yeux àdonn4tdeli<;eRCC| 
' .TioQveroit dans fçn cœur biç;i pça de réfiftapcc 
Contre une telle paffion. 

s 

Il vim ; mais pUt eu Seigneur 
i^Qne tatnort l^enleyât dans fa plus teodre enfance i 
Puifqu'il doit regreter un jour de fa naiffitace 
te fieii p h xaomeat & l'auteur. 



6 

Pieux , fage , éloquent , fçavant ; 
' If fr fcilâl w ' 4a>W quelque -Moiiaftfie , 
' Oiï chacun le verra par une vie aufterc 

^difii^ to|i».c iç Couvent. 

7 

Cxom flue f<m, Iç Çl^^û»^, 
Son cœur brÛIe d'un feu (jut (tethpte la nature j 
C'cft errer ; il faut moins aimer la créature 

Pour être un pur adorateur. 

a 

}e qe fçais £ax qojA biMif i^f Pt 
Vous ^am cru pouvoir éidblix c«B«* haine; ^ 
Car on ne vit januûâ ont acM^r^A^ q^ine 

Unir deux cœurs plus fortement. 

9 

Ce qifon te proçôfc eft , crois-moi ; 
Un piège <ju'on te drcffe , «c non up avantage ; 
El fi tu n« fuis pas ce fage avis , je gage 

Que rën fe moquef a de toi. 

. . Les Bénéfices auioiv?d*iiuî 
* "Ne fc donnant qu'à ceux que tebeaufexcy nomme^ 
Tu n'en auras jamais; , tant A Paris qu'à Romff , 
Pour être trop mal avec lui. 

II 

Pour n'avoir point pris un époux 
Au tems qu^cUc pouvoit çc devoit même ep prendre, 
Qu'elle va, maintenant qu'elle en veut un, atten- 
dre, 

Four n'avoir enfin qu'un jaloux. 
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Ttens Je 6 fincerité. 
Sans jamais te lafTer » l'e&t de (a promefle» 
Kt n'accafe dans lui que fa grande parefle» 
£t son pas ùl fidélité* 



Ne regrete point ton argent , 
Car tu n'en pouyois pas faire nn metUeor iliage| 
£t cet achat te doit raloir un héritage 

Pour le futur & le préfent. 

4 

f I ne fe pafle point de jour - 
Que l'argent qu'elle employé au marché ne b 

tente ; 
Et fi dans Ton devoir elle refte contente ^ 

C'eit par crainte , & non par amoni. 

s 

Ivîte autant que ta pourra^ 
Les plaifirs que Venus fait fentir en ménage; 
Ton tempérament fec veut que l'on le nyfnage^ 

Autremeat ta fuccombexas» 
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(■ .■ 6 

.On le dit y mais je n'en crois rien s 
Car OQtre qu'il haie trop la fourbe ôc rinjuiticei' 
L'on voit ( tant il ell peu fujet â l'avarice ) 

Tous les jours dépérir fon bien. 

7 

K'étant ni Manceau , m Norihand^ 
On peut (ans balancer accepter fes ezcufes : 
Son tendre âge de plus le rend exempt des rufes 

Dont il £iut iiiêr quand on ment» 

8 

Non ; mais il agit par amour; 
Voulez- vous que pour vous ce Juge s'intéreflèl 
Informez-vous quelle efl fa plus chère mattrefle , 

£t lui faites bien votre cour. 

9 

Pour (tre éclairci li-deflùs, 
> Il £int moins confulter l'Oracle que ùl vie ; 
Car s'il vit bien , que peut & que pourra l'envie^ 
. Mais s'il vit mal , foms fuperius. * 

10 

, Cf s biens que tu leur laifferas 
Doivent eprr'eùx noirrir une éternelle guerre : .. 
il peine auront- ils pâ copvrir ton corps de terre; 
Qu'ils fe moqueront de tes rats. 

II 

C'eft à deux ou trois Avocats, 
iQui voyant qu'au Palais ils n'avoient rien à faire ^ 
6c font pour toi chargés de cette unique a£àire 

(2ue ttt ne leur confiois pas* 



I^a L B 9- O A A c 1 fe Y 

SIBYLI.E EVROPÉENNE 

D O U Z I É M E. 

A u qvR E i^ i> 

V^ yi. , Çjp n'cft point d'aotrç gae lai ; 
^ Iriiçn Ipin d'en pouvoir tirer rallbn çc dxpJïjÇxr, 
A ^, <}u.oiqu'ob(çrvé, ^ bien jouet ion rpUç^ 
' * qji'il aura jar-tçut dç l*a|>puJL * 

3 ' ' 7 ' ^' 

Heuci^u^ Ç)nt ceux qui (ans e^ans , 
Exempts , comme eux ^ des (^ins d^up accabjanf 

iTMbâge, 
£t parmi les plaHIrs d'un chaftc mariage , 

' Peuvent toujours vtnc eu amans. 

De l'of grçs jBomm? une Vf^aifpii j • 
Pour le faire p^rle?^ ne ^eut ricî! (m fon amc; 
Mais fi l'on en)pl^5y6.it pour le vainçri: ^c fêiûmc i 

Il fe rendfoit comme Samfon. 

S 

Jbge âe fa fidélité ^ . > 
Far celte qu'on fait voir à lui payer fcs g^ges : '* 
De vaIcis pien payés furent toujours trof bg^ - 

Pour.comoieKra no* U«ikei6 

Si 



DIS SXBYLLS'9» I^J 

6 

5a beauté fut toujours (ans fard: 
On'fa vcrroit plutôt en faire ut) facrifiçe » 
fTant elle a toujours eu d'horreur, pour Parttficet| 

Que de rien empranccr ae l'art* 

7 

Pourquoi non ? On Ta va cent fois 
Arec étonnement fans fené ni clifteres , 
St £ins mettre en ufage un tas d'autres ipyfter€t| 

Rétablir des geiis aux abois, 

8 

. .. On dit qu'ouï ; mais la quefKon.^ 
^uoîqu'avec le parain en di(e la maraiue , 
Pour la négative eft , ou femble plus certaine^ ^ 
Si l'on y fait attention. 

Je troiftvé qKel^ûe-fomdemienrT , 
% orotfltf^ que ce^ hontnic aîync à Ce fatlsfaîre^ * > 
Maiç^Uand de fbn côté la femme cherche apiairc;i^' 

Pourquoi s'çn faùreUe un tourment è 

IQ 

La leinnie fçipUîSt £|n$iraf(bti r 
t79^^l9^P abandonné n'eft aoint le feul ftérilc | -> 
Cei^iiqMk'oii ch;»rge4K^. ii'eâ: pas moins infertile ^< 

. Et QV^^çrut jamais la mçiflbn, 

'^ 

:. ^.t'en dit bieofOnr Venger; 
M^is )C crains que cçt homme , ou bien cette^mali^ 
'?i*i;itreffc^/ li ^ ,, ^ ■; . - , ; 

Somant à quelques nuits cette feinte t^ndrcITct 
Nrji^/afic:€aluitcUi»agKr*. t 

IL Fm- ' '^ El 



1^4» ^Les Oraclss^ - 
D O U Z I É M E...V 

• A UG UR £ I L 

,i. métier te fera fetal ,. . 
£t tu ferois bien mieux de' t'ai 1er. rendre Moine,;. 
On t'\ ver. a bientôt manger ton patrimoine ^ 
* Et puis mourir à l'HôpicaÙ 

Pl«1« «e remède hft-difliireiit ; ^, i 
Qijî 'tfttc W foi* qui viierts confulter cef Of^cte: * 
iSù^' Voi fon effet doit approcher du mimcfe , 

In «te ^^oéfifiant proroptement. 

, • sriéN«feleffè;^foit 011 prix ' ^ . 
Qiirs'actjiît pai 1é''c<rur & nio»^{>âtfla rtâfffi[)A;é7 
Wfefoît plus que ^NoWe . âyâurd** Ibfl eftfâHeé > 
Gérit' >e¥tM deiMf t>A c^Ttfrpns. 

; . 

Hcureîtt «"il ' ne dé voit '<jti*a Uica , 
IJhc cOMtrieioiv Ié>tir«r0itd-»feirei5 • >>r^\' \ 
Maisxomme il doit au monde , il faut lé (îtiv 

«'•H&liiv,' '^^■•'•- ' ' •^' '•-'.•.. .;:. 3 



DES Sibylles. i6y 
6 

Ce n*eft pas à fa charité 
Que PoB doit imputer Ton état miférable ; 
U fourroic bien encor , n'étoit le jeu , û tMc^ 

Vivre félon fa qualité. 

7 

Oui ; mais fi eu veux empêcher 
Que ce que eu crains cant dans peu de tems n'arrive j 
Abandonne ces lieux , quitte-les & t'efquive » 

Ou va quelques jours te cacher. 

8 

Si pour qu'un maître aie votre voir , 
Il faut qu'il foitjgalant ou beau, gardez le vôtres 
Mais s'il le faut fcavant , pieux , fage , d'un autre , 

^QS balancer , taites le choix* 



» • «^ 



Le père feul en eft l'auteur; 
n devroit pour fon fils avoir moins d'indmgehdS \ 
Il fe perd quand il veut borner trop la puiflatfCe 

Que doit avoir tout Précepteur, 

lO 

Aprè^ f^pvf foofEert l'efFort* 
De tout €t que les £pts font paroître de jage^ 
Près de la terre on doit le vpir faire naufrage. 

Et périr en entrant au port. 

II 

Ne ,ciois rii^n de ee qp'om te dit $ 
yios d'un de tes voifins, fi t» la voulois i^adieg 
Vo^dsoit en<te rendant ton argent, te la psceg^xifti 
. Afin à' fin zxw }$ iéktCt 

Ff q 



i66 Les Or a'c£E $ 

SIBYLLE EUROPÉENisiÉ 
D OU Z I É M E. 

* ^ 

Augure II L 



J^ E fors jamais de ta malfon; 
Ve va point, curieux , faire le tour du monde ; 
' Car jç crains fort qu'un jour tu ne ferves fur l'onde 

De pâture â quelque poiflbn. 



Ëlîe dira bien oui toujours , - 
.Taae qyte fans nul danger elle pourra le dire | ; 
Mais avant quinze mois elle sVn doit dédire^ 

Four VM pas quitter fes amo«rs. 

4 

EHe peut en efperer deux y '. 
Dont le bon naturel & la haute fagèflè ' 
La doit récompenfer un jour dans fa victlleflc 

Des grands foins qu'elle aura pris d'eux» 

s 

Avecic tems to les aurass ' 
Maïs fois â les briguer plus prompt 6c pliis àktte^ 
fH âe -to laffe point d'avoir ta bomrfe ouvceite^ - « 

$aas quoi €*f(|4ait 'dfr tout- «as pas» 



6 

C'eft menfbnge , que tout le l>ieit 
Qu'on vent que cette Charge en l'exerçant t»fi 

porte: 
Cefle de la briguer, c'eft à quoi je t'exkorte; 
/ La laiSant , m ne! perdras rîen* 

7 

Celui qui doit être vaincu» 
Eft celui dont Parmée aura le plus de motide $ 
£t quoique Tes vaiffeauz couvrent l'une & Tautti* 
onde, 

Il Te' doit bientôt voir â eu. 

8 

Sans te (bucfer de fon nom. 
Songe vite au remède 8c gagne u maîtrefle; 
A force de préfcns rallcntis la tendreffc 

Qu'elle a pour ce nouveau mignon; 

9 

! Ont, leurs traits font des plus perfâfis, î 
JBt tu ne pouvois craindre un plus terrible oragei* 
Oppofe néanmoins la douceur â leur f^c» 
Si tu veux les rendre xmpuiâans* 

lO 

,. , 'le démon de l'împureté ' . 
l^*a Jamais, fîir fop coeur remporté dé viôêStei^ 
Dans ies périh dû monde , il jouit de la gloiit '' 
D'une étatiere virginité. 

II 

Tout lui préfage du bonheur» 
TouC'hii marque une vie auflî longue que htYLt\ 
%tjù ne crains pour li(i qu'un défaut de «cervelle f^ 
• Cd fou là tout' f^n niaUiettr*« 



169 Les Or angles 
SIBYLLE EUROPÉENNE 

DOUZIÈME. 
AuQVSis'iy, 

f 

^ Ur fon vsfiige &. dans fes yeux 
On lit la Tëricë de l'excufe qu'il donne : 
Quand on mène» on balance, pn fe^oupe, OA 
s'^conne. 

Quel langage s'explique mieux } 

■ • ■ ■ .5 ;. ..; :.. 

Pour toi quelle diftind^ion , 
D&tie l'avoir rien pris, contre foh ordinaire! 
Me lui donne pourtant rien dans la fuite à bàtt. 

Sans qu'il te donne camion* 

/ 

îou qui. s'y fif aiiui^.qi^ toi , 
Et Aoifeçoit pAut vrai, tout ce que dit ce drolki 
U en aifé de voir que ce fourbe r'enjolle , 

Et qu'tl y toléra, fà foi. 

.Non y ce font de pauvres raifons 
Qqx vous .onr pu porter a faire cette emplette ; 
l^i'oo a'en^ parlera jamais, qu'on ne vous tsail^ 
X>ft ktt dc^petite$ Maitens.. . 



Bzs Sibylles. x6$ 
6 

I 

Ce n'eft pas la première fois 
Qu'avec droit on a pu foupçonner ladrAlefleif 
Mais comme elle s*entend avec fa maicreffe, 

fille n'a point de peur des Loix. 

7 

Quoique tu fois riche i feifon , 
Tu n'en dois pas porter plus long- tems les luaet« 

tes; 
Et la conjonâion des deux triftes Planettes 
Te fera périr par poifon. 

8 . 

Cet Avocat cft très- fça van t ; 
S'il vouloît en vertu briller comme en fcience. 
On ne le verroit pas trahir fa confcience , 

Comme il le fait affez fouvent* 



Ce Juge eft un homme de bien , 
Et ne vendit jamais fa bouche â Tinjudice; 
Mais fi l'on veut avoir de lui prompte ]uftice^ 

Il faut de l'or ^ ou l'on n'a rien. 

lO 

Qu'on lui donne la queftion , 
Et l'on remarquera fârement ^ue Pexcufe 
Dont pour fe difcuJper à vos yeux ce fourbe oie ,' 

Eft une pure fiâion. 

II 

LaiiTe ce foin a tes neveux, 
Dont la vertu que doit ëguillonncr ta gloire ^ 
l^e donnera pas peu de luAre i ta mémoire, 

fit retiendra tes envieux. 
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AVAÎSIT-PROPOS 

AU LECTEUR 

C Ù K l'E U X. 

J' E fçai bien qu'on s*étonncra 
qu'on ait mis au jour ce Livrée, 
vu qu'il y en a quantité qui ont 
déjà paru v& qui ont traite de ce: 
fiijet aife? curieufement & jolimpnt^ 
Cependant , mon cher Lefteur , 
c'ell en partie cela même qui m'a 
fait te donner ceqte Fortune $ à 
caufe qiïie j'ai reii^arq'ué que tous 
€xs Livres étoient rempliîg de peu 
dé QùcûioDS < & les manîeres^ doû,c 
ils font faits ^rles à deviner , ce 
QÙfi celui-cit n?a pas , çtant compo-^ 
ttude (foixa^ce -Queftions , qui (ohe 

prefque tout ce qui «peut atrivec» 

Aij 



AU LECTEUR 
dans la vie, & convenir aux bom« 
mes i joint que les réponfes y font 
£ bien mêlées & confondues , que 
plufieurs croiront ( & avec afTez dé 
vérité) qu'il y a du.hazard dans les 
Reparties des Oracles. 

De plus , on y apprend fuccîn- 
tenient Torîgine & les qualités pref- 
que de tous les Dieux ^c la Fable 
& de rHiUoire profane : ainfiledK- 
Teniflemént efl: agréablement mêlé 
avec Tutile i ce qui n'eft pas peu 
pour le beau fexe > qui n'aime pas 
a fe peiner fans déledaUon. Mais 
ce qui ni'a le plus porté à mettre 
cette Fortune au jour ^ c'èft que 
plufieurs qui dans, mon Cabinet y^ 
pnt.pris pUifît.» ont fouhaité l'a^ 
voir > & même plufieuTSfxeffonne» 
de mérite Tout, recopiée 3 raaii do 
peur que dan^ ks Copies il n^^. aîb 
des fauteSf & pour n'en pas priver 
le refte des Curieux , je me fiiis 
feiifê ârller à vous tjla ibnaer > mon 
sb«r Lè<9;eur.u.: c.:» ji.ii ty.^l:^-!^ 






curieux: 

De plus , d'abord qu'on fçaura 
feulement l'Oracle où on fera tom- 
bé par hazard > on fçaura à peu 
près ce qu'il doit dire i car ils ne 
répondent que félon leur caraélere, 
Ainfi on épargnera quelquefois la, 
confufîda ou la douleur où peur 
vent fe trouver les perfonnes qui 
tirent à cette Fortune , en ne leur 
difant pas la réponfe de TOracie. 
Comme , par exemple , (î un affligé 
cherchoit la mort de fon fils , Sc 
qu'il arrivât piu: iuzard qu'il eue 
tiré Pluton pour Oracle , on pcuc 
lui épargner la douleur qu'il ref- 
fentiroit en ne lui difant pas ce que 
Pluton pronoftique , ne pouvant 
être rien que de lunefte & de nior-* 
tel , ce que ne font poîût les autres 
Livres qui traiceijt de ces matières | 
car lorfque vous vous êtes embar^^ 
que à y tirer , il faut malgré vous 
boire les réponfes fades & fâcheu- 
fes que vous y font leurs Oracles^ 
ne pouvant pas les prévoir. 

A iij . 



AU LECTEUR CURIEUX. 
On peut au/S réduire ce Livre en 
Roue «comme je i'aî réduic de Roue 
tn Livre I ce qnej'aifaic, tant pour 
-la commodité de le porter dans la 
poche , qu'à la prcmienade pour fc 
divertir j ce que je fouhaite qu'il 
vous faiTe > mon cher Leâeur. 



QUESTIONS 

DÉCIDÉES 

PAR LESîiDIEUX, 

DÉESSES, 

DEMI-DIEUX, 

Et grands Hommes de la Roue 
de Fortune. 



,t.fljJ[_^K A fortune de TenEuit nouveaf 

2. Si l'enfant vivra long-tenu. 

3. Si l'on fera d'Ëglife. 

4. Si l'on fera reçu en furvivanee. 

5. Ce qu'on fera à la fuite du temt. , 

Aiilj 



La Fortune 

'6. Si on perfiflera dans l'état qu'oft àuft 

choifi. 
b. Si on fera heureux fous un JAaîtr^ 

8. Si l'on fera conlîderé dans fon mt« 

9. Le moyen de parvenir, 

10. Quel fuccès aura une entreprife. 

11. Quels feront les Ecbevins qu^on doit 

élire. 

12. Si les Généraux d'Armées feront con- 

tinués dans leurs Emplois. 

15. Ce que penfent les Officiers à la fîù 
t . . d'une Campagne. 

14. Le fort dans le changement de con- 
dition & d'état. 
î j*. Si on mourra dans fon Emploi. 

16. Si l'on obtiendfti la chofe defîrée. 
ij/ Qui eft le plus ambitieux de la Com- 
pagnie. 

^8. Si FafFaire propofée vous feraa^^n- 

tageufe. 
ip. Si celui que vous pen fez vous hait. 
tzo. Si vous poflèderez quelque Bénéfice* 
21* Si le bruit qui court eft véritable. * 
^2.' Cointné fe doit te^minef une>af!eâiollii 
aj. Si ce que vous pen fez arrivera. 
^4. Si vos amis vous font fidèles. 
25*. Votre inclination à la vertu & au vice. 
26» Sî Ton fera bientôt mài?ié» 
d7« 'Si un mariage réufCra* 



•D* ^ Hum A lîT »I 

1i8. Si vous aurez la femme defiré^* • 
ap. Quelle fortune aura le mariage. 
50. De quelle humeur fera le marié» 
^i. De quelle humeur fera la femme» 
32. Combien de fois Ton fera marié, 
3 5. Si les mariés àufônt des enfans« 
34.. Si la femme efl enceinte d'une fiUf 

ou garçon, 
^jj*. Des mariés celui qui furvivra# 1 
35. Quel eft le fujet du divorce. 
37» Si la veuve fe remariera. 

38. Si l'année vous fera heureufe. 

39. De qui vous devez efperer du bîeïit 

40. Si vous aurez quelque héritage. 

41. Si vous profiterez dans le négoce. 

4.2. En quel pays vous ferez fortune. 

4.3. Si l'on fera heureux à porter les ar-* 

mes. 
4.4.» Si le voyageur retournera bientôt. 
^.f • Si celui de qui on eft en peine ef| 

mort. 

46. Que penfe & fait la perfonne abfent«* 

47. Quel jour de la femaine vous fereSK 

heureux. 

48. Si vous ferez heureux au jeu* 
45^. Si vous gagnerez votre procès. 
jTO. Si votre fonge eft véritable. 

ji. Sir vous trouverez ce que vous avcil 
pçrdu. 
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La FoR-fuHi. 
fi. Si ane perronne eft capable de (ècret. 
^3, Qui eft le voleur qui t'a dérobé. 
j'^ Quel fera le lërrice d'un domefiique. 
J'y. Si 00 a été au cabaret. 
^6. Si le malade guérira, 
f 7. De quelle mort vous mourrez. 
jS. Si vous mourrez riche. 
J9, En quel pays vous mourrez. 
io. Si l'on a ce qu'on ne peut penJrc 
qu'une fois. 

Fm des fiixantt Qu^ioni* 



DES Humains^ 

Wfffffi#tfflfffff 

' I 

EXPLICATION 

PE CET ECHIQ^UIER, 
OU FORTUNE. 

D'Abord il £ittt touclier avec le boat du doîgf 
ou avec une épingle , les yeux clos > quelque 
chiffre de cec£chiquier^ Se cecnifFre vous indique- 
fa la Fortune que vous y chercherez au même nom* 
bre ; & ayant trouvé ce nombre vis-à-vis celui "de 
la Qiieftion , vous trouverez l'Oracle ; & après 
rOracle , le chiffre de la page od cft cet Oracle , 
& le même chiffre de la Fortune dans la page de 
rOracIe fei^ la réponlè que vous cherchez. 

Par exemple , je veux chercher û je mourrai 
dans mon Emploi : je mets le bout du doigt ou 
de l'épingle fur le 4 , 5 ou ^ , i tout hazard ; po^ 
Tons que vous- ayez tiré tf , ce ^ vous renverra 
chercher la Fortune au nombre 6 ; Se dans cette 
fortune nombre 6 je cherche r 5 , qui efl: le c}iiffre 
de la Qiieflion ( fi on mourra dans Ton Emploi s ) 
je trouve vis-i-vis ce nombre 15 Achille & p, 
ce y 1 m'indique la page od efl l'Oracle Achille ^ 
& la fixiéme ligne de cet Oracle Achille me donne 
la réponfe ( à caufe que le nombre 6 m'eft venu 
par h?.zard { } fçavoir , tu mourras tenant les rênes 
de ton Emploi 6i dans une mémoire éternelle. 



Là FOKTUlTB 



eczempie. je veuxcaercnetiat^ueition f ; 

ce que je ferai i la fuite des tenu , 8c j'ai 4 

r hazatd à l'Echiquier it ; je vais chercher I 

: od il y a Fortune ix , pua vis-à vis le • 

e I , qui eA le dbif&e de la QucHion , je ' 



Autre «emple. Je veux chercher la Queftion f ; 
^Toit ce que je lera' •■'•■■ _ - . 

bi^ par II 
b page od i! 
• nombre | > q ^ , , - 

Itoave Vnicain & le chifice 7 , qui fait que je cher- 
che la page 7, odeft Vulcain, qui m'apprend que 
Vulcaia , R\i de Jupiter Se de Judod , fiic Forge- 
ton pour les Dieiti , Se que je prcDue g^rde i lÀ 
noirceur, de peur qu'il ne me barbomlle. Voili 
en peu Ton origine & fon caraftére -, mais je veux 
fçavoir ce qu'il me r^pottdra i te que je demande , 
te ainfije cherche dans ce même Vulcain la dou- 
kiéme ligne , qni eft le nombre ou la Fortune qoè 
j'ai tiié par hazatd : je trouve que je n'aurai jamais 
grande capacité pour fervir l'Eut , & atnfi des aa-» 
tm 1 ce qu'un peu d'expérience & de routine vont 
apprendra bien vite> 



Dis Humaine 
ECHIQUIER OU FORTUNE' 
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FORTUNE I. 
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Rhadamante. 
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Minos. 
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Promethëe* 
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AùRéc. 
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Efciriape. 
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Perféc. 
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Orphée» 
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Atlas. 
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Achille. 
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Hercale. 
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Thcfée. 
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Jafon. • 
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Jantis. 
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Priape. 
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Seraphif. 
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Momus* 
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Eole. 
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LES I>rE U X. 

/ ■ - 1 

• ^ .1 

JUPITER I. 



) i 



Jupiter , Dieu des Hommes Cf Roi des 
Dieux ^ fut fis de Saturne &* de Rlièe^ ne 
vous donnera jwe da mari^ues de gloire Çf 
d^ambhîon. 

ï* T L l*a ^ mais (on ambicîon lui âtera. 
i. 1 II fera la fortune de Tes parens. 
3. Il fera d'une longue & heureufè vie. 
.4l-f II fera heureufemenc marié. 
5. C*eft un fort bon fujet, il fera reçu. 
c, IlTera un jour un des premiers de fon état* 
7. Il perfîftera dans fon état , & vivra content 

toute fa vie. 

S. Vous ne pouvez pas manquer d'être heureux. 
9. Vous n*cn demeurerez pas ÏÀ , Louis le Grand 

fongera â vous, 
xo. Prens bien le tems , & profite de la bonne 

humeur. ' ^' - '^ 
1 1. Tes amis font de. trop grand crédit , elle 

réuilîra. * 
Xu Ils feront bons écoùomes^ honnêtes Se prd«! 

yenans. 



«^ 



3 La F o r t u k s 

SATURNE II. 

Ce /fis néJuCulùr delà Déefe Vtfia^ 
ffl le Dieu du tans ^ & ne vous promet rien 
que d'heureux. 

z. Vous mourrez dans votre pays natal. 

%, Il fe défie trop de lai-même pour l'avoir perdu. 

3. Le bonheur raccompagnera par tout. 

4. Il vivra long-tems , & furvivra à tons fes 

frères. 

5. Le mariage t'eft propre pour ta fanté. 
4, Il occupera long-tems cette furvivance. 

7* Il fera intrizuant , & fe fiera beaucoup d'amis»' 
té II mourra oans fou état en odeur dé fainteté» 
9» Vos longues années vous acquerront les plus 

beaux emplois. 
lo* Vous pouvez demeurer fbus lui, il aura po«r 

vous quelque égard. 
ti. Continue» tu agis bien, 
IX. £Ue ieia heureuiè» 




DES Humains. '3 
NEPTUNE m. 

Neptune forti de Saturne , Dieu du terris j 

{f d^Ops , eut pour partage les Elemens froids , 

étant Dieu des Eaux Cf delà Mer , Gr vous 

fera ià un vrai portrait d^inconjlance & d^a^ 

tenture. 

1. Tu isourroîs mîférable fans on héritage qui 
t'arrivera quelque tems avant ta mort. 

I. On croit qu'il l'a, mais on fe trompe. 

}. Tu feras pris fur mer par les Corfaires^ êe 
tu mourras entre leurs mains. 

4. Sa vie fera beaucoup traverse , & la fin de 

fes jours fera heureufe. 
j. Il mourra lorfqu'on croira qu'il fe porte le 

mieux. 
t. Il fera marii • 8c après la mort de fa clxer# 

moitié , il fera d'Eglife. 
7. La pluralité des «voix l'emportera a fon avan-« 

tage. 

5. Il le faudra envoyer a l'Amérique. 

5. Il prendra bientôt le petit colet , & enfuité 

les armes. 
10. Il fe fervira de votre (implicite naturelle pou* 

vous jouer en Normand. 

II. On vous croit rude & difficile , cela vous fera 

tort. 
t£> Reuds'coi plus fociable & moins retiré. 




1^ La Fortun» 

P L UT O N IV- 

Platon i fils de Saturne , Dieu du Tems , ijr 
à& Rhée , fut Dieu des Enfers ; il ne mut 
pronojiiquera rien que defunejle & de mortel, 

ié On te trouver! dans ton lit mort d'apoplexie» 
&• Tu mourras de mifcre dans une priibn pouc 

tes dettes. 
|. Un voyigc dans les Pays éloignés vous prî-» 

vera de la consolation de mourir dan9 

votre Patrie. 
4* Il l'a a demi perdu. 
5. Il fera malheureux dans (es entreprifes. 
€. Il fera étouffé par fa nourrice ^ (î l'on n'y prend 

garde. 
7* Il k mariera , & le mariage fera cau(e de fa 

mort. 
S. Il eft trop arrêté a fon Cens , il ne fera pa% 
* reçu. 

5. Les brouillons & les ]ibe{;tins l'égaleront 
10. Ses parens l'ont contraint de prendre l'état od 

il eft , & il y file fa corde. 
} !• Vous voyez trop clair dans les affaires , il vous 

haïia. 
.^x» Tenez-vous en repos, on ne pcnfera jamaijSyjl 

vous élever. 







to ES Humains. jr 

MARS V. 

T^out là fera rempli de Jang , mah d*um 
Jang toujours glorieux ; mars le vain(meur ^ 
Jils dejunon tarde V attouchement d^ une Fleur, 
étant Dieu des Combats. 

z. Il n'eft pas encore tcms qu'il meure , il faut 
qu'il fe fîgnale davaatage , ain(i il guérira. 

X. Il mourra dans le lit d'honneur. 

3. Tu mourras comblé d'honneur & de richefles/ 

^, Vous mourrez (ur une brèche. 

j. Les yeux*Jui en ont fait faire la perte. 

é. Il fera grand guerrier , & mourra jeune i, 
. l'armée. 

7. Né pour la guerre , il vivra long-tems par la 
viftoire. 

t. Ton fang glorieux obligera ton Roi i te 
■ marier. 

5. Il fera reçu â caufe de la bravoure de fon' 
père. 

10. Il rendra' fcrvîce a TEtat , & fon riche talear 

le fera aimer. 

11. il y eft bien appelle , il y paffera le refte de 

fes jours. 
jt< Il faut le ffléfiager^ & il vou$fervi:a. 






6 La Fortumk 

BACCHUS VI. 

Toujours ici fera mile Vefprit avec îyvrof^ 
gnerie^fuivant V apanage de Bacchus , jils dt 
Jupiter & de Semelé , Dieu du vin^ 

U Belle demande ! fon tempérament cbaad fait 

qu'il eft toujours altéré , & qu'il eft obli« 

gé d'y aller (ou vent. 
%• Sa maladie eft daneereuiè & d'un fuccès fort 

douteux i s'il ooit il eft mort. 
5. La vendange t'échaufie trop ^ tu mourras 

d'une pleurefîe. 

4. Tu mourras pauvre après avoir mis tout ton 

bien dans les cabarets i fonds perdu. 

5. Vous mourrez au milieu d'un feftin. 

6. II l'a.; mais /à eourmandi fe , & fa liberté d'agic 

& de parler , le lui feront perdre. 
7* Les débauches de ù. jeunefle le fieront fage en 

fa vieillefte. 
8. Si (à nourrice boit du vin , il ne mourra pas 

au berceau. 
^é Une femme eft incommode en buvant , il ne 

fe mariera pas. 
10. Il a fa trogne trop rouge pour être dans cette 

Charge de Judicature. 
it. II aimera plus la bouteille que fon trafic 
it. Le vin lui fera quitter fon état. 



^ 



T y L C AIN V.I L 

Vukain , fils dtJiqÀter & de Junm y fia 
Eorgeran ptmrhs Dieux. Prmesi garde à fa 
noirceur , qu^ïL ne vous barbouille» 



Si •N'eTpere aucun bon fer vice de lui, 

a. ïl n'a fait aujourd'hui que quatre cuvëes. 

$'• Change de Médecin > autrement tu n'en xà^ 

viendras pas. 
4.; Un. coup .de.'ëpudre t'enverra dans l^autic 

monde. v k 

.5/ Tu rendras i'amé fur la paille dans un pélexi^ 

nage; 
^/ Vous mourrez en foufflant la tabagie. 
7. Il eft en fâreté , il n'a plus rien â perdre* 
•9; Il anra.de bcllea e^érances ^ mais elles ne \A 

réufliront pas» t. 

$. Le fol amour de la; mère. (èf a la pe^te dtf 

l'enfant. 
10. Il fe ibadera & prendra une fiUe coquette j 

qui lui donnera bien de l'exercice. 
' ^Xr II masque trop ;de iégereté & dHncoaftanoe 

pour être reçu. 
XL. Il n'aura jamais graiide capacité pour fervic 

l'fitat. • 

.. • • • ' ■ • * 
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L A F« k"* u h « 

PAN VIII. 

. Pm 9 fils de MeramCr de Pendope^ fut 
Diai champêtre , ix ne vmài^dmnpra ià fu 
dt la joie & du repos, 

r« Celui que tu foupçonnes èft le yoleor que m 

; cherches. 
«•! .Prens garde a lui ^ il fauteia les mors de la 

maifon. 
9/ n y.ya ité ; nuis c'eft plutôt pour lire que 

pour boire. 
^, Les foins qfie l'on prend autour de lui , le re- 
tireront ide ce nséchant pas. 
5. Tu mourrai dans ton .lit d'une mort nata« 

I relie & douce. 

iSC Si.ttt veax.moocir xicbo, traTaille en ta jeu^p 

nèfle êc épargne. 
^4 -.Vous mourrez entreJes mains de vos parensi. 
S_. Il n'a plus grande chofè à perdre. ' 
^« La tranquilTitë de la campagne le tirera ds 

libertinage* 
dro. Si ik meie joyeulèment le nourrit , il vivra 

long'tems. 
31. H.ne fa manesa point ^ &.£ il ne fèu-poinr 

J'Eglife." ' .;. , . 

1%, Il n'a pasvgrand erprit » mais Ton enjouement 

le fef a i^ecevoir. 







BEs Humains. 9 

A P O L L O N I X. 

Les beaux génies & Us Sçavans trouveront 
ki de quoi fe repaître ; Apollon la lumière du 
monde , fis de Jupiter & de Latone , étant 
inventeur ou Dieu de la Mujique , de la Me^ 
decine & des Oracles. 

I. Ne te fie pas a cette personne» elle dira toa 

fccrct. 
A. Le lar]ton& déclarera lui-même a toi. 

3. Il fera lui feul le bonReur de U maifon. 

4. Non, il n'y a pas été , le vin eft contraire i 

Ton génie (ludieux. 

5. Il n'y a rien à craindre , il retournera en fanté« 

6. Tu mourras en odeur de faintecé. 

7« : Tu ne feras ni pauvre ni riche i la fin de tes 

jours. 
%. Vous mourrez à Paris au milieu des Sçavans» 
5. Il eft fage & fans reproches. 
jo. L'aptitude aux fcieaces le rendra d'un boa 

naturel. 
21. A force d'étudier» il mourra regreté de bien 

des perfonnes. 
;ii. L'amoiir del'écude tedefUne pour vivre dan^ 

le Cloître. 




CÎJ 



•10 LaFortunb 
MERCURE X. 

'Approche^ Amans des cœurs , void îe Dieu 
ie votre éloauence : âtjl Mercure y fib dt Jun 
jiter & ie Maya , fUle d^ Atlas , qid ne vaaa 
jTomet que des honneurs pajjagen» 

%. La chofe perdue eft entre les mains d'Une per* 
ibnne à qui tu ferois bien aife de Favoir 
donnée. 

s. £lle eft fecretre , tu peux lui donner toute ta 
confidence. * 

3. On te rendra la chofe volée ^ mais tu îgno* 

rcras le voleur. 

4. Td feras parfaitement content de (on {êrvice; 
J. Il voudroic bien y aller ; mais il a je ne fçat 

quel décorum à garder qui lui en em^ 

pêche. 
4» tJne faignée maUi-propos l'enverra en Paatre 

monde* 
f, . Tu mourras , mais jamais dans i'elprit des 

Sç.iv.ins. 
f . -Tu feras i ton âife en mourant. 
5» Vous mourrez chez un ami à !a campagne. 

10. Il cherche l'occafion de la perdre tout-à-faît^ 

11. Son bicn-dire le fera confiderer de fon Roi. 
II. Il vivra long-tems dans Teftime de tout le 

monde. 




DES H U M A I K*S. II 

LES DÉESSES. 

V E s T A XL 

Tout ce que dira cette Déeffi ne fera que 
fpirituel , puifque Vefta , fille de Saturne Qf 
de Rhée, ejl Déejfe du feu. 

I. Ton fonge te promet trop , tu te conteifteras 

s'il eft j moitié véritable. 
%. Ce que tu as perdu n'eil pas loin de'toî. 

3. Si tu lui confies ton fècrec> elle le dira pat 

fflégarde. 

4. Ceux que tu as foilpçohné font innocens« 
5« Il fera plus le maître que le maître même. 
$. Il n'y a point été aujourd'hui , mais ii y fiit 

hier. 

7. Il guérira , mais ce fera de tons maux. 

8. Tu mourras pour avoir négligé les remèdes 

dans les premiers commencemens de ta 
maladie. • 
jSi* Tu laifleras de grands biens à tes parens , dont 

tu ne jouiras guéres. 
xo. Vous mourrex entre le ciel & la terre. 

II. L'as-tu, toi qui me demandes cela ? Pourquoi 

veux-tu que je l'aye ? 
zi« Il fe pouflera jans les I^onneurs par les iiH 
trigaes. 



> 



Z2 La Fortukb 
C E R E S XII. 

Carès 9 Déejfe des bleds » fille de SatUIrne 
& de Rhée , m vous donnera que de Vabon^ 
dame. 

I. Tu gagneras ton procès avec dépens. 

^. Ce longe ce prélage un grand bonheur qxâ 

arrivera. 
3» Ta retroaveras'ce que' ta cherches lorfque ta 

y penferas le moins. 
4* Dire Ton fecret a cette perfonne & le pabliex 

par tout , c^eà la même choie. 
5« C*eft un filou que tu découvriras en peu* 
tf. Il ce fervira fidèlement. 
7* Et od meccroic-en la vendange ? Il faut bien 

qu'il vuide les tonneaux. 
S. Il retournera 'en convalefcence en peu de jours* 
f » Tu mourras de langueur après avoir bien 

foufïerr. 
lo. Tu mourras cr^-riche ; mais a quoi boa? 
IX. Oiài-je ce ledire? Abondanc en coût, ta-feras 

dépouillé & afla/fîné dans an bois. 

II. Je ferois le feul au monde. 






VENUS X I I L 

Baéns Cf folâtres y Venus , Déefft des 
Amours j;^ ^ fille dé Jupiter Gr de laUéeJft 
Diane y ne vous ferapréfent qu^ deplaifirs Gr 
pajfe-tems» 

X* Tu feras un gaia au jeu , Se encore plus à celm 
de Cupidon. ' ' * 

I. Tu gagneras ton procès , & fi tu feras ruiné. 
5. ■ Un objet que tu vis hieria formé ce phantôme 

dans ton imagination. ' 
^. Celui que tu aimes le plus de la maifon 011 tu as 

fait la perte y elî' celui-là même qui l'a 

trouvée. 
5„ Cette peifonne eft fecïette comme un coup de 

tonnerre. ' * 

(S, ^ fl te fera plus fâctreiix de le connoître , que de 

ne Je, connoître pas. 
7. Ne le laide pas avec tes filles , & tu feras con- 
tent de lui. 
t; Hélas ! c*eft un pifle- froid , il y va pour plaire 

â fa Dofèzdlc. 
5. Il guérira , pour mourir peu de tems aptes 

d'une rechute. 
10. Une récidive te donnera la morr. 
IX. Tu t'es affez diverti , ne regrete point le paffé » 

tu mourras miférable. 

II. Tu mourras pout payera tribut à la nature > 

c'cft-i-dire de vieilleffe^ 



24 L A F O K TÏJ K B 

AURORE XIV- 

Cette ayant'CouÂere du Solél 9 Aurore , 
file à'Ifiperion & ie TTiie» vous préparera U 
chemn de. la Fortune, 

I. Tons les loars te feront indifférens» 

%, Toa boimear te fera confiderer au jea. 

3. Quitte ce procès au plutôt , tu oe peux pas le 
» gagner. 

4. Le grand defir que ta as de la chofe fongée . 

rendra ton fonge véritable. . 

5. Un Jubilé te fera rendre ta perte. 

4, C'eft un bon ami > tu lui peux déclarer ton 
fecret. . 

7. Tes amis font complices de ce mal. 

8. Il e(l folâtre , mais il fe ruine. 

^p II eft fage & prude ; i\ boit chez lui , non pa« 

au cabaret. 
10. Il ne mourra pas i& cette maladie. 
XI. Un fâcheux accident te furprendra qb johi. 
la. Tu mourras en bénédidlion , riche en biens 

& en enÊins honnêtes. 




BELLONE 



^E^lrt Ô NE X V. 

de quoi affouvir vos pajjtons» •* ' 

i/ 11 penfei (rôuver un prétexte pour tè qmtteri 
t. La moitié des jours de la femaine te iflioiK 

'favorables: * . , 

l" Tu gagneras à toutes . fortes 3e /eux , ^,MUr^ 

laùt tu feras miierab le* , 

a I 

4. Les préfens.^e tu fais te feront gagaft (H 

. ' caufc^ ' / 

5. Ce ibiige t'avertît it prendre garde i toL 
€, Ta .perte eft entre les mains des filoux. 

ir.^- Unpréfent luitirera ton fecret de la boachetJ 
S* Tu peux foupçoni^ec çeli|i qui te témoigae ]g 

prendre grande part. 
$. Il abufer^ de votre. bonté. 
îo. Que trop fouvent. 
II. Le trop de remèdes lui dtera Tame* 
1 1« Un excès de trifteiTe & d'ennui te OM&U lA 

mort. 
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|4 La Fo X.TtT ME- 

JUNON XVI, 

'Açcouref'f avides des rklfdffs 5 Junm hut 
Véejfeffilk de$atumçÇf d^Mhé^, vous em 
fournir Jl 



.; " ;•..*. 



2, * Il fe porte bîcp , il eft ricbc , opulent ,^ le 

premier du lieu où il efl. 
1; Vous le verrez bientôt , de il vous ofiira ua 

préfenu .. » . . 
j, Utf' avantage canfiidérablé te. doit junver le 

Dimanche, . ^^; 
4; ' Oin fcrafu'rjjrîs dt te Voir fi heureux au jeu. 
5* Gagne par argent le Clerc du Juge , Se le pro* 

ces (e jugera 9. ton avautage. 
6^, . Ce'fonge te préfàge un grand bonheur qui 
•' {'arrivera. . .,..,; 

k Tu teCbuVrcras avec ïç teifis la perte. 
8. On ne peut pas ché plus fetret. 
$, Vous en apprendrez quelque. chofe de votio 

voifin. 
lo* Paytf-lui bien Ton fàlaîre • & tu .feras bien fervî« 
tx. Il eft riche , 8c jamais cabaret n'a fait que des 

gueux. 
la. Si ce mal étoit connu, il feroit bientôt guérît 
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Bss Humains;' T| 
PROSERPIîfE XVII. 

• 

- Beauté , apprenez à vous cocker; c\ft ce 

Îue Proferpine , Déejfe des Enfers , &JilU (k 
upiter & de Cerès , vous diSera. 

s. La pudeur n'ofe pas lui permettre de fe mettre 
en cbemin feule , elle attend compagnie. 

I. Elle eft dans un lieu od fa keauté ne craint riea 

de perdre. 
3. Elle penfè au chagrin qu'elle a eu en te quîcr 

unt Se allant feule. 
4» Ne t'expofe point les Fêtes » elles te feront 
. . fatales. 

5« Hettre-toi du jeu , car tu y perdras. 
é» La juftice & le bon droit ne font point poi| 

toi. 
7* Ton efpérance n'eft qu'un fonge. 
8. N'allez pas au Devin , bien loin de tous £u're 
rendre ce que vous avez perdu , il tous 
chagrinera* 
f • La perfoone eft fecrete , fnaîs tu ne le feras pas . 

à toi-même. 
xo. Examme ceux de la maifon , c'eft celui doîoc 

tu te défies le moins. 

II. Ne vous familiarifez pas tant avec lui , car U 

vous attrapera , il eft chicaneur. 
II. Il y va fort peu, & encore eftil accompagaé^ 



ffi! 
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\9 La F o b t V n 1 
DIANE XVIIL 

• 

LeshansîMrceaitxirla da^erûjfemms ae-^ 
éffmpagneront les Prùphétiet de Diane , Déèffi 
de la ChaJifJiUe JkJupUerùr de Latone. 

f. Tu es bon fout U chaSt , tu &a mîcsx^la 

gaerre au poc 9c aa ^em^ Mars ne yeot 
point de toldacs comme toi. 

g. Le bon accueil & la bonne ckere des perfbnncs 

de ce pays le reutde. 
)« Il fait bonne chère â gogo ^ 5c ne fe foacie d% 

rien. 
4. Elle parle de vous , & boit à Totre faotd. 
!• Le Lundi fera heureux ponr von vratie. 
4, Vt joue jamais pour rembourfer i mais podt 

manger , tu feras heureux. 
7. Regale fou vent ton Piocoreur 9 Se tu gagneras 

ton procès. 
9« Ce foRge eft produit par les vapeurs du bon 

fouper d'hier; il s'en ira en fumée. 
f, 'Bfitre la plare 8c le fromage , tu fjaiiras qoi 

a ce que tu cherches. 
ib. elle te gardeca le fecrér ju^a'au fotr, Captés 

^uper elle le dira. 
tir. Ctkii qui t'a volé avoit la panfe pleine, il eia 

eft fiché I mais llionneqr fera que tu 

n'auras jamais connoiffaoce de ce Iarron« 
tu Ta loi peux tout confier, hors la def de bi 

cave. 



MINERVE XJX. 

Onne pàrltra ici que de Sfavam 9 <Fue de 

t ronds génies , Minent , Déejje de la ^agejfe^ 
rjillejtée du cerveau de Jupiter 9 ne rejfirant 
^e les Arts Cfks Sciences p 

X, . Paris cft le lien oïl tu parviendras. 

X. Tu feras des ad ons qui t'attireront l'admi- 
ration des plus fameux Capitaines. 

)« La gloire qu*il acquiert d^ns.le pays oi\ iieft^ 
ne lui permet pas de. revenir, fitôt. 

4. Il eft bien , ou il eft mieux que vous^ il 4GYicn^ 

habile homme , & vous ignorant. 

5. Il dort , U fait un agréable fonge de toi. 

tf • >i'entreprens rien le .Samedi , ce jour n'eft pas 

heureux pour toi, 
7r Tu feras toujours malheureux au jeu> xa^is4 

celui de l'étude tu y parviendras, 
S. Ton bien di re éblouira tes Parties ^ tu gagnerai 

infailliblement* 
p» Ta es aflez (âge pour ne me pas confulter fur 

ce fonge , tu en fçais aflez. 
l^o« Oublies-<la, elle (e dilCpei car tu ne la recour 

vreras jamais. 
l;X. Con£e«'lui ce que tu voudras, il eft $ûti ca^ 

fes abflraÂions font qu'il ne f^ait ce que 

tu lui as dit. 
I2r« Celui qui dit être ton meilleur ami ^ tcjoue 
ce merveilleux tour* 



* 
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JfO ïr A FORTITKS 

THEMIS XX. 

lA voui ne tehcontferex neti que êtéquîia^ 
lie 9 fi vos demandes font jufies , puifaué The' 
mis , fille du Ciel b de ht Terre j efi adorée 
comme la Déejfé de la JuJHce s ne demande^ 
donc rien que la juftice. 

z. Poarfuis l'entreprife qtie m as deflein de faire , 

il y a beaucoup â gagner. 
X. Dans le pays oà tu leras le moins connu m. 

feras le mieux ces affaires. 

3. Crois-moi , ne t^enroUe pas , tu n*en revien- 

dras pas. 

4. Il fera plutôt de retour que vous ne voudrei^ 

5. Il eft mort â la guerre en brave foldat. 

4. Il croit que vous l'avez oublié. 
7. Compte le Mercredi entre les jours qui ne té^ 

feront pas favorables. 

5. Si tu /ouois ta chemife , tu la perdrois* 

9. Sx tu n'as meilleure preuve , tu cours rifqac 

de perdre ton procès. 

10. Moque- toi de ce fonge , c'cft menfenge« 

1 1. Tu achèteras bien ce que tu as perdu » fi XM 

veux l'avoir. 
ta. Si vous lui confiez votre fecret , il en dira biea 
plus que l'on n'en veut ((avoir. 



t) k s Humai k«. Ht 

FLORE XXL 

• yous trouverez îcî dés douceurs de peu de 
durée; Flore, Déeffe des Fleurs Gr femme dé 
Zéphirty vous étant un portrait de là vicïjfi^ 
tude de ce monde. 

t. XJnt bonne fucceAion t'attend , maU ta n'es 

jouiras pas long*tems. . • - 

2. Retirez-vous du négQce, car vous y perdre:r. 
5* Si t^u ne fafs pas fortune en Ï69 pays , ne ta 

va pas chercher ailleurs. 
4. Un coup de canon te fera mourir fur une br{« 

che dans le lit d'honneur. 
^. Il retournera dans peu de jours en un trille 

-équipage. 

6, Faîtes prier Dien pour lui, car iled en grande 

. peine. ^ 

7. Il eft dans l'af&iâion & dans les croix fans 

confolation. 
%• Ne conclus aucune affaire le Mardi, 
9* Contente-toi d'avoir gagné, fi tu joues davaa^ 

tâgc , tu perdras oc <juè lu as. 
15. Qdel^ie bonne ^ae foit votre cauft, vous U 

perdre».' : - * 

ti. Si ton fonge arrive, c'eft un hafard. 
II. Que te fervira de l'avoir recouvré ^ ce ne (êra 

^ue pour la mieux perdre. 
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fa La FoiTVKB 

CYBELE X.XIt 

Cyhdt.fXU au Cid ùf (k V^fla , Déffi 
ds la Terre, étoit femme de Saturne , & elù^ 
yous apprendra à vws fortifier dam toutes Ui 
adverjités. 

X, Efpere p|us des éccângers aue it tes parons. ; 
%. Tes parehs ne font pas en eut «le te lailTet chi 

j^, Vne banc^eroute qu'on te &rA ^ t'en &f a £ût« 
une autre. 

4. Ta bonne conduite te rendra henreuz* 

5. Situ ne meurs pas dans la première bataillt 

oui fe livrera > tu feras Capitaine» 
€, Une fâcheufe makdie le retiendra encore ai 

mois dans le pays od il eft. 
7. Sa mort feroit déshonneur â fes parées , s'ils le 

. , ftaVoienc. 
i. ir t'a entièrement oublié. 
^. Tout tems , toutes; heures, tontes faifons » !• 

ïèronr malheureufes, 
jo. Le )>u te fcfa hat^de tou^J[eS:liOQn^sgens. 

^i. Les fau3L'iiéjrâbi^s,tç;fçrc^ni.pef4ré.lj»:I!fK.^ 
^i. Co fbnge eft une pure illufion. 
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CES HtTMAI V'S. it^ 

LES DEMI-DIEUX 

ET DEMI-DÉESSES. 
P O M ONE XXIIL 

\ La Nymj^P<m<m , DMh des Fruîtsfy 
femme de Vmumm , Dm m Jardins ^ vous 
donnera des grands aîts. 

!• Tu n*auras pas de plus belle occafîon de de- 
venir neureux d;tns ces autres années, 
qu'en celle ci. 

t. De tes amis y fi tu les fçai» manier comme il 
faut. ,. ^- 

3. Tu en auras qui te fera grand Seigt^eur; 

4. Vous viendrez puiflanc 8c riche dans ce négoce.' 
5» L'£(pagne eft l'endroit du monde où eu doh 

«re â tonaife, 

4. Tu auras les premières Charges du RégtmenC» 
7^ Il eft en chemjn & dans l'impatience de vous 

voir. 

5. Il fe donne des airs de grandeur étranges dans 

le lieu où vous Pavez envoyé > il ne rc-» 
viendra pas fi-tôt. 
^. Il fonge â fôn retour , & fe prépare de te venir 
voir. 

10. Un jour alternativement dans la femaine te 

fera heureux. 

11. Tu le fçaîs aflez , tu ne roulerois pascarofle 

(ans le jeu* 
lu Tu gagneras ton procès par faveur^ 



'84 ^A FoKtuKE 

LATO NE XXIV. 

Chei Latoncfile dt Coée & de Ph(zbe, 
Vernit régnera. 

X. Elle ne peut pas Ce pafler du mariage. 

%, Vchvit & la médifance y régneront contre 

vont. 
3» M'attens du bien de perfonne , tout le monde 

^ te hait. 
4* Ton héritage te ruinera tû procès» • 
5* Un Marchand a qui tu te fies te fera grand tort* 
6, Evite les envieux , & od tu n^en auras pas ta 

feras fortune. 
7« Tu tireras par ra valeur un Général d'un grand 

danger , tu en feras récompenfé , & les ea*. 

vieux te feront mourir, 
8. Il ne voudroit pas retourner , mais des envieux. 

l'obligent a le faire plutôt qu'il ne fouhai*- 

toii. 
^. Elle mené une vie que tu (êrois fâché d'appren- 
dre d'autre que moi , qui ne l'envie 

point. 
ic. On lui parle de rompre, avec vous , inais fl 

vous aime trop pour vous quitter. 
xi« Tu es fils de putain ^ ainfi on enviera ton bon* 

hedr. 
II. Tu n'es pas aflez fin au jeu , â ce qu*on dit , 
on te trompera. 
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k» E S H U M A X K $• 

FERONIE XXV* 



Mett^^'vous à Fombre de la Qeç/Jê des BoU 
T'eronky & elle vous montrera à fuir tes mau*. 
Vaifes occajîons. 

u Evitez de parler Se de cajoller , Sclâ. paix fera, 

dans la maifon. 
%• Elle aime jxiieuz être feule que mal accooK 

pagn^e. 
3« fa y feras une chute qui te caufera une très* 

dangereufe maladie. 
4. De ta bonne conduite , qui doit être l'ame de 

tes a£lion$« 
5» N'en fouhaite point , elle te nuiroit» 
€, La mauvaife foi de ton aflbcié te ruinera ^ fi tiS 

n'y prens garde. 
7. Change de patrie & d'inclination , ta fortunf 

fera faite. . 
Z, Ne t'enrolles pas \ tu cours rifque d'avoir la' 

tète caflee en défertant. 
p. La difficulté des chemins eft caufe de fon rc« 

tardement. 

10. Vous en aurez hientdt des nouvelles , & s'il fuît 

vos confeils il fera bientôt de retour. 

11. Elle fongeà te nuire. 

I&. Evite les occafions fâcheufes , 9c tu feras toa« 
jpurs heureux. 



^ 



iS La FoRïtrKS* 

LES SIBYLLES XXVt 

Cmfultq f auvent ces Viergei propheteffUi 
'étaM confàÙjores des Dieux , dUi vous confàl-^ 
teront bîeru 

I. Le mari mourra le premier , 8t la femme peu 

après. 

%. Le fujet eft l'indifférence iu mari , êc les cictC" 
ûtts dépcnfes qu'il fait pour fon plaifîr. 

y Elle e(l maintenant fa maftrefle, elle ne veut 
plus fe roumettre. 

•4. Vous y recevrez b^aucotip de contentement. 

5. Un ferviteur qui te fera ndéle fera ta fortune. 

€• Tu peux faire dès à pr^fent l'inventaire de tet 
b'ens, car m n'auras point d'héritage* 

7, Sois fidèle dans ces comptes ^ & Ton ne (e fera 
' point de tort 

t« Tu feras plus heureux fur mer que fur terre. 

^, Tu fero s plus proprei plumer la poule , qu'ap- 
porter le moufquet. 

ïo. Vo'js îe verrez bientôt en parfaite fiioté* 

II. Il e(l eti vie & (ê porte bien. 
«lit £lle penfe à ce que vous penfest 






DES H U M A I K S. ai 

tES MUSES XXVII. 

ChtrUfex, amateur des Sciinces,^ccs Sœurs j 
Jî vous Jouhaitei boire de Veau d*Hypocréne g 
tout ce qu^ elles vous frondfHquerom ne fera jut 
pour vous étemifer. 

m- 

j» El^e eft enceinte d'un garçon qui feu boa 

Pofcte. 
4* La femme moazra la vremiere d'ane joie ex«^ 

cefiive qui la fuiFoquera. 
f. Le laxe de la femme , & rapplaadiflement gé-^ 

néral de fon efprit , caufe ce délbtdrd 

dans la famille. 
4* Aimant les belles- lettres , elle fe fera platflc 
; Religieufe que de fe remarier. 

5; Tu y acquerras un ami qui fera â la fiiire cottC 

ton bonheur , & t'eternifera. 
tf. De Dieu feul , qui eft le feul 8c unique bien. 
7. Tu en auras une éternelle, 
f • Suis ton caprice , & ton négoce t'étemifera* 
9. A force d'étudier tu t'immortaliferas. 
|o. Travaille Gis l'Hiftoire de Louis l'incompara* 
ble , tu t'immoruliferas' plus qu'a li 

guerre. 
|i. Laiflèz-le achever l'ouvrage qu'il a comment 

ce , il retournera glorieux. 
XI. U revient tout fatigué , mais fort glorieuXi 



t? La Fortukk ^ 

LES NYMPHES XXVIIL 

XjCS Nymphe yJHUs Jk Neréç fr de Doru; 
Véejfes des Eaux^ vous Jiront btûMtcuf djt-i 
vertiffàntes. 

I, Une belle pofterité fera le finie de leurs amenn 
s. Deux beaux joineaax feront le finit de fa couh 

çhe. 
3. Ils mourront cous deux ep même jour , 8c feronf 

enterrés en même lieu. 
4« La paix feroit dans la mairon , fi la femme 

aimoit un peu plus le diveniflement. 
j; ' Elle eft jeune & belle , elle ne veut pas fzBet 

en triftefle Ces plus beaux jours. 
f. Tu y feras élevé i un degré d'honneur que tif 

n'âttendois pas. 
f^, Une perfonne inconnue doit te faire ta fortune, 
S* Fais la cour â la bonne yietile que tu connois^ 

tu auras (à bourfp. 
f • Un voyage au Levant augmentera beaucoup 

ton négoce. 
%9» Voyageant par Tltalie, ta y trouveras de quoi 

te fatisfaire. 
1 !• Tu mourras de peur dans oue fauflê allarme: 
^U LaiiTea-hii ouvrir les yeux pour voir qu'il cft 

dopé I il reviendra bientdt» 



s^ 



LÈS FAUNES XXIX- 

Serre^ ici voiiu^^Us Faunes , demi-Dieux y 
m^ans de Faune , Dieu champêtre > ne vous 
donnerant que de mauyaijes odeurs* 

I, Tu ae te marieras pas , de pesr de rencontrçr 

pire. 
x« Ils font tous deux ftériles i cauft de leur mau-r 

vaifc vie. 
f.' Le'imnyais. traitement de.à^n mari loi fei^fk 

produire toa fruit avant le terme. 
^i'r |«4 fimmê fera canfe de b mort de fbn mari uu' 

. an après leur mariage. 
j. Ils ne s'accordent pas , parce qu'ils ne (e foQ| 

- jamais aimés. 
€w La mauvaife humeur de fon premier mari U 

^ dégoûte du mariage. 
7* Tu y perdras le^ bonnes grâces 4e ceux qui te 

confiderenc. 
S. N'eip<^e du bien de perfonne » tu fieras toor* 

jours en néceflite. 
9, A quoi te ferriroit un hériuge , puifque tu Je 

diffiperois tout? 
%oV f>le t'attiche point â ce négoce , il eft in£ime A 

il te réuffira mal. 
I x^ C'eft daiis Içs 4^bauclies & en jouant. 
1%, Ta lâcheté te fera donner un couf d'iMfcUc^ 

barde dont tu mourras. 



fO LaFortuns 
LES SATYRES XXX. 



La Satpra y data -- Dieux ^ tnfans'éh 
fFMnij Ditiix des Fùrks , avec leurs vwfyuet 
fous piquenme 4tte inf. 

t. Ta Ébmine fe. foadesa. fort pea de toi* 

^. Tu n'épouferas qu'une femme que ru regte% 

te»s d'avoir époufëe. . . . 

^. Ils n'auront point d'enfans. 
4* ftife aura une fille qu'elle gâteca par* no]^ d'i^ 

meor* ^ « 

^, fi^ •dtttteareronr fi loog-cemr enfeiaolè ^ qu'ib 

s'ennuyeront. 
f^ LA tiule vifcm de ce que le mari n'aime pas 
- que (à femme faiTe la coquette , 8c qu'il 
- ' -- ne' devienne, vous m'entcaidez bien. 
7» Elle voudroit bien fe remarier » mats perfonne 

• ^e k Mcluerdie. 
f • EUe te fera fatale en toutes clio£ss« 
f» 'Qii'alDbitio&nes.tu? La pare£ & Tignotance 

feront ton apanage. 
t*. &i 19 leaimfc memt , elle te laî£era on àéritagf 

de mifére. 
ii .• T)e «'eAbarrafiè point ^ gagne -de quoi Vcae 

tretenir douceîMtic, 
I&. Par-Mil ^ m^te fiteias , tolage. . 
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? ï> B S Hum A t N 8. 31 

LES TRITONS XXXI. 

Ne demande^ rien à ces Dieux Marins ; 
Us vous étourdiront & allarmeront du bruit dç 
leurs Trompe^ttes. 

I. Ton mirî fera un bon homme , il te laiflèrà 

tout faire fans dire mot. 
c. £lle fera prompte , & demeurera long-tems 

dans fa promptitude. 
5« Tu n'auras qu'une femme ^ & u femme aura 

pluiîeurs maris, 

4. Ils en auront , mais il vaudroit mieux qu'ils 

n'en euflent jamais eu. 

5. Elle fè bletTera quelque tems avant le terme. 
4* Leur bonheur , leurs plaifirs feront de pçu de 

durée ; cependant la. femme mourra la 

première. 
7, La ftérilité de Tune des parties rebutç l'autre, 
S. Elle veut furvivre à plufteurs maris. , 
5. Tu. y. feras prefque roujouts malade. 
X o. tJn parent qui ne te témoigne point d'a£(tâîon ^ 

te laiirera de grands biens. 

II. Tu n'en auras pas d'autre que celui que ta te 

procureras. 
^u Ton. négoce ira toujours en auraeataii;* 
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32 La FoiîTUNE 

LES CENTAURES XXXn. 

Prenef ici toujours U contraire des événemens 
que vous pronojtiqueront les Centaures ^ enfans 
aune Nuë & aixion , étant des Monfires 
de double nature* 

t. La mauvaife intelligence des deux parties ini- 
tiera la famille. 

t. Il fera journalier , 8c félon Tes a£Eaires il duii* 
géra d^humeùr. 

3« Elle fera d'humeur flcheafe , afin que ta In^ 
donnes toute liberté. 

4. Tu feras long-tems en veuvage , & tu ce re- 

marieras a l'âge ïefoixante-feptans. 

5. Ils auront trois filles & un garçon. 

^. Elle ne fera ni un garçon , ni une fille , elle 

accouchera d'un hermaphrodite. 
7. La femme ira la première en l'autre monde 

retenir place pour fon mari. 
S« ^.'arrogance infupportable de Tune des parties 

ne peu^ s'accorder avec l'autre. 
^« Elle ne fe remariera point , parce qi'elle fè Teoi 

mettre â la dévotion. 

10. Voos y fouff rirez beaucoup. 

11. De la fortune » fi tu la fçais ménager. 
1&. Tû en auras fi celui que tu fçais meurt; 
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X> £ s H.U M À I N 5* 35 

LES PENATES XXXIIL 

Invoque^ fowent Us Pénates , Dieux ies^ 
ttwifonsy y fils de Mercure &* de Lare, il$- 
Pdus confoUronu 

X. Prefle l'affaire , autrement on te coupera l'het* 
be Toas le piei •i 

%. Jamais mariage ne fut pllïs fortuné. 
j'^ Il t'aimera bien., & tu feras keureufe af ç<^ lui;s 

4. Tu feras aimé paâionnément 4e ta femme. 

|. Tu t'engageras au mariage une fois feuleiaent^^ 
& ttt y auras tomes fati^aétions. .\ 

€• Ils auront des enfans qui leur donneront toutes 
fortes de plaisirs. ^ .^ 

7. Elle fe délivrera heureufement d'un garçon. 

5. Us nt regreterom point tous deux leur Vic.;^ 

aufu s'en fépareront-tls avec joie l'un 

après l'autre. 
S» La mauvaife qualité des enfans rompt l'unioa 

du mariage. * 

lo« Elle fe remariera pour plaire â (es parent 
1 1. Après beaucoup de larmes , til n'y recueilleras 

2ue des honneurs. ' : t| 

ritagê que ;ttt n'attendols pas t'enricLica 
de bien. 
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5^- La Fo&tvnB' 
I.ES LARES 3fXXIV. 

^ infant ici Us Confayatmrs des VUks , les 
lares , Diet$x Jumeaux ^ nés de MercureCr 
de Lartyfilù aAlnum , vous appraidrcm la 
foUtifue mondaine* 

S« Tlche de gagner les pfvcos , & t^. aof as ce que 

fté ' SfAche manager fa mete , ellç ^zçKotàcx^ ût 

ileiiiai}4e. 
^ L*obéiiIànce de la femipe saaîntîeadni la paix. 
4. Il fera pronipc ; & fi ca a'es dooce » m pourras 

bicA iêii(ir f^ promptitude. 
§. Je te répons de fa qdéUcé , mais je oe t'aflure 

pas qu'elle dvr«. 
!C' Tu ne te lemarieras pai , toa rapg te doic. 

cooHmtipr dç l'avoir, été une fojs. 
7. Ta en auras , éleve^leç bipn , ils feront ta 

'letftiiofi. 
9. Qu'elle foit plus politique envers Ton mari , 

elle, aura ane b^ Slle q^i fer^ de fcMi. 
,. JMquePfr . . . , . 

y • Ne recherchez pas. . qeU ^ 4c p^uç d'eSàroucher 
i-; :- - TQtre ChtoimAi^ié^ .qui mourf<l Wiprc-. 

miere. 

_ « 

il«« Les dettes diflipent le ménage , & font la caufe 
du divorce; pafTez^vousde peu. 

ti. L'amour qu'elle ikpour fes en&ns l'empécKe 
de fe remanier, 

X%^ Ke te fie â pètfonjç , & dis le contraire de toa 
ccsos, tu y itf ul^ra^^arfaitemenc. 



Bss Humai V8f 5^ 

LES GENIES XXXV. 

La Génies , démons bçns (^ méchms ifis 
Jk Jupiter b* delà Terre , tantôt vous réjouir 
rmUy tantôt vous attrifteront. 

z. Le mariage te fera godcer cent plaifirs & xi^îlle - 

repentirs. 
%p Elle t'aime plus que Tes parens , qui ne t^ Tea« • 

lent pas. 
3« On aura feine,à.la réfpudre i te prcAdrpei^t 

mariage* 
4» Tu feras regreter i ta femme fa liberté > 4 ^: 

n'as beaucoup de complailânce, 
5. Ton mari fera avare » & te fera languir pour 

les pécefficés de ton ménage. 
€• Elle voudra faire la m^îtreâè « & que tout 

paffe par fes mains. 
7» Tu te marieras deaiç fois contre ton fouliait. 
S. Ils auront 4eS: en^ns qui les ruineront. 
^. Elle accoucbera au bout de lept mois d'un 

garçon. . 

xo« Le mari mourra le premier » de ce fera de 

triftefiè , pour U mott d'un de fes enfàns. 

qu'il aime le plus. 
.i|. C'eft toi qui aiines trop i faire flon Aon. 
il« L'afFcAîon qu'elle portoit au défunt , lui ôte 

l'envie de peofer â un fécond mariage j 

mais le tems peut-être la cliangef a. 




jtf Là FoRTUtrfc 

LES PARQUES XXXVL 

Mortels , qui que vous foye^ , Voye^ à quoi 
aboutiront vos dejlins ; Us Patres , filUs de 
Jupiter Êr de Thmis , vous V apprendront. . 

U II a de l*cfprît, du bon fcns 5 maïs fon hu- 
meur cft noire & diffimuléc. 

U Tu feras marié , mais ta joie ne durera pas 
long-tems. 

5: Tes cfpérancei font raibei , tu ne l'époufcraf 
lamais. 

;4. Ne te fie pai â fes promcffes , elle a donné (à 
parole â un autre qu'elle aime paflîon- 
nément. 

j. La ftériiité du mariage y caufera du divorce. 

tf. Ton mari n'aimera qu'à boire. 

7, Elle, fera fort dévqtc en apparence, & là dévo- 
tion te fera foufirtr. 

S. Tu n'épouferas qu'une femme* 

^. Ils. auront force garçons. 

10. L'humeur froide de cette femme eogeodrera 
une fille. 

If. Un voyage malheureux les féparera peu de 
tems après leur hymettée. 

tu L*humeur infupportabk de; ta femme caa& ce 
divorce. 
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X)£s Humains. 37. 
LES GEANS XXXVIL 

Ces hcrrihUs (fformdakles Géans^ en/ans 
de la Terre » véritables images de la Superbe g^ 
& id ils yoks humilieront* 

i« Tu n'as point d'amis , parc« que ta n'es pâl 

capable d'en avoir. 
Xm 11 a en eScc quelque petit talent , mais il eft 

violent & emporté 
3. ^ Tu ne te marieras pas fi-tôt, on veut aupara^ 

vanc s'informer de ta conduite & de toa 

bien. • ' 

4* Ce s*eft pas ton avantage de te marer. 
5. Tu n'as pas affez de mine pour la réfoudre i 

te prendre. 
^. T'avoiS'je pas bien dît que t» aurois le tems de 

t'en lepeDtfr , & que les intrigues de ta^ 

femme t'humilieroient > 
7. I] aimera â cajoller & a fe donner du bon tems* 
S. Elle te goarmandera, & tu ne pourras vivrd 

en paix avec elle. 
f . Ta première femme t'dcera l'envie de te re« 

marier 

10. La femme eft une terre ftérile. 

11. Elle eft enceinte d'une ille, parce qu'elle elk* 

pâle & mélancolique. 
|i. La femme mourra ei^ coacbe de ton premict 
cofantr ^ 



1 



3(8 LaFortuhï 
LES SYRENES XXXVIIL 

■ 
« 

Déauchéa , Us Syrenes yfiUès d'Adàloîs 
%* de Afdpommt , ne vomj frarwJUyiffM 
^ dus mpudtnces* 

f • Tes penfifes /ont impudentes flc iblles, ne t'y 

arrête jp^s. 
&• Tes amis te font fidèles , Se tu leur es infidèle. 
5f U 4 l'art de plaire & de s'infinaer dans ks es- 
prits (ans artifice ; mais il eft volaptaeux. 
4; Tu ne t*en fouciejguéres ; mais fi tu ne te 

maries dans Si mois ^ tu ne le feras (ie 

dix ans. 
'5. Un rivai, qui té préfente ruinera tes deifeîns. 
C Ganeile-la , c'eft le moyen de la gagner. 
j;, Tsgat d'effronterie & tant d'impudence tou^ 

5teront la paix , 5c vous tous contrarie' 

iftat toujours. 
% Il aimera le. jeu & le cabaret. 
^* Ta femme aimera le jeu 8c la galanterie. 
^«b Tu^ponfet^S troisièmmes, une SlïcSc,àenx 

TeuTes* 
II. Soyez plus réglés, & peut-être vous en aurez. 
Mf^ Sa UQgne rouge 5c de liaute couleur déjiore 

un garçon. 
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î> fi » - H V M A I ir ?« 511^ 
t.ES HARPIES XXXIX. 

Gardei ". VOUS de ces infîgnes voleurs , fer 
Tlarpies étant des Monjlres nés de Neptune 
& de la Terre , ne vous pronojiiquercnt que ici' 
fàpines & de VinfeBion. 



X. Voi^ qe la conferverez que par la bafli^e tf 

-" '• 'parla flaterie. / '' " '^ 

4« P^r tes rapines il arrivera* le conttaire.de ce 
- ' • -^qaè cm pelles. > - .* 

f . Xoil humeur fâcheufe & libertine iK. peat|*ac-' 

quenr aucun ami; - 

.(|. n préUime de lui-même beaucoup , inais il eft' 

honnête & complaffant au £eie, 
j». A force de rapîner, ^u ne tarieras pas X ètte 
" . ' marié ; mais il y aui'a bien des gttts faè- 

pns^_ ) ' 

V. Tu fais lé'doticeret , on te connofe; ttraitiljf 

^ . traîné ce mariage , il ne fe fera pa|î. 
y^' Ta Sauras, mais elle ne fera pas contente & 
tes manières défaire liéceroclites. ^ 
' *i. Ta yie te fera fuccer mille douceurs dansée 
' , mariage , mais^ elles ne dureront p;fs , tdc 

. . . , ou tird^çu te brûleras i la cha^dcUe. 
9.' Ton mari ne fera giiéresala maiToa, i'ciafe 

qu'il aime les procès. -^ * 

'icT. Etlé aunera 4 ayôir fes coudées francliés. '** 

XI. Tu n'eti mériccfs qu'une , quoique tu en fott* 

haïtes deux. 
LU Ne foyez point û débauché, comentez-Ia ^^Ile 
vous contente^,. 

IL Parmi : • . ^ B 



|9 Xa For tvk" "• 
LES LAMIESXL. 

Vous qui appréhende^ Vapproche des^ Ber^ 
gers 9 ne vous accojlei que le moins que vous 
pourrez des Lsmies , qui font des forderes, & 
qui vousfajaneront tout. 

I. Il eft véritable *, & s'il n'eft amiré , il arriveia 
, , domine en le dit. 

%, Vous ferez redevable de votre vie & de votre 
^. . honneur à lent afièftion. 

3.' Tu poiTedes déjà là moitié de ce que.tu (ouliaités. 
4« Vous n'avez qu'un ami à qui vous pui/Cex vous 

fier. 
^•,«, Son efprit eft borné & fort petit. 

II , Tu te 9iarieras bientôt , nuis ce ne fera pasiàirs 

reproches* 
jK Ceux que tu crqis ^irepom toi | te trahifTem 
^ dans ce mariage. . 

J^ /Si tu ne fais un coup d'adrefle , tu ne la pofTe- 

deras pas. 
S» Xes caprices de la femme cauferont grand bmîc* 
^o. Ton mari fera honnête 5c complaisant / mais 

non pas â toi. , 

jl^i^ votera ôc la Cjoinédic eft ce qui lui j>laica 

fort, prcos- y garde. . , * 
yi. Tu feras fi fiitisfait dé ton premier mariage , 
. que tu te gatderas bien de fonger à un 

autre. 



* 
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BES HuMAlNtfa 

LES FURIES XLL 



Prenei gardt à ce qui vous demande^ , voîd 
lex Fwrie$ ^ exécutrices de la Jujiîce des Enfers ,. 
Jilles dû Fleuve Acheron C^ de la Nuit , jui 
feront vos propres bourreaux. 

r. Tu auras un Héaéfice que ta perdus par tuf 

dévolut. 
i. Ceux qui difent que la cHofe efl ainfi , ou qu'eU 

le doit arriver , craignent en cSct qu'elle 
' n'arrive ; mais elle arrivera. 
3, Il feroit mieux pour vous que vous ne les eufEes 

pas connues. 
4« Quand tu ferais plus fage , ce que tu penfes 

arrivera. 
^i Fais le choix de tes véritables amis , car plu^f 

fieurs te trahifient.. 
g. Il aime trop le jeu , & eif fort ambitieux. 
7. Tu trouveras tant d'obflacles^ , que tu renon« 

ceras au mariage. 
$, Si ta maîtreffe ne déclare fes fêntimens i fz 

mère , tu ne l'auras jamais. 
5« Tu feras mieux de la quitter , ce mariage ne 
^ t^eft pas avantageux , tu fçais pourquoi; 

I o. Ils mangéronc tout ce qu'ils auront. 
XI. Ton mari ainiera a faire bonne chère , fans (è 

foncier de quelle part elle vienne. 
Il* Elle te montrera ce que tu ne voudrois pas 

avoir viL 
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'^ h k FoKTusrft 

C ER B £11 £ X L IX 

Faius^VùUS anus de Cnhertf Çïàm né Jk 
Tiphée & de Clûdone ; il veasfimra quelqui^ 

r. Donnez- voas de garde de cette perfbnne. 
•k* Qsund ttt feras Douent , tu auras ua bon Bf» 

nëfice. 
N'ajoute point de foi à ces nourellcs » ellci 

font faufles. 
^ Vous attendez beaocoap de l'affeâioa de ces 

perfoones , mais vous n'en recevrez que 

de Ja conRifion. 
jf Oppofe* toi aux fecrettes pratîqoes d'un enneoij^ 

fi tu veux venir â oout de tOB deflein. 
^4 Ne te &e a ptf rfoUàe ^ ceuK que tu aoi$ tel 

amis ne le font pas» 
7. Il n'a aucun fiel, il veut du bien à tout te 

monde. 
%, Tu épouferas dans £z mois une belle fille que 

tu as élevée a la brochette » & qui t'aimera. 
9. Il y a de grandes difficultés dans ce mariage. 
ïo. Tu l'auras » car elle le fouhaite autant que toi. 
II. Ton mariage ne (çauroitétre beurepx , 4tanp 

fait par amourettes. 
%%• Ton mari fsra ta gloire & ton bonncar# 
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t) fi 9 H U M A t ^ â. 4^ 

GRANDS HOMMES. 

E O L E X L I I t 

Eole^fils de Jupiter &* de Setgtfle^ g&U^, 
Perneur des Vents , vous etifeigneta , amoureux 
Çr pajjîonnés , â retenir vos pajjions. 

I» Ne t*arrtte point à ce qu^on te propofe > il 0C 

t*en arrivera rîcn de bon. 
%, Vn'hnr rapporr te I*a rendu cnnetnî. 
j. Ton infuffiiance t'exclura des Ctiarges éctli^ 

fiaf^iques. 
4« Cefi aftez qu'on le dife , pour que la chofc ne 

(bit pas. ^ 

5. Leurs bienveillances vous attireront de grande! 

contradi£tion& 
lr« Arme-tol de patience , & ton defTein réuflira. " 
7. Inquiet , tu n'as point d'amis qui ne te ibienc 

fidèles. 
S« On pent vivre avec lui , poiirvâ qu'il ait Tes 

coudées franches , qu'il boive , mange , & 

le refte a gogo. 
y. ' Tu ne t'abiliens de rkn , tu feras mafiéCoritrè 

ton gré dans un an. ' " ' " 

io« Ne te prefle pas , temporife , fois fage , tout ira 

bien. 
jj. Enfin, modère uns^jites pafTtons^ tul^auras 

après de gut^ndes p^urfuites. 
S t. Il doit l'être ; mais prens garde que les humeurs 

ne changent point ^ & fais ton devoir. 

F».» 
nj 



^ La Foktunm 

MOMUS XLIV. 

Momus , fils du Sommeil (f de la Nuit, 
fi rira de vous enfe raiUant à vos dépens. 

I. C'ef^ vous-mfime qui Tenez de tirer â la For* 

tune. 
A. On te veat embarraflèr , ne t'eng^ point. 

3. Fais en forte de boire avec lui peur avoir la paix. 

4, Si tu paffes quarante ans fans Bénéfice , n'en se* 

tens plus. 
5« On a répandi» ce bruit pour d'^nner occafion 2 

bien des perfonnes de piaifanter» 
é« Vous leur déplairez dans qaelquesmois autant 

que vous leur avez pfué 
7. Ne vous flatez point de cette penfée, cela 

n'arrivera pas. 
|. Fidèles ou non , tu ne t'en foucies guéres \ 8c 

que m'importe ? 
f. Il n'eA pas tout- à*fait prudent , maisil eftbon 

drille. 
10. Hâte au plus vite ton mariage « car ta cours 

rifque de perdre ta maitrefie. 
IX. Tâche de gagner les parens , dis- leur bien papa» 

maman , tu auras ce que tu fouhaites. 

I I. Tes pas font perdus pour toi ; Jean , ta ac Tm-^ 

xas jamais. 
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p E s .H x;.M A X N. s. f J^ 

SER APHIS X;LV. 



: Seraj^efi U Dieu que les Egyptiens aio^* 
roîent fous ù figure dun Bœuf , & qui pat 
confeguent ne peut rien pronojîiquer que de 
groj^erb^d'objcur. 

!• Tu repais ton efprît de folles imaginations ; 

'* ne t*y arrête pas. 
!• Vous nfavez point d'ambition ^ mais vous avea 
bien à*autres vices. 

3. Forte ces.penfées ailleurs , rien de bon ne peut 

y réuffir. 

4. IJ n'aime pas i voas voir devant Tes yeux. 

5. Tu feras un jour ixn gros vilain Prieur ou Abb£» 
4* Ceux qui fement ce faux bruit , ne le font pa^ 

fans deflein. 
7.' Pour ne pas entrer dans leurs fentimens , vous 

perdrez leur bienveillance. 
t. Tes envieux détruiront tes dcfleins. 
^. Qui efl-ce qui voudroit lier amitié avec toi ? 

Tu n'en as point, 

10. U n'eft point méchant dans le fond , quoiqu'il 

le paroifle , mais il eft brufque. 

1 1. Qui eft-ce qui te voudroit ? Tu ne ce marieras 

pas , tu feras martyr. 
Il* Ce mariage fe fera, & ftupides tous deux j 
vous demeurerez contens. 
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^ L À F or'-tu &*' 
PKI A P E X L VI. 

- FtiMpeiJUsdeVaaa&dtBatebutl^tO 
fnJiBtTa pjirfafaUté. 
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2. Tes débauches té fufFoqoeront , 8c t< fctoDt 

mourir hors de ton îtat. 
1. Tes defîrs font fales , Us ne poarrom anîven 
). Vous en avez » xttâis c'^ft pour jouir de vos 

débauches plus 1 raife. 
'^ Donnez moins de tems i vos fUifitJ , Bc fon^ 

eez-y davantage. 
«). n a uit femblanc de fe réconcilier avec toi , 

il ne ceflc de t'en vouloir. 
C II feroit beau de voir uo Bénéficier inkûé 9ç 

fans Ordre, 
i^. ]e le crois bien, & encore davantage* 
S. Vos faletés vous feront perdre leur bienveilr 

lance. 
5« Si ce que ta penfes arrive y ce ne fera pa^-faai 

difficulté i mais fois plus propre. 
lu. Tous les amis de ta trempe ne ibnt gnéret 

fidèles. 
;tx. n aime trop la moutarde , qu'il prenne gardé 

... d*un coup de poulin. 
Ix. Tu aimes trop la chair ^ dlficilemejQt ttoifft- 

r^^Srtu un parti* 
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i A NU S X L V II» 

ftrrex- l'orignal dé la pndekte, - ^ 



V « t 



1, He cîiange point dis cofîdiriofi f itar être micutî 
^. Tu mourras hors de ron emploi , t'étanc re« 

cueilli deux années. *1 

f • Vous obtiendrez La chofe defirée dans pi:u in 

tcms« 
4» Vous ne vous fouciez point des Charges ,,maîl 

vous ambitionnez l'Honneur devoir éti 
• élu. ' *• 

5« Cette affaire réuffita bien ai votre avantage. * 
C lais-lai parler par quelques amis ; autrement il 

te jouera un mauvais tour. 
^«' Ta prudence obligera ton Prélat l t'en fwxt* 

voir d'un. 

I. Obferve attentivement les personnes qui y ont 

intérêt , & le contraire de ce qu'elles di« 

fent eft véntable. 
j^ Courage , ils vous aiment , & ^us aimeront 

toujours, 
lo. Ne dis ta penfée â perfonne^ elle s^uifira* 

II. Tu aùrois beaucoup d'amis fi tu (çavois lef 

ménager, fois plus prude. 
lié II efiimcere^ naïf , âc U)ut-â-£iit aimable* 
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|S L A F O B T U K .B 

JAS ON XLVIIL 

Jifon^fiU fAfonùr de PoUmede, fille 
éPAutoUe,eJl la bonté minu* . .^ 

i« Il penfe qu'on eft content de Ton ferviçe. 

U Tout le monde louera ce changement. 

!• Il mourra dans les premières Dignités de fon 

Coivs. 
4. Le Ciel tavonfe tes defleîns , tes vœux ktoto- 

exaucés. 
(• Vous n*en avez point » & Ton vous croît am*» 

bitieux. 
6m Tu ne dois attendre qii'uB bon fuccis de ce 

deflein. 
7. Il vous aime plus que vous ne vous l'ima^oez;; 

I. Tu poflederas un Bénéfice j^eu confîddrabje. 
Il* Il y a cjuelaue apparence de vérité d^ios cet 

nouvelles. 
10. Leurs afFe^Lons leur procureront dt <^Nnd!l 
avant^es. 

I I. Vous a utez i plaiiïr ce que vous p;n(a 

lU Tu as beaucoup d'amis en apparence | maie 
peu de vériubles» 



If 
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D B s H u ir A I K s. 49, 

THÉSÉE XL IX. 

Tlujk , fiU (FEgée , Roi d'Athems, tf 
J^Athre , fille (tEpïtkée , vous doit être un 
modèle de vertu. 

X. On connoîc trop ûl vertu , il fera encore la 

Campagne, prochaine. 
!• U fonge à fe fignaler encore davantage l*aa 

prochain. 
3» Si ta te trouves bien dans Pétat oà m es , ne 

fooge point à changerr 
4» Tu es né pour ton.<frat,-& tu inoan^spoof 

ton état. 
5. Vpus ferez content , 8c vous poSèdcnRi ce 

que votre coeur defire. 
tf. Votre ambition e(t faince. 
7. Donnez les mains â ce qu'on vous propolè J 
* c'eft une bonne a£iire pour vous, 

t. Il cherche Toccafion de te fervir. > 

f. Ta vertu t'avancera dans les Dignités ecclé-^ 

fiafhques. , 

10. Ce rapport eft faux , éc tient bien du monde 

en cervelle. 

1 1. Vous vous les conferverez par votre vertu, r 
!>• Demandez , priez , 8c on vous roccordera« 
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JTd L A t a vi t V a t 

H E R eu L E L. 

Grands Héros , Hercule , fils dejupitet & 
tAlcmene^ vcmfera Ici la vertu même. . 

I. Ils (èrdftt fort vertueQx. 

ft, <^ae ferois-ie fans Ini ? fl eft le fumier ^ef 

Géoéraux-. 
S* Il Ta Ion dtmt diemm , 6c ne ibnge i ricM 

moins qu'aai Charges^ 
4; Cominiuiic|iie d tes amis h AtÊén qoc tti tsdç 

chamget, & fitis kau confeiYs. 
j, Dico te &x* la gtace de iBoarir liors de Ycm^ 

barras de ton emploi, 
¥« Yotts obtiendrez tout ce que tons (bubircx* 
Ip^ Vous êtes celui de la Compagnie qui a le moin» 

d'ambition. 
%' Bcowe* celui qui T«as parle , il tous COO*i 

fcille en anu. 
f. Il ne te veut point de mai. 
lé. Tu entreras en poâc^n d'un Bénéfice y & tt| 

en jouiras lp|ig-tems« 
t X.. Il n'y a nulle apparence que la chofe toit al* 

rirée comme on la penfe. 
Ii^ Oi végne Dieu ^ tout doit régnes. 




A C H I L L E LL 

• 'Açhme,JilsdeThétisù'dePelée,Roidé 
Tkejfalk , efi le véritable PortraU de natn 
ffandMonarqae* Soye^ donc tous f es HcnwreSp 
j^ il vous enjeignera à vaincre tout^ 

I. Suis ta pnideqce , tonne. , le c&té du plus £ox$ 

l'emportera. 
X. Ils feront honnêtes & obïigeaos , & ne àtSct^ 

vîront perfonne. 
3. Il a été l'Homère d^ Ton Roi , Ton Roi l'a coa^ 

ronné , & la Campagne prochaine le coi|« 

ronnera encore. 
^. Rien ne lui reproche , il vient eu Cour afloi 

glorieux. 
^. Romps tes liens , il y a fîx mois que tu devroî| ' 

avoir changé , $c tu ferois maintenant 

heureux. , » 

i. Tu mpurras tenant les rênes 4e ton emploi , & 

dans une mémoire éternelle. 
7* Il faut que^tu trav^ùlles coi-même i faire réud&r 

ton deffein , ce il réuffira. 
%• Votre ambition n'cft qu'à votis éternifèr. 
9» $uis ta prudence » il y a grand avautageppuc 

toi, ' ^, 

|o« Tu n^as pas fujet de le craindre , il ke fon^ 
. pas a toi. 

I I . Tes amis te veulent fupplantef dans la pourfuite 

d'un Bénéfice , mais tu les fupplanteras» 
|x. La mort de Perinot donnera occafion dc croii;o 
pu de faire le coQtraixe» 



f * L A F O K t U K K 

ATLAS L I L 

Atlas ^fils de Japet & de CUmèhe , vous 
inyite , Avarideux , à ne pas tant regarder 
fa Terre , & i confiderer plus fouyent le CieL 

s. Cralrs davantage Dieu , Se épargne moins ta 

bourCb» . 
'%. Ais recours aà Ciel, Se ta réufCras. 
a. L'avarice & la merquinerie les rendront ridi-^ 

cules. 
4. Il fe repofera cette Campagne , ponr être en 

état d'être plus libéral. 
y. Il fonge i faire une bonne retraite de dix /ours 

pour le tems pafTé. 
V. Mépnfe les biens , & tu ne voudras plus chan* 

ger d'état, car tu y feras heureux. 
y. Tu es trop attaché â la terre , on te caflèra , & 
* ' tti ne mourras pas dans ton emploL 

jg. .Votre défît fent trop ia terre , ne vous y at- 
tachez pas, 
/• yotre ambition efl d'autant plus ^ande , qu^elIe 

eft plus cachée 1 4*1 y en a pourtant qui 

font plus ambitieux que vous dans la 

compagnie. 
1I0/ Votre avarice fera ^0^ rien ne vous réuflîra. 
%i. Vous êtes fort indiftérent à cette perfonne. 
11. Cldche , tu vivras long- tems avec beaucoop 

de peiae fans Bénéfice. 




B'Ë S H U M A I K S^ Ji 

OR P H É E LIÏI, 

Orphée , fils d^ Apollon &• ic Caîliope i 
iious endormira par fis airs de Cour* 

X. Vous êtes trop joli, on vous aime. 

t. La complaifance & la flacerie te feront parvenir* 

5* Prens garde , on ce ca jolie , elle manquera. 

4* Ils feront les doucerets , & payeront affez de 

f '. « parole. 

5« On ne les continuera pas*, parce qu'on s'en' 

' deiie* 
é. II. fonge a fe bien divertir à POpera , pour 

récompenfer le rems qu'il n'y a pas été. 
7. Attens un tems plus favorable pour cnanget 

4e condition. . 1 

<• Penfe à mourir hors de ton eut , tu t'y es 
r donné tr(^' de boa tems. ..^ 

^. Vous porterez trop loin vos foubaits , ils ne 

réuffironc point, 
xo. Vous avez beau faire , vous paflerez toujoutt 

pour i)n ambitieux ; il y en a pourtasM: 

qui ne vous le cèdent pas. 
tit La personne qui vous fait cette prpfqfoipy 

vous Veut tromper. 
^x« Il n'a. aocua mauvais deffoQ ooaiistim j 




PERSÉE LIV. 

Grands tUro$y id vous trouvère^ vos de/H^. 
fiées f ù'commevousdeve^itreprïu^^ prompts^ 
entreprenons » belliqueux i à Vindtaiion de Pej^ 
fée , fils dt Jupiter ù^ de Uanai» 

t. ^oycK plas ifEdu & plus poule » & on vont 

aimeri. 
4r* Votre hardieiTe ï tout entrepreotlre voqs fer^^ 

cottfideren '•> 
|. ?oufie-toi hardiment , tu parvipfidc9S. 

4. L'entrcpïîfe rëoâira fort oiéti. . x 

5. Ils ièront obligeans & honnêtes , mais ce fèr^k 

pour parvenir iieur fin. 
^. Un peu plus de condefceodance & «oins d'eii« 

' têtemenx le-feranc cominuer. 
f. Il rumine, i entreprendre quel<fue chofe dQ 

, nouveau*^ < 
f . Prens garde , ne fais rieniodigne de ton fang« 
^« Tu mourras en brare dans ton éoat. 
«a La fortODe rons eft contraire » tâchçz a la faire 

tourner^ 
tt. La pl&s ambitieux de la compi^nte eft^eluîr 

là même qui a propofè/Ja qtieftion. 
tt. Sois'^fûKkpt l'fikon un accidenc impjcévrt vàm 

na:a ce projet. 



19? 



ESCULAPJ^ 



ESCULAPE LV. 

Ejculape 9 fils d'Apollon ù" de Coronis , 
Dieu de la médecine , vous donnera toutes 
fortes de régimes pour la famé. 

t, n eft trop délicat, il nepeut pas fupporter la 

rigueur de (on état. 
1. Quittez ce Maître , Tes coitimatidemens font 

préjudiciables à votre complcxion. 
3; Métiagest votre fanté > car vous lie monterez 

pas plus haut que vous êtes. 

4. £n ménageant la fanté dt^ autres comme la 

tienne. 

5, Tu tt tueSj ménage^toi , elle ne réuflîra pas. 
I». Us feront fort maladifs , & aimeront beaucoup 

Diaforus. 
7. Il feroit continue ^ fi fa complexîon le permct- 

tOJt. 

9. Il fonge à retourner au plus tîte pour fe faire 

médicamenter. ' , 

$. Si tu changes , porte ton ApotîcaiTC. 

10. Ton état demande des robnAes , & tues trop 

déHcat, tu n'y mourras point. 
- |î. Ce ^ue vous fouhaitex arrivera , mais ce tie 

fera pas k votre avantage. 
aa>« Vou« n!avei aucune ambition , parce que vbus 

ête^ trop efieminé. 




1 1. Partit^ 



jS La Fortune 

ÀRISTÉE LVL 

Tous tes efféminés ne trouveront ici <pte de 
la douceur ; Arijiée étant fils d'Apollon Êr de 
la Nymphe Grene y fat le Dieu des Bergers O 
des Pàifans , à caufe de l'ufage qu'il donn^ du 
lait f du miel & de V huile. 

I. Il fera doox, bénin Ac fort e&mkié. 

1» Une afieâion dont il ne pourra venir i bo«t 

le fera changer d'ëtac. 
)• II eft trop rigiie pour vous , vous ne pourrez 

pas vous accommoder de (à conduite. 

4. Use quenouille vou^ iieroJt' mieux que ce que 

vous occupez , tenez-le bien. 

5. Mén^M^e- toi quelques amis qui parlent en ta 

faveur, 
tf. A force de douceur « elle réuflîra. 
7» lis feront fort gaians , & aimeront fbct te fexe* 
X La Cour lui ued mieux que lat guerrç , il ne 

(èra pas continué. ■ 
f. U s'wpar jente de revoir (es parens. 
lo. Ta'molkflè te fait changer au pire, 
1 X. Vous, mourrei dans votre état , mais t) vas* 

droit mieux que vous n'y mouruffiez pas; 
&&« Si ce que vous fouhaitez ariivoit, ce ièioit 

mat&eor pour voua» 
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D£ s Humains. s% 

PRpMÊTHÉE LVII. 

Promethée, fils de Japet &* de la Nymphe 
Climene , filk de VOcean , fut homme fçavant 
& un véritable Caméléon ^ ainfi tout ce qu^U 
dira fera diverfement coloré. 

I. Il ne fera pas ref u i caufe de Ton efprit cotH 

vert éc difTimulé. 
i, S*il ne change de pays , il fe perdra. 

3. On le verra bientôt d'Abbé devenir de J*Or- 

dre de Saint Jofeph. 

4. Vous ne ferez jamais heureux , car vous chati* 

' gez trop de maîtres. 
.5, Votre peu d'aflîette dans les affaires vous fera 

décheoir. 
tf. Sois bon avec les bons, & méchant avec les 

méchans. 
7. Le parti contraire l'emportera. 

5. Avec (à mine douce il fera ennemi de la part; 
^. Il ne fera pas continué, parce qu'on aime la 

nouveauté. 
10. Il (bnge à trouver de quoi faire- la Campagne 

procliaineé 
lit Ce changement doit faire ta fortune. . 
\t* Confole-foi, tu n'y mourras pas» ' 
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y8 L A F o fi T ir NE 
MINOS LVIIL 

àfmvs, Rôi de Crht ,fh iz Jupiter & ' 
VPEmvpe^fiit bon ù'ju^ckux Juge des En*" 
jfars ; ici on vous âulmra. 

s* U entrera dans un Courent , mais il s'en re- 
penti ra. 

%. Ses parens & Ton bien le feront recevoir. 

f. Il fera d'une fierté & d*unc élévation d'im- 
, ' meur infupportable. 

V Le dépit lui fera prendre le froc , «c le hi fera 

. . quitter. 

5. Il aura égard pour tous les autres , & n'cû au*» 

^ auciin pour vous. 

€• Votre méchante conduite éloigne tout le moû- 
de à vous élever. 

V* ' Entre plus dans le ménage Se \tt affaires. 

S. A force d'argent tu en viendras a ^out. . 

f . N'attendez aucune bonnêteté d'eux , ils bruH 
queront tout le monde. 

X0« S'il s'étoit bien mis dans Telprit de fes SoMatSi 
il fetoit continué. 

XX. Ileflbien embarraffé comment 11 rendra coffip 

te de fa Campagne. 
IX. Ne te plains àperfoonedu mal qui t'arritera 
dans ce jcnaxigeinent > ta en es la' fen^ 
caofe. 
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DES Humains. 19 

RHADAMANTE LIX. 

Rhadamante , Roi dt Ly de, fils dejupîtef 
& d^EMr^tyfm Juge équitabU des Enfers i 
ici on vous pefera* 

I. Il vivra long-tems , mai$ il vaudroit mieux 

qu'il mourût jeune. 
%, Une di&race Zc un déplaifir lui feront 'prendre 
Phâbic religieux. 

3. On le recevra , ne fçachant qu^il eft un trés-^ 

méchant fujet. 

4. Il fera Xènfible au dernier point ^ & propre i 

troubler ctiut* ^ 

- 5. Il quittera Ton Inftitut pour prendre les armes^ 

6, Vous êtes trop emporté Se violent pour demeu^ 

rer fous lui. 

7. Votre économie vous fera élever au haut degré 

:de votre état. 
t. Cache-toi , fuis les honneurs , & les honneurs 

te fuivroftt. 
$ . On br^ue trop ouvertement pour que la choFe 

réuffiffe* 
10. Ils aimeront fort la b^nne chère. 
XI. Il ne fera plus conti«aé • ùl conduite eft e« 

horreur i P£tat. 

II. Il roule dansfon elprit quelpofte lui fcioit le 
^ plus avamsgeu:!. * 
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tfo La Forïukb 
C A R O N L X. 

Rêveurs , vcye^ ici que vos fonges fint fou^ 
vent creux , Gr qu'ils s'en vont enfumée ; Ca- 
ron U Batelier , fils i^Erée &^ de la Nuit , 
les paffera fiuvent aux Enfers. 

s.' Vos, fonges font vains ; il ne' fera famaîs for- 
tune y Cl (es parens ne lui laiflent do bien. 

I. La négligence de la mère le fera mourir lan- 
guilfant. 

}• La rigueur de les parens le jettera dans le 

Cloître. 
4, Il furprendra d'abord Peftime de (on Prince ; 

mais rayant connu , on lui donnera de k 

cafle. 
j. Avant qu'il foit deux ans on verra qu'il n'e& 

pas ce que Pon croit, 
4. Les armes lui font peur y il aime mieux on 

coup de cuilliete à pot. 
7. Il fait mine de vous préférer aux autres & de 

vous eflimer , mais défiez-vous. 
9. Ayez plus de condefcendance & de douceur ^ 

on fongeta i vous. 
$. £n changeant de manière d!agtr. 
2o« Elle ne vaut rien , pourquoi veux-tu qu'elle 

féoSîSt ? 

II. Ils engageront le Public , & travailleront pont 
eux-mêmes. 

t%. Il a trop engagé fes troupes pom; £tre coo-* 
tinu^. 

28 JUL1999 
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APPROBATION. 

I 

J*Ai lu , par Tordre de Monfeigneur le Chance- 
lier , les Or scies des Sibylles ; & j*ai regardé ce 
Livre comme un jeu d*efprit qui peut amufer une 
Compagnie qui ne cherche que le fecrec de fe 
divenir. A Paris ce i Avril 171J. D A N C H E T. 

PRIVILEGE DU ROI. • 

LOUIS, par la gtace de Dieu , Roi de France 2c de 
Navarre : h nos amés 5c feaiix Confeillcrs , Içs Gent 
tenaas nos Cçitrs de Pailcmem y Maicres des Requêtes ordU 
iiaires de notre H6cel » Gran^-Coufeil » Prev&c de Paris» 
SailUfs , sénéchaux » leuii Lieutenans Ci^ri, & autres not 
Jufticiers qu'il appartiendra , Sa lut. Notre bien ami 
>ficHEi. B1.UH2T, Libraire â Paris, ancien Syndic de fa 
Communauté , Nous ayant fait remontrer qu*il fouhaiteroic 
continuer à faire rt imprimer & donner au rublic , la Pra* 
4iqHe curienfi , ou les Oracles des Sibylles , fétr le Sieur Je 
€ommieres^ s'il Nous p)aifolt lui accorder nos Lettres de 
cniuinuation de Piiviléfe fur ce nécefiâîres ^ offrant pour cet 
effet de le. faire imprimer en bon papier & beaux cartftéres, 
fuivant U feuille imprimée te attachée pour modèle fous le 
contre-fccl des Préfentes. A ces caufes , voulant traiter fa* 
Torablement ledit Ezpofant, Nous lut avons permis & per- 
mettons par ces Piéfèntes de faire imprimer ledit Livre ci* 
iefiiis fpécifié » en un oupl(ifi;urs volumes , conjointement 
ou (éparément » 5c autaat de fois que boQ lui femblcra , Ail 
papier âc caraâires conformes i ladite feuille imprimée ic 
attacl)ée fous nocredit contre-fcel , & de le vendre , ùtitt 
vendre & débiter partout notre Royaume , pendUnt le tems 
de huit années con/IScutivei , à compter du jour de la date 
defdites Préfentes. Faifons défenfe s à tomes fortes de petfon- 
ces . de quelque qualité àc condition qu'elles fôient , d'en 
jDtrodui e d'impreffion étrangère dans aucun lieu de notre 
obéiflance t comme aufiâ tous Imprimeurs , Libraires U ai»>» 
très i d'imprimer , faire imprimer , vendre , faire vendre ^ 
débiter ni contrefaire ledit Livae ci-dieflus exposé , rn tout 
ni en p<»rtie , ni d'en faire aucun extrait , fous quelque pré- 
texte ^e ce foit % d'au^^icoutioa j coxieftion » chaugcmca 
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4e titre i ou autrement , fins la pcttaîÊRon exprefiê le par 
écrit ^udic Expofant , ou Je ceux «]ui auront droit de lui , à 
peine ^e confiicacion des Ezempiairet contrefaits & de quin- 
ze cens lirres <i*ainende conue chacun des centrerenans , 
dont un tiers à Nous, un tiers à IfHâtel-Oieu de Paris, Tautte 
«kn audit EzpofaBt » le de tous dépens » dommages 9ç inté« 
têts ( â Sa charge que ces Préfentes leront enregiUrécs tout au 
long fur le Rcgiftre de la Cotsmunuiité des Imprimeurs & 
Xibraires de Paris , dans trois mois de la date d'icellcs ; 
<|ue l'imprei&on de ce Livre fera faite dans notre RoTaiirae « 
Se non ailleurs » le que l'Impétrant fe conformera en tout 
AUX Ré^emens de la librairie , le notamment à calai du 
jo Avril 1715 ; le qu'avant de l'expolèr en veme , le Ma- 
aufcrit.oa Imprimé qui aura fexvi de copie â Timpreffioa 
dudit Livre , fera remis dans le même état où l* Approbat/oa 
f auta été donnée , es mains de notre très-cher le féal Che« 
ralter » Qaide des Sceaux de France « le Sieur Chauvelin , & 
^*il en fera enfoite remis deux Exemplaires 4ans notre Bit 
(liotéque publique, un dans celle de notre Château du Lou« 
▼re , le un dan* celle de notre tris cher le féal Chevalier, 
Carde dea Sceaux de France , le Sieur Chauvelio î le tout à 
peine de nullité des Préfentes t du contenu defqoelles vous 
mandons le enjoignons de faire fouir TExpofanc uu fesayans 
Ci»(e, pleinement le paifibleroem , faps fouffcir qu*il Irur 
loir fait aucun trouble ou empêchement. Voulons que Ta 
copie defdites PréfeiKes » qui fera imprimée tout au long 
au commencement on à la fin diadk Livre , (bit ternie pour 
dâcmcnrfignifiée ( le qu'aux copies collationnées par l'un de 
Aos amés le féaux Confeillers le Secrétaires , foi foit ajoutée 
somme d POriginal. Commandons au premier notre Hoif- 
£er on Sergent de faire, pour l'exécution d'iceUes ^ tottsaâcs 
lequis le nécefUures , fans demander autre permiffion. Se 
iKmobftaiu CUmetir de Haro, Charte Normande & Lettres 
à ce contraires : Car tel eft notre plalfir. Donné à Verfaille» 
le^quinztéme)oor do mois de Mars, l'an de grâce mil fept 
«l^s treiite-im , le de notre Régne le feiztéme. Signé ^ pat 
J» Roi ea foB Confeil , N O B L £ T. 

'- Jftiifhé (m le ktyfire VîlU et U Ch^nn^sU <^ 
'^^^kéU dût LibrAÏtes tT Imfrimtnrj de P^ts ; If, 141 ^ 
fU» 1 41 , C9pftrmén»fnt 4mx Aiitiint Méffamnt , cmfirm^ 
fésr stlm d» &S. février vy%y ^ Paris U xy M^rj ty^u 

F«t^. LE MERCI! R, STiidic. 
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